
Dans l'impasse ?
LORSQU'IL était question entre les

deux guerres de doter le défunte
., i. 'j.d.N. d'une force d* police inter-
nationale — c'était , sauf erreur, une
proposition d'André Tard'ieu —r-Wiista-*
rien"'Jacques Bainville demandai* : « Ef
si" cette armée est battue?» Réflexion
perlKi'ewte et même prophétique : trente
ins'" 'â Sii 

on s'en ' aperçoit à : propos
de l'affaire congolaise. Davantage enco-
re : comme souvent, la réalité dépasse
la fiction. Au Congo, l'armée de l'ONU
¦n'a même pas été battue ; elle ne s'est
point battue. Et elle a été dans l'in-
capacité de se battre, parce que lui
faisaient défaut la cohésion indispensa-
ble ef l'idéal dont doit s'Inspirer toute
force armée qui entre en lutte.

En effet, il apparaît que les divers
contingents qui formaient les casques
bleus et qui sont intervenus au Congo
n'avaient pas la même conception de
la milssion qui leur était confiée. M.
Hammarskioeld avait évité soigneuse-
ment de faire appel à des unités des
deux blocs occidental el soviétique,
estimant que l'antagonisme ne tarderait
pas à se fa ire sentir entre elles ; et M
s'était efforcé, au contraire, de recruter
des troupes dans les rangs des « neu-
tres », des Etats qui sont censés être
tels. Peine perdue : l'antagonisme est
réapparu.

C'est bien la preuve que le bloc
« neutraliste » n'en est pas un. Les Afro-
Asiatiques ne sont le tiers monde qu'à
la surface. En réalité, se reflètent cher
eux, dans, leur masse flottante, toutes
les passions, tous les intérêts qui agi-
tent contradictoirement l'Ouest et l'Est
et 'les dressent l'un contre l'autre. Et
cela avec une virulence d'autant plus
accrue qu'ils sont loin d'être parvenus
à un degré de maturité suffisant. M. H.
ne pouvait pas plus réaliser l'unité de
vues de l'ONU au Congo qu'il ne par-
vient h le faire au palais de verre de
Manhattan.

C'est d'avoir oublié cela qui est i
l'origine des déboires enregistrés pan
l'Organisation des Nations Unies .4
Léopoldville. Aujourd'hui les contin-

...gents .du. Maroc,, .ceux -de- la RAU; eJ
de'""̂ tusieurs autres pays se retrr«n4
sous leur tente. 'Motif : vis ont pris le
parti de Lumumba, alors que te secré-
taire général entendait, d'après les
principes qu'il énonça, ne prendre le
parti d'aucun des camps en présence.
C'était aux. Congolais à régler leurs
affaires internes entre eux : les forces
internationales n'étaient |_ que ; pour
assurer l'ordre pendant la période
transitoire.

C'était là une vue idéale des choses.
En ' réalité, un certain nombre d'Etats
afro-asiatiques entendaient bel et bien
intervenir dans les affaires inférieures
congolaises, et non pas se contenter
d'une intervention vue de Sirius. Us
avaient épousé la cause de Lumumba,
tout comme l'Union soviétique l'avait
épousée, pour d'autres raisons peut-
être, pour des raisons tenant à ses
intérêts particuliers.

On dira que les Congolais onf donné
la preuve, qu'ils ne pouvaient pas s'en-
tendre, montrant par là même aussi à
quel point l'indépendance leur a été
accordée prémalurémenit. Mais l'ONU ne
leur a élé d'aucun secours pour qu'ils
puissent surmonter les déchirements
dramatiques qui affectent leur pays. Au
contraire, la présence des casques
bleus a amené de nouvelles influences
extérieures s'ajoutant à celtes qui cher-
chaient à s'exercer déjà. Ce faisant,
sous la forme qu'elle a prise, elle a
contribué encore à embrouiller les
choses qui l'étaient bien suffisamment 1

Quels enseignements M. Hammarsk-
ioeld dégagera-f-il de ces faits dans
fa nouvelle session du Conseil de sécù-
rite qui s'est ouverte pour traiter de
-l'affaire congolaise ? Ce malheureu)
pays est plus divisé que jamais, plut
menacé encore par la terreur, l'anar-
chie et le retour à la barbarie qu'r
ne ,,1'a été pendant l'été tragique d«
l'an dernier. Surtout, l'URSS abat main-
tenant son jeu. Par la force, elle im-
posera Lumumba. Les provinces qui se
réclament de l'autorité de ce derniei
sont autant de terrains à sa disposition,
Et le « lumumbisme » fera tache d'huile,
pour le profit des Soviets, tant et aussi
longtemps qu'on ne le contiendra pas,

Dans ces conditions, H es! politique-
ment et moralement possible aux Occi-
dentaux de tout mettre en oeuvre pour
préserver le Congo, qui n'a aucune
raison de tomber sous la dépendance
communiste , du danger qui le menace.
Il ne s'agit aucunement de restaurer
l'« occupation » belge ; il s'agit de tenir
le cœur de l'Afrique dans la grande
bataille qui, qu'on le veuille ou non,
se livre entre l'Est et l'Ouest. M. Ken-
nedy s'en esf fort bien avisé dans son
dernier discours. A M. Harrtmarskjoeld
de le comprendre à son tour.,.

René BR.AICHET.
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Derna rquet
revient
à Pans

Inculpé au « procès des barricades >

H se trouve en Espagne depuis
deux mois après une fuite

spectaculaire

MADRID ePPI*, — M. Jean De-
marquet, l'un 4e» \inculpés - en- fuite du
procès des barricades, a annonce
hier soir qu'il, avait, décide de rentrer
ce, matin par "avion a' Paris. ' .

Demarquet se trouvait , en Espagne
depui s décembre dernier, après sa
fuite de France grâce à la liberté
provisoire que lui avaient accordée
le tribunal du procès dès barricades,

« Mon avion quittera Madrid de-
main matin à 9 heures »> a déclaré
hier l'ancien . dép.uté, qui a précisé
qu'il entendait se présenter dans les
plus brefs délais devant le tribunal.

Interrogé sur les raisons de sa dé-
cision de revenir en France, Demar-
quet a déclaré qu'il y avait été incité
par son ami. le député' Jean-Manie le
Pen, avec qui ri s'est entretenu ré-
cemment à Madrid.

« Il m'a dit que c'était la meilleure
chose à faire. C'est pourquoi j'ai dé-
cidé de revenir », a-t-il' dit.

Liselotte Pulver se fiance
BADEN-BADEN ( UP J) ,  — L'actrice

suisse Liselotte Pulver a annoncé ses
fian çailles avec ' l'acteur allemand
Helmut Schmid. Tous deux se trou-
vent â Baden-Baden,1 ou ils. tournent
une série de .f i lms pour la télévision.

Les services secrets Irançais
dans la guerre de détection

INTERVIEW D'UN « AGENT SPÉCIAL »
(EXCLUSIVITÉ « FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL »)

Un bureau très clair ¦; ' des meu-
bles fonctionnels et confortables ;
au mur, - éclatant, • un tableau .mo-
derne aux tons vifs ; : sur la table,
des dossiers exacternènt ranges et
un imposant : système téléphonique ;
l'homme au visage ouvert qui me
reçoit fait très «jeune patron » 'dy:
namique. Mais cet homme n'est pas
industriel, chef d'entreprise ou
brasseur .d'affaires, c'est une « bar-
bouse ». Le terme «TSarbouse », dont
on n'a pu me révéler l'origine, n'a
rien de désobligeant* C'est un terme
de métier que les agents- spéciaux
utilisent eux-mêmes - depuis long-
temps pour "se désigner- entre eux
et qu'Antoine Dominique, avec son
héros le Gorille, dans , .ses., .romans
de la Sérié noire, a largement con-
tribué à faire connaître du grand
public.

Les portes sont doubles et capi-
tonnées et, dans l'antichambre, près
d'un lourd cofffeLfqrt ,: se trouve
une étrange machine au nom évo-
cateur : destructor. . Elle découpe
toute note confidentielle en rubans
si fins qu'il serait impossible au
curieux le plus Imaginatif de re-
constituer le texte.

Les agents spéciaux, dont une
des principales , activités est de, re-
cueillir des informations, dés ren-
seignements de. tous ordres,. . savent
aussi — on 

¦ 
les comprend : — se

montrer d'une discrétion extrême.
Je viens d'en faire l'expérience.
Le début de notre entretien' - fut fa-
cile. Sans doute estimaitron en ré-
pondant à mes premières questions
que toute « puissance étrangère » en
savait déjà bien plus long que l'on
ne m'en révélerait.
De la D.S.T. an « 2me bureau »

— Qu'appelle-t-on Services sp é-
ciaux ?

-— Un ensemble de services dis-
tincts qui dépendent rarement di-
rectement de la même autorité, mais
qui sont appelés souvent à travail-
ler ensemble. Les deux principaux
sont le S.D.E.C.E. et la D.S.T.

Le S.D.E.C.E. (Service de docu-
mentation extérieure et de contre-
espionnage) est rattaché à la pré-
sidence du. conseil. Son activité
s'exerce, en principe, uniquement à
l'extérieur. Sa mission est de dé-
tecter hors du territoire français
tout individu susceptible de parti-

ciper à des menées antifrançaises.
De l'identifier, soit en se mettant
en rapport avec les services diplo-
matiques, soit par l'intermédiaire de
ses propres -agents à l'étranger. Par
ses correspondants, il fait lui-même
du contre-espionnage actif.
• La'-' D.S.T. (Direction de la sur-
veillance du territoire) dépend de
là sûreté nationale. Elle jouit d'une
très large autonomie. A l'inverse du
S.D.E.C.E., elle travaille uniquement
à l'intérieur, c'est-à-dire sur tout le
territoire métropolitain- et sur les
départements algériens. Détection,
identification : ce que le S.D.E.C.E.
fait à l'extérieur, elle lé fait à l'in-
térieur. Il est bien évident que, là,
ces services doivent avoir des rap-
ports étroits. En outre, la D.S.T. a
pour devoir de détecter et de sur-
veiller toute personne susceptible de
se livrer à des attentats à la sûreté
de l'Etat, à des actions antinatio-
nales. Elle est - donc amenée à s'oc-
cuper, par exemple, du F.L.N., des
réseaux de soutien ou de tout autre
mouvement.

Propos recueillais
par Jacques. BAUCHERE.

(Lire to suite en 4me page)

M. Kennedy définit les moyens
de réaliser le redressement
de l'économie américaine

Dans son premier message au Congrès

Il propose également an p rogramme destiné
à alléger les détresses causées p ar le chômage

WASHINGTON (AFP). — Le président Kennedy a présenté
hier au Congrès son premier message économique.

II y définit les moyens de réaliser
le redressement économique qu'il évo-
quait dans ' son message sur l'état de
l'Union et les voies d'une expansion
qu 'il juge nécessaire et urgente.

Le programme de lutte contre la ré-
cession comporte en particulier : '

Une réduction des taux d'intérêt à
long terme pour encourager les inves-
tissements ;

une augmentation des dépenses , fédé-
rales et locales, dans le domaine de la
construction et de l'urbanisme, et des
dépenses fédérales dans le domaine de
là défense ;

un ensemble de mesures d'aide aux
chômeurs et aux régions particulière-
ment éprouvées ;

une augmentation des prestations des
assurances sociales pour 4 millions et
demi de veuves, d'infirmes et de vieil-
lards, et un relèvement du salaire mi-
nimum. - -
¦j Si -ces mesures se révèlent insuffi-
santes pour- rétablir la situation,, le
président annonce que.des mesuras ndu-

' velles seront prises dans lés soixante-
guinze. jours.

(Lire la suite en 19nte page)

Après une « valse-hésitatioil » de 26 heures ^i ¦ . h ' ' "'J¦'¦' . ' ¦'. : • ' ' ¦ • . . .

Galvao y a été contraint à la suite d'une mutinerie de l'équipage
|- • • ¦ , . , ¦ . - , "¦ . -V -Vj  . '- - •" ' . , JU' - ';';:' ¦;- ' ¦<;;' • ' '' '

Deux bateaux portugais et espagnol ont reçu l'ordre d'arraisonner le bateau-pirate
si celui-ci quitte le port j 3e ftecïf e

RECIFE (Brésil ) (UPI et AFP) . — Accostera... Accoste»
pas... l'incertitude aura duré jusqu'au bout.

Quand le geste d'un matelot lançant
l'amarre eut finalement dissipé les der-
niers doutes, il était 12 h. 10 à Reclfe ,
16 h. 10 à Paris. Ainsi s'achevait pour
quelque 600 passagers de la « Santa-Ma-
ria » une mémorable aventure qui avait
commencé comme une croisière sur un
paquebot de luxe afin de tourner à la
croisade sur une prison flottante.

Le dernie r acte de l'aventure avait
débuté mercredi matin , quand la « $a<n-
ta-Maria > f i t  son appari t ion à l'hori-
zon de Recife. Personne ne doutait à
ce momen t que le nav i re  se renda i t
diroil au port pour y débarquer les pas-
sagers. Cependant , contre  toute  attent e,

Notre photo montre l ' installation
solennelle 'du nouveau président du
Brésil, Janio Quadros , à Brasilia.

la « Santa-Maria » s'immobilisait à la
limite des eaux territoriales brésilien-
nes. C'était une première halte. Il de-
vait y en avoir bien d'autres! Chaque
fois que la « Santa-Maria » se remettait
en marche, on se disait : «Ce coup-ci,
ça y est » . Eh bien non ! : ça n 'y était
pas. Le bateau se rapprocha it un peu
plus du port , parvenait même à
l'entrée , puis s'arrêtait , stationna it
quelques heures et s'éloignait pour ga-
gner un nouveau mouillage.

Mutinerie contre les mutins ?
Tant que la « Sanl a -Maria  » était en

haut e mer, les passagers prenaient leur

mal en patience. Mais depuis que la
terre était en vue, si proche et si ac-
cessible, tout délai leur était insuppor-
table. Parmi l'équipage aussi, l'humeur
avait changé. Des bruits de révolte cou-
raient à bord. Les mutins qui , sous la
conduite du capitaine Henrique Galvao,
s'étaient emparé de la « Santa-Maria »,
allaient-ils à leur tour faire face à une
mutinerie ?

(Lire la suite en 1 Orne page)

La « Santa-Maria » a enfin
débarqué ses passagers

In appareil T?
pour cinq centimes!

^MZ. itSSfcSB&Vti'iï^''Fj^f*
1*Soldes < iôrmiiŒal>les3

LUTON (Ang leterre), (UPI):  — .. Un
magasin de ..Luton . (Ang leterre), avait
annoncé des soldes formidables.  « ï'out
pour rien », pour reprendre une formule
célèbre. -

Aussi , y  eut-il une soixantaine de
personnes pour faire la queue durant
11 heures : de quatre heures de l'après-
midi à neuf heures du matin.

Un chômeur, John Mce'ormick, qui
avait voulu tenter sa chance , sortit du
magasin avec un superbe appareil de
TV , qu 'il paya au prix symbolique 'd' un
penny (cinq centimes !).

Un quart d'heure
avec Marina Kondratieya

DANSEUSE ÉTOILE DU BOLCHOÏ DE MQSGÔU
Jamais- je  ne f u s  autant surveillé e

pendant une interview ! M a r i na
Kondratievaj <dan s e  u s e  étoile à̂u
théâtre Bolchoï , toute menue - dans
son tutu. de scène, à peiné mqquillée ,
est assise devant moi ; un interprète
lit d'abord les . questions que fo i
l'intention de poser ; un autre hohi-
me (je  n'ai pas su qui il était)  f a i t
la garde derrière nous; Tp 'ùs sont
très aimables, surtout après, , mon af-
firma tion de ne pas ¦? traiter de

questions politi ques, mais je ne pu is
m'empêcher de pe nser un peu « poli-

. tique » en mon for  intérieur... Qu'im-
porte ! L 'interprète -. traduit ma pre-
mière question : -\V

.— Madame , où avez-vous appris
la danse , et combien d'années vous
a-t-il f a l l u  pour devenir une dan-
seuse étoile ?. ¦

:.: 
& T

£f (Lire la suite en Sme page)

. ...... :.j .-.. ;____62_ -._._=,- ¦ .-: , : (Press Photo Actualité)

«Steaks»
et « sandwiches »
pour les passagers
. Certains d'entre eux seront
. hébergés dans des écoles

RECIFE (UPI). — Tandis que lès
passagers de la ¦ Santa-Maria » atten-
daient de pouvoir débarquer, deux
membres de l'équipage, impatienta
de gagner la terre ferme, -s'étaient
jetés à la mer.

Ils furent recueillis à bord d'uria
corvette brésilienne et amenés à Re-
cife, où ils racontèrent que le bateau,
portugais était commandé par: un
triumvirat composé de Galvao et
de deux Espagnols. Les < triumvirs »
espagnols se nommeraient Hernandeï

-et le capitaine Bello. .Tous deux se-
. .tàifetff experts -en • " nâvîgatiqn;.,, Bello
serait un ancien officier de -marine
qui se serait- battu, dans les rangs
dès républicains espagnols, pendant
la guerre civile. . , -;';

Les deux marins confirmèrent, en
outre, que la « Santa-Maria » avait
une avarie, mais ils ne purent don-
ner aucun détail à ce sujet.

Un club d'athlétisme ' portugais de
Recife a, par ailleurs organisé un
centre d'accueil pour les passagers.
Certains d'entre eux, les : Portugais et
les Espagnols notamment, seront hé-
bergés dans les écoles situées aux
environs du club.

C'est le président du club d'athlé-
tisme, -M. Alfredo Pinto Cuelbo,. qui
a .accueilli les passagers de la < Santa-
Mària » et leur a fait servir dés
« steaks » et des « sandwiches ».

Dès que les' passagers furent en-
trés dans le club, 14 policiers et 24
fusiliers marins brésiliens se postè-
rent' à l'entrée pour en interdire l'ac-
cès. . •¦ . ¦ - ' '..:" '¦! ¦
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Reprise des débats sur le Congo au Conseil de sécurité

Dans le nord du Katanga, les combats entré Balubas
„jf gendarmes de M. Tschombé ..,- f
auraient (ait de nombreux tués

NATIONS UNIES (UPI et AFP) . — Le Conseil de
sécurité a repris hier ses débats sur le Congo.

Les représentants de Ceylan, du Mali ,
die l'Inde et du Maroc ont pris la
parole.

M. Abdoulaye Maiga (Mali ) a notam-
ment déclairé :

< Je m'adresse au représentant des
Etats-Unis : si la politique des Etats-
Unis au sujet du Congo et de M. Lu-
mumba changeait, nous pourrions espé-
rer une période de paix dans ce pays
martyr.

» Comment se fait-il que les Etats-
Unis acceptent tous les mensonges pro-
férés par la Belgique ? »

Le délégué clngalais et le délégué
indien ont réclamé la libération de M.
Lumumba.

Le délégué de l'Inde, soulignant que
le Conseil de sécurité ne peut prendre
de mesures efficaces sans un accord
entre grandes puissances, fait appel à
ces dernières pour qu 'elles s'entendent
< sur un minimum de mesures politi-
ques à prendre au sujet du Congo ».

Après s'être élevé contre l'influence
milotaire belge c ouverte ou déguisée»,
le représentant de l'Inde préconise no-
taanmient la libération de M. Lumumba
et la convocation du parlement congo-
lais. Il demande la cessation des livrai-

son s d'armes et de l'envoi de person-
nel militaire au Congo aut rement que
par le truchement de l'ONU.

L 'autre son de cloche
M. Hamrnariskjoeld a publié jeudi le

contenu du message qu'il a reçu mer-
credi die M. Tschombé. Ce dernier dé-
claire s'étonner du souci qu'éprouvent
les Nations Unies à l'égard de « l'ex-
premier minist re qui , soit dit en pas-
sant , a été reconnai coupable de gc.no-
cidie par la grande orgamisation inter-
nationale. » « D'autre part , a ajouté M.
Tschombé, vu les nombreux crimes
commis par M. Lumumba contre la na-
tion et le peuple congolais , il est essen-
tiel que seules les autorités de l'ancien
Congo belge puissent décider, sans in-
gérence de l'extérieu r, du traitement
qu'il doit subir et du sort qui doit
lui être , réservé. » :

Eff usions de sang
au Katanga

LÉOPOLDVILLE (UPI et AFP). — Ce
que l'on craignait dans le nord dm Ka-
tanga, c'est-à-dire une véritable batai l le
entre lés Balubas et les gendarmes ka-
tàngiais de M. Tschombé, sembl e s'être
produit.

D'après des informationis encore dif-
ficiles à contrôler, de violents combats
seraient engagés dams la région de
Lùena. Il y aurait de nombreux tués
surtout du côté Balubas, et plusieurs
vilia.ges aurai ent été incendiés.

(Lire la suite en 19me page)

Les délégués afro-asiatiques
réclament la libération de Lumumba



\ A vendre, dans locali-
té à l'ouest de Neuchâ-
tel, une

villa familiale
6 pièces, 2 cuisines, 2
salles de bains, chauffage
central. Garage, jardin
450 m2. Situation agréa-
ble et tranquille.

Agence romande im-
mobilière, B. de Cham-
Brler, place Pury 1, Neu-
châtel.

' »
On cherche à. acheter

une
maison familiale

de 3 à 4 chambres clans
la région ou a proximité
de Neuchâtel . Eventuel-
lement 2 logements.

Adresser offres écrites
à H. TJ. 477 au bureau
fie la Feuille d'avis.

A louer Immédiate-
ment , dans Immeuble;
moderne, belle . grande
chambre au sud, part à
la salle de bains. Pour
visiter : Maladlère 98,
1er étage, à droite.

A louer chambre Indé-
pendante, avec cabinet
de toilette, eau chaude,
chauffage central. Tél.
5 76 55.

A louer au centre, à
demoiselles, jolie cham-
bre à deux Uts avec bon-
ne pension. Tél.5 61 91.

Nous cherchons

appartement
de 4 pièces

pour fin mars ou date
à convenir. Récompense.
Tél. (021) 5154 21.
»

Jeune homme cherche
chambre. Région : Parce,
Côte, gare, pour le 15 fé-
vrier. Tél. 5 18'68.

COUPLE
sans enfants cher-
che, dans quartier
tranquille aux envi-
rons de Neuchâtel,
appartement de

3 chambres
confort ou mi-con-
fort. SI possible ga-
rage. Adresser offres
écrites scjus chiffres
F. P. 431 au bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche à louer au
bord du lac

chalet
ou appartement

meublé
3 lits. Tél. (039 ) 3 21 35
après 19 heures.

Ouvrier CFF
cherche appartem ent de
3 pièces sans confort , ré-
gion Serrlères-Neuchât el.
Adresser offres écrites à
B. N. 471 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche â Oorcelles,
ou aux environs, appar-
tement de

3 ou 4 pièces
ml-confort (éventuelle-
ment sans confort) pour
le 1er msrs ou date à
convenir. — Offre à O.
Vlatte, 'lactrlcien , le
Noirmont.

Je cherche à louer
pour date à convenir;

CHALET
ou '•

ferme ancienne i
ou encore

appartement meublé
Faire offres à G. Aiassa,
Arc-en-Ciel 2, la Chaux-
de-Fonds, tél. 039-2 92 40.

Je cherche à louer ap-
partement ou maison
ancienne

5 à 7 pièces -
éventuellement achat ou
rente viagère. Adresser
offres écrites à J. W. 479
a,u bureau de la Feuille
d'avis.

Horlogère, cherche ;.'

chambre
chauffée

à Saint-Biaise. Adresser
offres écrites à H. T. 451
au bureau de la FeulEe
d'avis.

Grand

local ou garage
cherché à Salnt-Blalse
ou à Marin. Adresser of-
fres écrites à Y. J. 468
au bureau de la Feuille
d'avis.

Dame seule cherche à
lour immédiatement ou
pour époque à convenir

petit logement
d'une ou deux chambres,
mi-confort. Offres sous
chiffres H. S. 433 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche à louer â
Chaumomt, pour le mols
d'août,

appartement
ou chalet meublé
(5 Uts) . Adresser offres
écrites à J. U. 435 ou
bureau de la Feuille
d'avis.

Nous cherchons pour employés (ées) et
pour ouvriers (ères) des

C H A M B R E S
à Serrières, si possible pour le 15 février, le
1er mars et le 1er avril 1961.

Prière de faire offres aux Fabriques de
Tabacs réunies S. A., Neuchâtel - Serrières.
Tél. 5 78 01'.

ïj"D[ Recrutement pour la :
U JJf Gendarmerie néuchâteloise

Quelques places de gendarmes pour la police
cantonale néuchâteloise sont mises au concours.

Conditions : être citoyen suisse ; âgé de 20 à 30-
ans ; soldat dans l'élite de l'armée fédérale ; taille
170 cm. au minimum, sans chaussures ; être de
bonnes mœurs et n'avoir subi aucune condarnna-
tlôn pour délit ; posséder une bonne Instruction
primaire ; connaître si possible — en plus du
français — une deuxième langue nationale.

Traitement : pendant les six premiers mols
(école de recrues), traitement mensuel brut :
célibataire Fr. 583.— plus logement
marié Fr. 633.— plus logement (Indemnité):

Dès la nomination de gendarmes : —
Minimum Maximum

célibataire Fr. 640.— Fr. 847.— plus logement
marié Fr. 690.— Fr. 897.— plus log. (indemtt.)

Le traitement maximum s'acçrulert en onze ans.
Viennent s'ajouter, le cas échéant, les allocations
pour enfants.

Inscriptions : les jeunes gens que cette offre
Intéresse et qui remplissent les conditions énon-
cées ci-dessus peuvent adresser une postulation
autographe accompagnée d'un curriculum vitae
détaillé, du livret de . service militaire et d'un
extrait de leur casier judiciaire central suisse, atf
commandant de la police cantonale, à Neuchâtel,
Jusqu'au 28 février 1961.

< 
' ¦

¦

•
¦ '

" 

' 
v^ ^

A vendre, dans la région, de Morat, proche
de la gaire,

petite fabrique moderne de 180 m2

pour 60 ouvriers
2 X 90 m2, bureau, vestiaire, central au ma-
zout, appartement avec confort. Unique pour
horlogerie, fine mécanique. Main-d'œuvre dis-
ponible. Prix Fr. 155,000— sans machines.
Pour traiter, Fr. 55,000.— suffisent.

Agence immobilière Glanée BUTTY
Estavayerrle-Lac - Tél. (037) 6 32 19

A remettre dans le

Vignoble neuchâtelois
bon commerce d'alimentation, installation
moderne. Vente de l'immeuble ou location du
commerce selon désir. — Adresser offres
écrites à A. G. 371 au bureau de la Feuille
d'avis.

General Motors Suisse S. A., Bienne
Nous cherchons pour notre usine de montage
à Bienne :

!•
'%. .

¦'
, .

'
¦

selliers
tapissiers

Nous acceptons éventuellement les offres de tail-' -.. -leurs et cordonniers à condition qu'ils soient
disposés à travailler sur nos machines à coudre.
Ouvriers qualifiés sont priés ¦ de soumettre leurs
offres de service avec certificats de travail et pré-
tentions de salaire à notre bureau du personnel.

ly V\ GENERAL MOTORS *
lim \ SUISSE S.A.
j mB S l  BIENNE

"3' :!- ¦' ¦' ¦•'¦''. : ¦ ';'*?' >iV ' ¦'" "¦¦ ': •'¦ i ' :::- - f̂Mi .^^^ \̂ : .,.àfk

*¦¦..• Nous cherchons, pour l'enseignement aux adultes,. daq_^#irw";:'V "; petits groupes, à Bienne, un ou une .' •7v-s , "f¦¦¦¦ ¦ ?-J W *

PROFESSEUR
D'ANGLAIS

diplômé (e), qui donnerait un cours de langue à raison
de 3-5 leçons par semaine, principalement le soir. Bonne
rétribution. , _ ".

Adresser les offres, avec indications de références sous
chiffres A. S. 16386 J. aux Annonces* Suisses S. A.,
« ASSA », rue de Morat 13, Bienne.

Nous cherchons une

| jeune fille
de bon caractère pour aider dans une
famille avec des enfants. Bonne oc-
casion d'apprendre l'allemand et de
s'initier aux travaux ménagers. Leçons

. d'allemand ; section d'Union chrétien-
ne et groupe d'éclaireuses sur place.

! Offres avec photo à Mme E. Munz,¦ Hallau (Schaffhouse).

Nous engagerions ''•
pour le 1er avril ou pour date à convenir

UN ou UNE COMPTABLE, diplômé(e) "
de l'école de commerce ou de la S.S.C.

pour le 1er mal ou pour date à convenir

UN ou UNE JEUNE EMPLOYÉ(E)
DE BUREAU
bon(ne) sténodactylo, si possible diplômé(e) de
l'école de commerce ou de la S.S.C.
Faire offres, avec curriculum vitae, prétentions,
sous chiffres P. 10,005 J à Publicitas, Neuchâtel.

Nous cherchons, pour notre service d'entretien, pour
entrée immédiate ou date à convenir,

UN MÉCA NICIEN
en possession du certificat fédérai de capacité, connais-
sant bien son métier et ayant un peu de pratique.

Les candidats sont priés de soumettre leurs offres
manuscrites accompagnées du curriculum vita e, d'une
photographie et des copies de certificats, en indi-
quant les prétentions de salaire à CHOCOLAT
SUCHARD S.A., Service du personnel fabrique, Neuchâtel-
Serrières. Se présenter sur demande seulement. j

-!? __

; V-;'' ' - ' • "'' "'* | , ¦ ' : 'iU  ̂ - I
A la demande d'une fabrique de chocolat d'ancienne' rehpmmée et par- M
faitement introduite, nous cherchons un ,< \, B

, ,- ' ¦ •  ' . . . .„. '. . i! i .;.. . , , . I

tej atéâen tan t
pour la visite des détaillants du Jura bernois
et d'une partie de cantons de langue allemande.

Nous demandons : grande expérience de la vente, habitude de traiter
avec une clientèle en grande partie féminine, carac-
tère persévérant et dynamique, âge entre 25 ef 35
ans, langue maternelle française et connaissance du
dialecte suisse allemand.

Nous offrons : salaire intéressant , en fonction du rendement, parti-
cipation à la caisse de retraite, situation assurée. . - , s

Faire offres manuscrites en français, avec photo, curriculum vitae, copies
de certificats ef références à :

INSTITUT DE PSYCHOLOGIE APPLIQUÉE
rue Centrale 9, Lausanne.

Les offres retenues ne seront communiquées à l'entreprise en question
qu'avec l'assentiment des candidats.

.-. »*_« w*:i_-_ ML

Fabrique d'horlogerie cherche pour entrée immédiate

secrétaire de direction
' ' ''f t  ' '''"t. et

Nous demandons : langues française et anglaise, si
possible allemande.
Grande indépendance pour personne capable. Semaine

-. -t ,. de 5 jours. ' > '. '•; '.'¦
.- .-•'. '¦; , - .' ¦¦' ..¦- " ¦ jj -Y*.' ,'¦ Faire offres sous chiffres P. 1516 N. à Publicitas,

v ' Neuchâtel. .. .. v ::,;i s,à

BULL
Nous cherchons, pour notre secrétariat à Zurich,

une jeune
employée capable

de s'occuper de la correspondance française de manière
indépendante et sous dictée ainsi que divers travaux de
bureau. '
Nous demandons : de bonnes connaissances d'allemand,
exécution rapide et consciencieuse des travaux.
Nous offrons : travail indépendant, possibilité de perfec-
tionner ses connaissances d'allemand, poste bien rétribué,
semaine de 5 jours, caisse de prévoyance.
Date d'entrée : immédiate.
Adresser les offres de service avec photo, références et
préten tions de salaire, à la Société de machines à cartes
perforées BULL S.A., Lagerstrasse 47, Zurich.

BULL
Renens-Lausanne

(O Fabrique de machines pour la construction, l'entretien
. J2 ef le contrôle de la voie ferrée, avec une clientèle mon-
•»>-* diale,. désirant renforcer ses bureaux d'études, cher-*g chent :

. 2 constructeurs en machines
¦ vaste expérience dans là 'mécanique générale, les com-

 ̂
mandes hydrauliques 

et 
électriques, la cinématique, les

"**** normes et tolérances ; • ¦ -, , ¦
•

*C 2 dessinateurs en machines
' .,-j 'j  certificats de fin d'apprentissage — connaissances des;
*-Fyy %'¦£ normes'< et tolérances. ;—- quelques années de pratique,

3 2 constructeurs
v
£2 pour gabarits et outillage
S - ¦• expérimentés dans lés procédés de fabrication, soudure
Jû et montage.

O Nous offrons un traitement correspondant aux expé-
_H* rienices et au rendement, un travail intéressant et varié

 ̂
dans une équipe jeune et 

dynamique.

_£3 Les candidats répondant à nos exigences sont priés
%A d'adresser leurs offres avec photo, curriculum vitae,
G copies de certificats et liste de références à la direction
O ou de prendre contact directement par téléphone (021)

V-/ 24 36 44.

Fabrique de meubles de grande renommée, l'une des plus anciennes
et des plus importantes de Suisse romande, cherche un

REPRÉS E NTANT
POUR LE CANTON DE NEUCHATEL ;: V

-., ¦ .v .-- . SM*-s--*> -**̂  -v_v.4 .:',4~. ¦. v-.- - - ré- - •-'  -f .  -; -.--

Nous offrons : fixe élevé, commissions sur le chiffre d'affaires, frais de
déplacement, indemnité pour voifure, assurances maladie et accidents.

Nous désirons : collaborateur doué d'initiative, énergique, possédant
une bonne formation commerciale, de langue maternelle française. Place
stable pour personne désirant se créer une situation d'avenir.

Les candidats répondant aux exigences susmentionnées sont priés d'envoyer
leurs offres manuscrites accompagnées d'un curriculum vitae, d'une photo-
graphie et de copies de certificats à

FABRIQUE DE MEUBLES BULLE

(Lire la suite des annonces classées en 10me page)

WINTERTHOR-ACCIDENTS ".
cherche

EMPLOYÉE DE BUREAU
Adresser offres manuscrites avec

• curriculum vitae, copies de certifi-
cats, photo et références à M. André
Berthoud, agent général, Saint-
Hon oré 2, Neuchâtel. \ t "¦.-

Fabrique d'aiguilles «Le Succès», à la
Chaux-de-Fonds et à Cressier(NE),

engage

MÉCANICIENS
pour l'exécution d'étampes et réglage

, de machines automatiques.

P O LI SSEU RS
t OUVRI ÈRES

1 
pour travaux divers sur aiguilles

(on met au courant).
V ¦ !

* -Faire offres ou se présenter ; 5-7,
rue du Succès, la Chaux-de-Fonds
(tél. 039-23 29 44)1 ou à la succursale
de Cressier (NE) (tél. 038-7 74 15).

Nous cherchons un Italien , de pré-
férence célibataire et habitant la
ville, pour un poste

d'AIDE-LIVREUR
Préférence sera accordée à candidat
déjà en possession d'un permis de
séjour ou d'un permis de travail.
Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offre sous chiffres E. N. 418 ' '.,. -
au bureau de la Feuille d'avis.

Pour le 1er avril on cherche, dans beau
domaine viticole à Cortaillod, un

chef vigneron
célibataire ou marié. Il s'agit d'un poste
idéal, d'avenir, Indépendant et bien rétribué.
Seuls des candidats possédant connaissances
professionnelles, sérieux .et ayant du carac-
tère entrent en ligne de compte.
Adresser les offres avec références à E.
Ktlffer-Blan-, Anet, tél. (032) 8 35 32.

NOTARIAT
Etude à Lausanne engagerait

S E C R É T A I R E
expérimentée. Emploi stable et bien rétribué.
Semaine de 5 jours. Faire offres manuscrites
avec curriculum vitae en indiquant préten-
tions, sous chiffres P. O. 4275 L., à Publicitas,

. Lausanne.
; r ; i

Jeune ouvrier
boulanger-
pâtissier

est demandé pour le dé-
but de mars. Boulange-
rie Thlébaud, rue Ja-
quet-Droz 2, tél. 5 28 54.

Je cherche pour tout
de suite

SOMMELIÈRE
Etrangère acceptée. Bon
café et vie de famille.

Yverdon, tél. (024)
2 25 85.

JEUNE FILLE
pour aider au ménage
est demandée pour le
printemps et pour 1 an
au minimum. Vie de fa-
mille assurée. Faire of-
fre à Mme R. Stampfll ,
les Pierrettes, Saiint-Suil-
pice (Vaud).

Nous cherchons Jeune
homme honnête en qua-
lité de

commissionnaire
Bon salaire, congés régu-
liers, chambre et penr
sion. Faire offres à R.
Achermann, boucherie,
Zoflngue.

Nous cherchons ¦

JEUNE FILLE
(de 13 à 15 ans, qui dé-
sirerait suivre l'école en
Suisse allemandie et ai-
der un peu au ménage.
Vie de famille.

Faire offres à famille
Alfred Hostettler, Wys-
senhalten, R û s c h e g g -
H e u b a c h, près Schwar.
zenburg.

j e cnercne

femme
de ménage

pour quelques heures par
jour. Région Charmettes
34. Tél. 6 46 52 aux heu-
res de bureau.
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;Le trafic de la ville use vos nerfs. -:
,. ... .'„.;,;.. Ne les fouettez pas: régénérez-les.

Pour cela, les médecins recommandent : ,
Boite da 450 grammes Fr. 4.60 dans les pharmacies et les drogueries. Bill Dlw I I .ICI I l Cl I Cl iTl ClU fl CO IG

LA JTINA Lthé de notre grande vente
T I N  DE SAISON

Autorisation officielle les deux derniers jours, vendredi et samedi

SOLDE DES SOLDES
à notre grand rayon de MANTEAUX
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Les derniers MANTEAUX
•n ia'mage, qualité renommée, sans fourrure aussi dans les grandes faillie*

Valeur jusqu'à -3*90.- - Jo9T- -̂967-

SOLDé 100.- 70.- 30.-
Les derniers MANTEAUX

garnis de fourrure véritable, auss i dans les grandes tailles

Valeur j usqu'à 2&V7- 159?

SOLDÉ 100." 90.-

1 superbe lot manteaux 7/8 sport
Valeur jusqu'à j f l r f :-

marengo et beige •
SOLDÉ 89. - 70. -

Les dernières VCStCS ÙB (101111 EnCOf° ^̂  ̂ _,

et manteaux 7/8 daim MANTEAUX DE PLUIE
Valeur Jé9ï J2&f.- Valeur J5rg  ̂ " ¦

. ¦' },  .̂ _Ç___^_

SOLDÉ 100. - 180. " SOtDÊ 70.- 40.-

Que tout le monde profite de ces DERNIERS JOURS
et de ces DERNIÈRES OCCASIONS

¦ y  ̂
)\ 

Rabaiis jusqu'à

^ÂU/llDMU^E 80%
NEUCHÂTEL

La bonaiie adresse pour une excellente P

VOLAILLE !
Toujours fraîche, de notre abattage quotidien S

Poulets - Poulardes - Petits coqs - Poules à bouillir 1
Canetons - Pigeons - Pintades |>

LAPINS entiers et au détail i|
SURGELÉS :

DINDES - CANARDS, POULETS U.S.A. OIES

Marcassin - Gibier à plume - Escargots au beurre pur
Le magasin spécialisé

LEHNHERR FRèRES
Commerce de volaille .

«^i^OSii^arafli.,,.* 
Détail : Neuchâtel

Expédition au dehors - On porte à domicile £_*;. g
Place du Marché, tél. 5 30 92 Vente au comptant

¦ ¦ ' ¦

Linge éponge rayé sur fond 195
blanc 45 x 85 cm I

Linge éponge de très belle Aon
qualité, carreaux l\
multicolores 50 x 100 cm
Lavette assortie —.90

Linge éponge rayé sur fond |" FA

blanc, original J
50 x 100 cm

Lavette assortie — .VD

Essuie-mains en*mi-f il retors T O^
.
¦

. "
¦ ' ' 50x90 cm A

. ï\
¦ ¦:¦ . ,

' ~ : .

Essuie-services, belle #95
qualité 50 x 90 cm Jm

profitez de notre
vente de blanc

Rabais 20%
sur RÉGULATEURS

PENDULES A POSER
PENDULES DE CUISINE
PENDULES DE BUREAU

H 
M 11 I I I C Bijoutier
V I i I 1 1 r Temple-Neu f 6

V *¦__ _¦ Neuchâtel

Grande baisse
sur le porc Irais

ROIl à partir de 3," le Y, kg.

Côtelettes . . . 3.75 u %u.
Ra^OÛt (sans oe) . . . . . 3." le-H kg.

Saucisse à rôtir . . . . 3.» i« % kg.
IlOFO de bajoue fumé 2." le % kg.

ElCIirCl maigre fumé 3.50 le % kg.

Saucisson . . . . .  3.50 i* % kg.
nnirrurDir Drorro Rue du Seyon 2l
DllUIfllLIflJi J}£_nu_Cilf Ta. 5i3 oi
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bureau ^M

f FABRIQUE 0E TIMBRES 
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LBwux- Artt U. WEUCHftTEL

Téléphone 5 16 45
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Mouchoirs

en papier
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pour un ,p»nc
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LES SERVICES SECRETS FRANÇAIS
DANS LA GUERRE DE DÉTECTION
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Les services spéciaux compren-
nent aussi les renseignements gé-
néraux de la préfecture de police
et les renseignements généraux de
la sûreté nationale. Ces deux ser-
vices renseignent le gouvernement
sur la température politique ou so-
ciale. Ils l'avertissent, par exemple,
des risques de manifestations ou de
grèves. Il y a encore d'autres ser-
vices comme ceux de la gendar-
merie ou de l'armée, ainsi le cé-
lèbre 2me Bureau.

Les services spéciaux, c'est donc
l'ensemble de tout cela. On peut
regretter que ces services, appelés
à /coopérer si souvent, ne soient pas
placés sous l'autorité directe d'un
seul organisme coordinateur. Il peut
arriver que tel service néglige telle
question , pensant qu'un autre ser-
vice s'en préoccupe. Il peut arriver
aussi qu'entre les services, les liai-
sons fonctionnent mal.

Depuis la guerre, les renseigne-
ments sociaux, économiques, indus-
triels et bien sûr scientifiques pren-
nent le pas et se développent cent
fois plus que les renseignements
militaires. Avant guerre, l'espionna-
ge ou le contre-espionnage étaient
compris à des fins presque unique-
ment militaires.

Les « honorables
correspondants » et les autres

— Les agents, qui sont-ils ? (A
partir de maintenant , malgré une
évidente bonne volonté et une cor-
dialité certaine, la discrétion devient
grande.)
¦̂ D'abord des fonctionnaires, tout

simplement.
J'aimerais vous parler des « ho-

norables correspondants s>. /Un joli
terme, n'est-ce pas, et qui dit bien
ce qu'il veut dire. Ce sont des per-
sonnalités établies à l'étranger. Des
industriels ou de gros commer-
çants, par exemple. Ils ont un grand
« standing ». Ils ont beaucoup de
relations, reçoivent beaucoup et sont
beaucoup reçus. Eh bien ! sponta-
nément, par patriotisme, ils se met-
tent à notr e disposition. Leur ac-
tion, je le souligne, est totalement
bénévole. Vous pensez sans doute
que ces correspondants-là sont ra-
res ? Pas du tout !

Mais il y a surtout des agents
spécialement formés pour le travail
de renseignements et qui, « officiel-
lement », ne sont connus :d'aucun
service. Certains d'entre eux .sont
chargés de diverses missions. ¦ Mais
d'autres sont employés à postes
fixés. ' Ils 's'installent à l'étranger.
Ils trouvent un métier. Parfois, on
les, aide discrètement. Ils mènent
une vie rangée, une vie normale.
Ils se perdent dans la grisaille. Il
arrive qu'on ne leur demande rien
pendant des années, jusqu'à ce que
leur « couverture » soit solide.

Il y a enfin des éléments que
l'on ne tient que par l'argent.

— Peut-on compter sur eux ?
— Les agents doubles et même

les agents triplés ,; existent... Mais
celui qui, ne travaillant que par
cupidité, est tenté de trahir, sait
ce qu'il en coûte. Il connaît des
exemples. Il n'ignore pas que l'on
vous retrouve toujours.

— Vtilise-t-on parfois  des gens
que l' on « tient » par quelque vilaine
af faire  ?

— Cela doit pouvoir arriver. Très
rarement.

-T-: Y a-t-il beaucoup d'agents fem-
mes ? (Rire de mon interlocuteur.)

— Tant pis pour le romanesque,
je vous réponds franchement': très
peu. D'ailleurs, vous savez, l'impor-
tance de Mata-Hari a été considéra^
blement grossie !

— Prendre un agent ou un cor-
respondant est sans doute un grand
risque. Comment pensez-vous qu'un

( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

chef de service sp écial puisse pro-
céder ?

— Je crois qu'un responsable de
ce genre de service doit avoir l'es-
prit clair, beaucoup de méthode, de
l'intuition, de la psychologie. Il doit
avoir du flair. Se renseigner sur le
passé/ sur les antécédents de celui
qui se présente ou que l'on con-
tacte, ne sufflf:ipas. Il faut être
psychologue .§t$qué l'on s'assure
des . service* --/.d un agent, être
psychologue encore tout le temps
qu'il collaboré ,avec vous. Il arrive
bien sûr /que Ton /se trompe. Tenez,
puisque jA,/$ôus ai"dit que les agents
femmes Éfânt//peu nombreux, c'est
une histoire de «femme que je. vais
vous raconter. Un jour, en là per-
sonne d'une très jolie fille, un fonc-
tionnaire dès services spéciaux
croit découvrir un élément intéres-
sant. Non seulement elle est très
belle, mais elle connaît grand mon-
de dans le pays dans lequel elle se
rend. Elle devait faire du très bon
travail. Elle promettait monts et
merveilles. Une somme d'argent très
importante lui fut remise. Elle n'en-
voya jamais aucun renseignement...

Se tromper sur un homme peut
être sans conséquence, cela peut
être aussi très grave. Je vous le
répète, la psychologie est essentielle
dans ce métier, ainsi que le sens
des rapports humains.

— Peut-on parler de méthodes
nouvelles , de moyens nouveaux ?

— Esprit clair, ordre , intuition,
psychologie sont tout autant indis-
pensables pour l'agent que pour son
chef. S'il y avait des méthodes nou-
velles, il est évident que je ne vous
en parlerais pas, quand bien même
je les connaîtrais. Les moyens d'au-
trefois comme les « boîtes aux let-
tres . .. vivantes » . (quelqu 'un que l'on
doit rencontrer) ou « mortes » (en-
droit où l'on doit trouver un mes-
sage) sont toujours employés. Les
services spéciaux ont évidemment
bénéficié de tous les progrès de la
technique. L'agent peut disposer
maintenant de toute une panoplie :
appareils de photo minuscules (dans
un briquet, un stylo...), magnéto-

phone de poche, perfectionnement
des codes, etc.

Les techniques évoluent, mais ce
qui compte a^ant tout, c'est la va-
leur humaine / de l'agent.

Un métier de salaud
et un métier de seigneur

—: Dans un de ses romans, An-
toine Dominique fai t  dire à son hé-
ros Géo Paquet , le Gorille : « Mon
métier peut être un métier de sa-
laud ou bien un métier de seigneur».
Qu'en pensez-vous ?

— La plupart des romans d'An-
toine Dominique sont inspirés par
des faits réels. Antoine Dominique
connaît bien; , ce dont il parle. Mais
je remplacerai « ou bien » par « et £
Ce métier est un métier de salaul
et un métier de seigneur ; un mé?
tier de seigneurs qui sont obligés
parfois d'être salauds.

Le problème est le même pour
les services spéciaux du monde
entier. On peut être obligé de cam-
brioler, de voler des documents. Il
peut arriver parfois que l'on soit
contraint de tuer ; parfois que l'on
reçoive l'ordre de se supprimer soi-
même plutôt que de parler ou de se
laisser prendre (cet ordre , sans
doute Powers l'avait-il reçu). Quand
un agent va trahir , quand il n'est
plus sûr ou quand il risque de de-
venir trop bavard , il faut trouver
un moyen pour le neutraliser. Et
quand un renseignement est vrai-
ment nécessaire, il peut arriver que
l'on emploie des moyens peu relui-
sants pour l'obtenir. Ce que vous
appelez des moyens de salauds. Sans
chercher si loin , ne considère-t-on
pas souvent l'agent de renseigne-
ments comme un simple mou-
chard ?...

Mais, avant tout , un métier de sei-
gneur pour tous ceux qui travail-
lent par idéal, parce qu 'ils travail-
lent pour un idéal vraiment élevé.
Ils savent qu'ils sont indispensa-
bles à la sécurité de l'Etat , indis-
pensables à la sécurité de leurs com-
patriotes. Pour la nation , ils par-
ticipent à une guerre : la guerre de
détection. L'agent spécial est un
homme qui fait son devoir — pas
toujours sans troubles de conscien-
ce — là où il est placé, un peu
comme un soldats.

Propos recueillis
par Jacques BAUCHERE.

La beauté
par l'examen ORLÂNE

Chaque personne soucieuse de
sa beauté se doit de connaître son
pH cutané et l'état de son ép i-
derme - par l'intermédiaire de la
loupe binoculaire et du pH-mëtre
ORLANE . Sans .ces deux données
essentielles, aucune femme ne pe ut
avoir recours à une utilisation ra-
tionnelle des produits de beauté.

I Une technicienne de l'Institut
\ ORLANE , de Paris, se fera un
! p laisir de vous o f f r i r  gracieuse-
\ ment l'examen avec ces deux
| appareils
i du lundi 6 février dès 14 heures
1 au mercredi. S février

à la... DROGUERIE-PARFUMERIE

BURKHALTER
'¦ Rue Saint-Maurice 1 - Tél. 5 SI 13

Neuchâtel
I II est prudent de p rendre

rendez-vous

A genoux
De M. Philippe Barrés cette

chronique dans le « Figaro » qui
rappelle les meilleures pages de
son père , le grand écrivain :

Tout le monde a pu voir cette pho-
tographie de sept soldats belges age-
nouillés, bras levés, attachés deux par
deux, encadrés par des Noirs casqués
dont l'un les met en Joue, tandis
qu'un Noir en veston surveille la
scène. Cette Image du Congo, dit la
légende, «a fait frémir la Belgique ».
Puissions-nous en frémir aussi, nous
dont on assassine Infirmières et prê-
tres en Algérie.

Le monde occidental est parvenu
lentement, à travers les années, à une
certaine conception des devoirs envers
les prisonniers sans défense, les non-
combattants et les faibles en général ,
qui n'a certes pas encore pénétré
l'Afrique ni les profondeurs de l'Asie.
Nous parlons volontiers de la dignité
de l'homme et nous associons cette
Idée chrétienne a, l'idée d'indépendan-
ce nationale. Mais en donnant ou en
abandonnant l'Indépendance à des
peuples qui n'ont aucune idée de;Cette
dignité, iiouS déchaînons dans, le
monde des forces dont l'avenir est
bien incertain.

Comment ces peup les se com-
porteront-ils envers leurs mino-
rités, envers leurs voisins ? Com-
ment résisteront-Us aux élans
d' un racisme primaire ? demande
ensuite M. Ph. Barrés qui évoque
un passé récent.

Nous avons connu, toute propor-1 tlon gardée* un drame analogue, par¦ différence de niveau moral , en face de
l'Allemagne nationale-socialiste ; avec
ce qu'une telle inégalité entraîne
d'Incompréhension. Je me souviens
que, vers 1934, quand je revenais de
Berlin à Paris, ayant essayé de dé-
crire ce qui se préparait outre-Rhin,
beaucoup de lecteurs et d'amis me di-
saient avec une sorte d'irritation in-
quiète : « Mais enfin, ces nazis, qu'est-
ce qu'ils veulent ? Ils ont besoin de
prestige ? Permettons-leur quelques
armes. Us ont besoin d'espace ? Don-
rîons-leur Madagascar. »

Je me rappelle aussi les soupirs
d'incrédulité et de lassitude quand Je
répondais que ce que voulait l'Alle-
magne d'Hitler, nous ne pouvions/pas
le donner.!*Més interlocuteurs ne com-
prenaient pas qu'une négociation avec
une force brute exige, pour réussir,
que l'on marque d'abord une limite
infranchissable et qu'on s'y adosse sé-
rieusement. Sinon, les plus généreu-
ses concessions perdent leur prix.

Une civilisation aussi avancée que
la nôtre — et aussi fragile — ne
peut pas subsister sans une armature
d'énergie, ni sans faire place à l'éner-
gie dans l'ordre de ses valeurs mo-
rales.

Et voilà qui évoque encore le
souvenir de l'auteur des romans
de l'énerg ie nationale.

La ligue arabe
a pris onze résolutions"

sur l'Algérie \
BAGDAD (AFP).  ̂ Au cours d'une

brève séance qui s'est tenue mercredi,
les délégations arabes ont entendu la
lecture du texte définitif des onze ré-
solutions sur l'Algérie. Biles ont été
approuvées à l'unanimité et immédiate-
ment communiquées à la presse.

Les résolution s sur l'Algérie sont les
suivantes :

# Les délégations des Etats arabes
poursuivront à l'ONU leur action pour
l'exécution des décisions prises au cours
de la récente session de l'assemblée
générale sur l'Algérie. Elles agiron t
avec l'appui des Etats du groupe afro-
asiatique et des pays amis .

% Les Etats arabes ont décidé d'ac-
cordier une aide accrue matérielle, fi-
nancière et morale à l'Algérie, en exé-
cution des décisions prises par la Ligue
ai^abe,
# Ils fourniront, à bref délai, des;

munitions et des armes au gouverne-
ment algérien.

# Ils autoriseront les volontaires de
leurs pays à s'enrôler dans « l'armée
algérienne de la libération ». Us leur
permettront de s'en traîner .sur leur ter-;

• ritoire. Ils autoriseront leur transit
ainsi que celui des techniciens et leur
fourniront toute l'aide qui leuir sera
nécessaire pour se rendre en Algérie.

# Ils redoubleront leurs efforts au-
près des pays amis pour les amener
à employer leur influence en vue d'un
règlement du problème algérien.
# Ils réaffirment leur reconnaissan-

ce de l'unité et die l'intégrité du ter-
ritoire de l'Algérie.

# Ils appuien t la déclaration du 17
janvier 1961 du « gouverneijanet provi-
soire de la République" algérienne » stijj
les garanties que le ' peuple : algérieïl
doit avoir pour se prononcer librement
sur son sort. W> ¦-. - '

# Bs ont décidé de reconsidérer
leurs .relations politiques et éconoBrk.
ques avec la France, si ceÙe-ci poï5*Rj
suit sa guerre en Algérie.

# Les Etats arabes sur les territoires
desquels- sont installées des bases étran-
gères doivent, par tous les moyens,
empêcher que celles-ci ne soient em-
ployées pour les opération s militaires
fraoïçaises en Algérie.
# Ils ont décidé de reprendre leur

campagne contre les Etats et les orga-
nismes internationaux qui assistent la
France politiquement, militairement et
économiquement dams sa guerre en Al-
gérie.
# Ils invitent les Etats afro-asiati-

ques à appuyer l'ensemble dte ces déci-
sions et en particulier la huitième.

*¦ * fĉ slssx

L usage de la lecture
par Gaëtan Picon

Si je devais situer Gaëtan Picon,
je dirais d'abord que je l'aime,
parce qu'il est très moderne, et
qu'il s'intéresse aux créations les
plus neuves et les p lus déroutantes,
très librement et sans parti pr is ;
mais je l'aime aussi parc e qu'il n'est
pas d u .  tout moderne, parce qu'il
ne mêle à sa critique aucune théorie,
qu'il ttè, V alourdit d'aucun système ;
il oseMncore aimer les h o m m es
et Iii œuvres pour eux-mêmes, et
dire ouvertement ce qu'il en pense,
sous l'effet de la déception ou de
l'enthousiasme.

Ce quÛ- renseigne le mieux sur
une œuvre, c'est « l'approche la p lus
simple : la vie ouverte d' une lec-
ture » ; ce dialogue v i f ,  serré , direct ,
ce tête-à-tête avec Un auteur qui
excite ou déçoit , parce que de lui
on exige le meilleur, parce qu'on
est en quête d' absolu ; ce dialogue
qui sera suivi d'une adhésion en-
thousiaste ou d' un refus  (poli ou
méprisant) . Et comprendre cet au-
teur, c'est l'analyser à l'instant où
l'on est encore « t o u t  c h a  u d » :
« Ce qui a été dit de meilleur et
de p lus juste d' une œuvre, n'est-ce
pas ce qui a été dit dans le moment
qui suit le soulèvement d' une lecture ,
sous le bref éclair d' une lucidité
qui retient encore la chaleur du
contact ? »

Jugée de ce point de vue, la cri-
tique de Gaëtan Picon dans L'Usage
de la lecture (1), est d' une conscien-
ce, d' une sûreté , d' une intelligence
réellement supérieures. Apporte-t-il
du nouveau sur Retz ou sur Tolstoï ?
Non. Mais il va jusqu 'au fond ; il les
rend absolument transparents. Il est
amusant de voir qu'il refuse Sade,
ennuyeux comme une prison, et ac-
cepte Gide, qu'il considère comme
toujours actuel. Belle indépendance
d' esprit .

Par contre, Camus le déçoit , et U
le dit. Trop de distance chez cet au-
teur à l'égard de son œuvre, et sur-
tout « ce coup d'aile arrêté en p lein
vol ». Et ce refus d'être troublé , ce
choix délibéré , trop délibéré , de la
sagesse. Besoin de sécurité et 'de re-
pos. La notion de risque inexistante
jusque dans La Peste. Diable ! si
c'est vrai , c'est assez grave. ' Mais
l'immense succès de Camus n'a-t-il
pas reposé sur un malentendu ? Sur
ce fait  qu'il paraissait célébrer la
révolte, mais secrètement rassurait
les uns et les autres, les jeunes et
les aines ? Pauvres de nous l

En abordant René Char, Gaëtan
Picon engage cette fo i s  toute sa fer -
veur. De même avec Eluard : poé-
sie essentiellement communicative ,
essentiellement humaine. Car ce sont
ici les puissances du cœur « qui jet-
tent entre les objets les p lus distants
« ces cordes de lueur », « ces cordes
d' espérance », ces chaînes d' or, ces
festons et ces guirlandes qui nous
signifient clairement que le jour
poétique est celui d' une fê te  solen-
nelle où l'univers pavoise aux cou-
leurs de l 'homme ». L'analyse est ici
toute vibrante .d' enthousiasme, et
toujours néanmoins d' une lucidité
sans défaut .,. Après avoir lu ces pa-
ges , on voit/on sait qui sont Eluard
et René Char. •' . ; . '

L'étude sur Henri Michaux oppose
une interprétation à nne autre. Cet
auteur se meut dans; le négatif ,  il
travaille en creux ; son œuvre est
fai te  « pour épuiser

^ 
en les portant

à leur comble les "caractères inac-
ceptables , décevants , torturants du
monde réel », Ce .n'est donc pas un
monde imaginairef-ifûi nous libére-
rait.

De la longue étude sur Malraux,
si p arfaite qu'elle peut paraître dé-
finitive , le grand .criti que d'art sort
à la fo is  grand i - e t  diminué. Chez
lui , en ' e f f e t , attitude hautaine, hé-
roïque, lucide , niais qui sacrifie quel-
que peu à la rhétorique ; philosop hie
centrée sur « l'honneur d'être hom-
me ». Chez Malraûx.tl 'homme se fé l i -
cite à tout moment d'être ce qu'il
est. C'est parfait ; c'est par fo is  un
peu agaçant.

Et voici enfin le tout dernier ve-
nu , le critique à la mode, Maurice
Blanchot. N ouvelle .analyse , longue,
dècorticante , exhaustive ; on en ar-
rive à comprendre l'incompréhen-
sible. ¦ Influences,  germaniques évi-
dentes : Hôlderlin , Rilke , et surtout
Heidegger ; c'est en fait  la méta-
physi que de Heidegger transposée
sur le p lan esthéti que. Devant cette
construction g lacée, basée sur la
mort et sur le néant, Gaëtan Picon
à juste titre se reb i f f e  ; et il con-
clut superbement en protestant , en
soulignant que le mouvement le p lus
profond de l'art n'est p oip.t « exi-
gence du vide, mais e f for t  (fût-il
sans espoir) pour confier les épa-
ves du monde à une arche salva-
trice ». ¦'

P.-L. BOREL.
. I? ' ¦

(1) Mercure de France. t',i

Le coin de la p oésie
Dans le bureau de Paul Valéry, les

plaquettes de vers qu'il recevait en
nommage s'entassaient ; la pile gran-
dissait, Se faisait menaçante. Le poè-
te' alors, en présence de quelque
ami, les prenait l'une après l'autre,
pour les lancer à travers la pièce.
Ce geste de souverain mépris m'a
toujours paru inutilement cruel , et
d'ailleurs singulièrement inhumain.
Pourtant , devant dix, vingt , trente
plaqu ettes de poésie, on se décou-
rage... . ,

Non 1 car sitôt examinées, un tri
se fait. U y a le bon et il y a le mé-
diocre. C'est là, bien entendu, une
première impression, car lorsqu'il
s'agit de poètes hermétiques, il ne
faut prononcer de jugement qu'après
avoir tourné et retourné septante
fois sept fois sa langue dans sa bou-
che.

Dans ces Fleurs du fer  (1), d'Anne
Peron , il passe un charme, un peu
vieillot peut-être, mais prenant.
Technique impeccable , ce qui ne
gâte rien :

Le bleu lunaire
P'çstuaire

Baligne l'abri :
Port alangud
Dans le mystère.
Des deux de paie;¦ Digitale
Joignent les toits,

j, - Respire et vols
.c:"' , La mer opale.. .

m. ' 
¦ ; ¦ •

Un autre recueil, dit Collerettes
.,(2) , de lasmême Anne Peron. A tra-sl~ Vers les Images du verbe (3), de
Boris Rybak, passe un souffle co-
casse ; les mots s'appellent ou s'in-
terpellent, un peu comme des ivro-
gnes en veine de bavardages. Sens
du comique très prononcé aussi
chez Jean Montargis, dont le Voyage
autour de mon ombre (4) traite les '
grands thèmes sur le mode burles-
que :

Dlcte-mol où, en quel pays
Glt ma première Cltroënine...

C'est la Ballade des bagnoles du
temps jadis. Divertissement de vir-

tuose. L'eau, les sources, les bois,
les champs, toute la nature chante,
très discrètement d'ailleurs, dans
les poèmes suhtils/ et délicats de
Mikou Bertrand. 0,est Fériale (5),
avec préface d'André Salmon.

Pour clore la liste, quatre pla-
quettes que je cite sans commentai-
res — ce qui ne signifie pas qu 'il
faille les traiter comme faisait Valé-
ry : La racine et l'oiseau (6), par
Arnold de Kerchpve, " Le chant du
monde (7) , d'Alice Khatchadourian ^Le chant du grillon (8), d'Emma
Lee, et Miroirs dans l'eau dormante
(9), d'Alice Vaulbert de Chantilly.

La revue Points et Contrepoints
(10), décembre 1960, contient un
très curieux Hymne à la matière,
du Père Teilhard de Chardin. Vient
ensuite un poème d'Anne-Marie de
Backer, qui débute fort joliment :

Par quelle grâce inconnue
— Du jasmin bleu sur les joues —
Suis-Je à présent devenue
Pierre des murs de Oordoue...

P. L. B.
(1 à 7) Debresse-Poésle. .
(8) et (9) Les Presses contemporaines
(10). 24, rue Curial, Paris 19.

Salle des conférences : 20 h 16, concert
de solistes.

Cinémas
Arcades : 20 h 30, Ravissante.

i Rex . 20 h 30, Nuits d'Argentine.
Studio : 20 h 30, Quand nous étions pe-

tits enfants. ,. . . .
'BIO ex-Clnéac : 20 h. 30, Le Trouillard.
s du Far-West.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Vers l'extase.
Palace : 20 h 30, Le Déjeuner sur l'herbe.

PHARMACIE D'OFFICE (Jusqu 'à 23 h) :
M. Droz, Concert - Saint-Maurice

i De 23 h à 8 h, en cas d'urgence,
lé poste de policé Indique le pharmacien

I à disposition.

ii'i iiiiftu.i-irimciici
^Éâ&iftâteBÉto&gi-l-ïli-l

HORIZONTALEMENT
1. Serin. — A une panne.
2. Fut sensible aux charmes de Cléo-

pàtre. — Cours d'eau.
3. Fin d'infinitif. — Ils sont sobres,

Îatients et robustes,
ugés par induction.

5. Préfixe. — Est prise par des sol-
dats anglais. — Permet de conser-
ver les peaux.

6. Coule dans le midi de la France.
— Oiseau. — Fleuve.

7. Surchargés. |
8. Son chant est très ^agréable. —

-Article.
9. Interjection. — Est abondante dant

un jardin. - , ., -..
10. Port d'Amérique. — Défendit Pa-

ris contre les Normands.
VERTICALEMENT

1. Symbole chimique. — Son cbnduc*
leur mène une vie de patachon.

2. Dépourvu de ressort. — Coule ea
Suisse.

3. Est très entouré à la veillée. —•
Poudre végétale.

4. Elle changea de forme. — Pos-
sessif. — On y soutire parfoil
quelque chose.

5. Semblant.
6. Représente de nombreuses espèces»
7. Qui n'a rien sur la tête. — Pré»

fixe. — Article.
8. Orient. — Favori de Charles 1er.
9. Elève très souple. — Qui n'est pal

rassuré.
10. Endroits où l'on joue. — Prépo*

sition.

Solution du No 449
i 2 3 4 5 (i 7 8 9 10

Ski-lift Schonried
Nouvelle capacité de transport :

700 personnes à l'heure
• On n'attend ; plus •

Vn des meilleurs
romans dessinés

f rançais

CÉCILE

v 

u  ̂ =̂  ~- __~- — M , .— - ~___ _ . -—"  ̂ , 
¦ 

; —.,, , -. ' i *-»¦;;*--— I

Copyright by Opéra Mundl et Cosmopress. |_____
—_—_—————_———»—_——i—¦————¦——#¦I————¦——M——«¦—__——_U—A—————^————————————___————————————__—_____ __——___—————————————i—————- '• 5 ' S

Vendredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, réveil en 1900. 7.15, Informations.
7.20, propos du matin. 7.25, rythmes et
chansons. 8 h, l'université radlophonique
internationale. 9 h , pages de- Haendel et)
Telemann. 9.15, émission radioscolaire.
9.45, aveo Jean Françaix. 10.10, émission,
radioscolaire. 10.40 , pages de Mozart.
11 h, émission d'ensemble. 12 h , au ca-
rillon de midi... avec à 12.15, le mémento
sportif , et à 12.30, le courrier du skieur.
12.45, Informations. 12.55, opération sur-
vie. 13.05, la ronde des menus plaisirs.
13.50, femmes chez elles. 14.10, émis-
sion radioscolaire. 14.40, légende et my-
thologie en musique. 15.40, Concerto, de
J.-S. Bach.

16 h , feuilleton. 16.20, l'Orchestre de
Beromunster. 17 h, perspectives. 18 h, un
compositeur suisse : Paul Meyer. 18.15, le
carnet du touriste. 18.20, rythmes es-
pagnols. 18.30, les championnats suisses
de ski, fond et alpin. 18.45, la Suisse
au micro. 19.15, Informations. 19.25, le
miroir du monde. 19.50, musique aùx
Champs-Elysées. 21.05, « Liberté sans is-
sue », pièce de Georges Ottlno. 21.40,
à l'opéra : « Rip », de Robert Planquette.
22.30, Informations. 22.35, les résultats
du tirage de la Loterie romande. 22.45,
le miroir du monde. 22.55, actualités du
Jazz.

Second programme
Jusqu'à 19 h , programme de Sottens.

19 h, un piano et quatre orchestres.
20 h, routes ouvertes. 20.20, les beaux
enregistrements. 21 h , contact , s.v.p.
21.20, chez les Tziganes avec l'orchestre
A. Kostelanetz. 21.30, panorama de la
littérature contemporaine de langue es-
pagnole. 21.50, musique de notre temps l
de la musique instrumentale à la mu-
sique expérimentale. 22.10, micro-maga-
zine du soir. 22.30, programme de Sot-
tens.
BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, informations. 6.20, musique popu-

laire. 6.50, quelques propos. 7 h , infor-
mations. 7.05, musique légère. 10.15, un
disque. 10.20, émission radioscolaire.

,'..0.50, une page de F. Grofé . 11 h_iépiis-
gètoj ",.., d;ejisemble.i. .1!3„^:Ja,.,.*''efik-Qij$HHans
?.â''*né1ge.""l_T_0, nos 'compli'mehtsj^i2.30,

Informations. 12.40, Orchestre 'récréatif
bâlois. 13.30, chants de Schumann. 14 h,
pour Madame.

16 h, votre thé en musique. 16.40, sa-
vez-vous encore ? par Bert Herzog. 17 h,
concerto, de Mendelssohn. 17.10, pour les
enfants. 18 h, cartes postales musicales:
Etats-Unis. 18.20, échos des Journées mu-
sicales d'Uster 1960. 18.40, actualités,
18.50, les championnats suisses dé ski à
Crans. 19 h , chronique mondiale. 19.20̂
communiqués. 19.30, informations, échos
du temps. 20 h, concours musical d'ama-
teurs : Grand Prix Brunnenhof. 21 h,
émission pour les Rhéto-Romanches. 22.15,
Informations. 22.20, nouveaux arrange-
ments de mélodies connues. 23 h, rythmesv

TÉLÉVISION ROMANDE
10.55, Eurovislon : Concours Internatio-

nal de ski : descente dames. 20 h, télé-
journal. 20.15, championnats suisses de
ski :¦ reflets filmés du slalom dames.
20.20, carrefour , émission d'actualités.
20.40. « Living-Room », de Graham Greë»
ne, dans une version française de Jean
Mercure. 22.25, reflets du concours Inter-
national de ski : descente dames. 23 h,
téléjournal.

EMETTEUR DE ZURICH
10.55, voir programme romand. 20 h ,

téléjournal . 20.15, voir programme ro-
mand. 20.20, le magazine du vendredi.
21.05, jeux suivis de concours amusant.
21.35, « Tout autour du monde, avec Car-
tler-Bresson », film. 21.55, téléjournal.
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f\cup6sé
^y  et la sorcière

®~ ? .̂|

. <NagoIet>, dit la Carabosse,
.. <bpis donc de ce thé merveilleux,

tu deviendras un vrai colosse,
aussi vrai qu'un plus un font deux.>

4̂ #4-1

Et Nagolet, sans méfiance,
boit la maléfique boisson;
il change aussitôt d'apparence,

. voyez comment. Pauvre garçon!

Mais sans rancune, à la sorcière,
Nagolet fait boire, à son tour,
une boisson qui régénère
et dont il use chaque jour.

(ifj  ' |BAHMQ|

Le Banago fait des merveilles
et dans ce cas, en moins de deux,
la sorcière devient parole ¦-•

.„¦.'.
¦ 

à Nagolet, c'est bien heureux.

BANAGO *mi
Un* bat* solide pour la via i "̂ VHJ^QQ jf
L'aliment diététique j "=:̂ S*=- B s

pour petits et grandsgjj//^s« |
Fr. 1.90 les 250gr. '- • • .- .. .|̂  ̂ *
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Demandez nos belles lÈk
J§f BROCHETTE S là
lll pour mixed-grill Iii

pièce I.Ov MÊÊÈ

Nouvel arrivage

Manteaux de pluie
de l'armée

d'occasion , en très bon
état, imperméables avec

dos doublé:
Actuellement seulement

Fr. 16.— la pièce.
Prière d'indiquer la

taille.
Possibilité d'échange.

Hermann Schaller
textiles

Sagerainstras&e
GUIN (FR)

A vendre une

machine
à décalquer

t Pero II » neuve, prix
très intéressant. — Tél.
8 12 95» j_j ,

fl 
Qf acieuses

[|, à souhait
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...voici 2 charmantes C0lllDin3IS0nS
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/ ''Ijf * coûtant le même prix

Celle-ci est en nylon Celle-là, en nylon
imprimé. Buste et __, __^ um avec corsage orné
bas richement garnis 1 flO-1 d*i dentelle' se tel"
de fine valenciennes. I UifU m,ne Par un somP-
Fond blanc. 1 «J t"*2,1*3- vola1nt de detî" « _____ ,._ _»¦¦ ^̂  telle double et petit ¦ ||Qft

Blanc, rose ou mauve £ ̂ J
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A VENDRE
Machine à laver avec

essoreuse électrique à
rouleau, Pr. 180.— ; un
frigo « Sibir », Pr. 100.—;
une poussette, Pr. 80.—;
une pompe à pétrole,
Pr. 60.— ; 1 poste de
télévision avec antenne,
Pr. 520.—. Paiement
comptant. — Tél. 5 47 21.

Toujours
du nouveau

Meubles
«AL Bûcheron »
Ecluse 20 Tél. 6 26 33
NEUF OCCASION
Facilités de paiement

Hâli/ V\ 'a Paire «MF • ̂ r \_F 'es deux paires %  ̂* 
Jr V_r PJl

RÔTI DE BŒUF
extra-tendre

SUPERBE BOUILLI
Belles TRIPES cuites

DU PAYS
Et touj ours nos traditionnelles i

petites langues de bœuf
fraîches

BOUCHERIE - CHARCUTERIE

M R X  HOFMANM
Rue Fleury 20 Tél. 510 50
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ACHETEZ VOTRE

CHEZ LE SPÉCIALISTE DU

TROUSSEAU
pendant la vente autorisée par le département
de police du 21 janvier au 3 février 1961

ARTICLES DE TOUTE PREMIÈRE QUALITÉ

10%
SUR TOUS LES TISSUS
COUVERTURES DE LAINE
LAYETTES - MOUCHOIRS

S.A. Hans GYGAX
NEUCHÂTEL  Rue du Seyon

BOUCHE U. A f T lOklDES SABLONS -***V* I I W n
ROTI DE PORC MA IGRE

LANGUES DE BŒUF
PRIX AVANTAGEUX !

Se recommande : Ch. STORRER
Tél. 5 18 31

-̂  __________________________________¦__________________ __________________________________________¦
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L'Important fait (le la journée d'hier
était constitué par le début des cham-
pionnats suisses de ski. Les sportifs
neuchâtelois ne manqueront pas de se
réjouir dé la brillante performance de
Georges Schneider qui faillit enlever
le titre au favori Roger Staub.

Pcndant'~ "que les footballeurs de
young Boys poursuivent leur voyage
au Moyen-Orient , les dirigeants de
Xamax ont connu quelques tracas.
L'entraîneur Jacot ayant démissionné,
il a fallu pourvoir à son remplace-
ment.

Enfin , hier soir à Bâle se Jouait une
Importante partie fie hockey sur glace.
Les patineurs locaux recevaient Ambrl.
L'heure tardive à laquelle se déroulait
cette rencontre nous oblige à ren-
voyer nos lecteurs en page 19 pour
le compte rendu de cette manifesta-
tion.

Wi.

DES ACTEURS À TORSE NU

Est-ce un sport 1 Est-ce du théâtre t C'est la question que l'on se pose
à propos du catch ! A vrai dire, il y a de tout un peu, car tomber de
la sorte sans se rompre le cou, il faut tout de même être un peu acrobate...
et aussi un rien médium pour défier les lois de la pesanteur 1 Cette photo
vient d'être prise à New-York , lors d'un match à quatre. Dan Curtis frappe
de plein fouet le... malheureux Herb Larden. Et les spectatrices de se

voiler la face...

Xamax voudrait retourner
en deuxième ligue

Quel est le programme Par |6 J6U IÏ8 la prOHIOtiOn 6t flu"
des footballeurs ,' " '." ." , ., •;

«- - neuchâtelois ? par celui de la relegation
*ï 
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Xamax, pour ses débuts en
première ligne, avait pris un
excellent départ. Les Neuchâ-
telois avaient battu successive-
ment Monthey, Payerne et Ha-
rogne et se trouvaient en tête
dn classement.

Us commirent un passage à vide qui
se solda par trois défaites : indiscuta-
bles face à Berthoud et Laroge.n.thal, et
maladroite contre Malley . Entre temps ,
Xamax avait bat tu Bienne-Bouijean pour
la coupe avant die se faire éliminer par
la formation bàloise d'Old Boys. La fin
du premier t our  marqua une reprise.
L'équipe néuchâtel oise fournit de bons
matches contre Sierra , Carouge , Versoix
et Forward. Elle fut moins brillante,
contre Boujean 34 ; l'enjeu lui jrevint
cependant.

Les Neuchâtelois omt donc été iiheons-.
itants. Les causes ? D'urne part, lie repos.:
forcé imposé par le renvoi de matches.
Lorsqu 'il rencontra Berthoud, Xamax
n'avait pas joué depuis plusieurs se-
maines . D'autre part , l'entraîneur dut
modi fier format ion et système de jeu
à cause des blessures qui frapp èrent
Dziwoki et Duruiz en particulier. Le
gardien B'iiitter commut rarement une
bonne joui niée lorsqu'il remplaça Gys-
ler.

Compte tenu de ces circonstances,
le classement des Neuchâbeiois est sa-
t i s fa is ant  Ils occupent le 5me rang pour
un actif- de douze points cm onze: mat-
ches. Be.rthoii 'd, le premier, les précède
de quatre  points. Ce n 'est pas un obsta-
cle infrainichi.ssablc . Pas de souci de
re légation. Payerne , le dernier, végète
à neuf longueurs .

Du'ranit la : p^use d'hiver , des change-
ments sont (intervenus. L'entraîneur
Marins Jacot ' ayant  démissionné , le
comité a nommé Meila au poste d'en-
traîneur. Cet' excellent joueur sera ai-
dé par un* commission techni que for-
mée de MM. Andr é Facchinetti , Eric
Mou lin et René Schaffter. Aucun dé-
part n 'est à dép lorer. On enregistre

Les matches
d'entraînement

Tous n'ont pas été fixés, en particu-
lier • celui de ce prochain dimanche
qui . . devait, primitivement, opposer
Xamax et .Ticino.

On cherche encore un adversaire
pou* le 26 février qui pourrait être
Longeau. Voici les rencontres déflndti-
vee :

12 février : Berne - Xamax.
19. février : Xamax - Bienne.
1er mars : Hauterive - Xamax.'

. L e  championnat commence le 5
mais, mais on ¦ n'en connaî t pas le
programme.

au contraire trois arrivées : Amarca
(Hauterive), Amez-Droz (Bienne)  et
Weber (Cantonal) ,  soit un an-rière cen-
trai et deux gardiens. L'Autrichien Rei-
dinger , joueur  de valeur , est mainte-
nant qual i f ié e La position de la pre-
mière équi pe étant assurée, un effort
tout p art icul ier  sera tenté pour hisser
une équi pe en deuxième li gue. Xamax
lia, rappelons-lie, est actuellement en
tête de son group e de Illme ligue avec
un actif jiie . vingt points en dix ren-
contres. 'îî'"' serait difficile de faire
mieux. ";• " ¦ l'f ¦- -  '- •' '' M. F.

Dans le groupe 5 A
de deuxième ligue

Aarau mène le bal
Résultats : Yverdon-ie Locle 2-4 ;

Moutier-Aarau 2-4 ; le Locle-Servette II
12-4 ; le Locle-Mnutier 3-4 ; Servette II-
Moutier 4-6 ; le Locle-Aarau 3-8 ; le Lo-
cle-Payeme 11-0; Schwamendingen (Zu-
rich) -Moutier 4-7 ; Herisau-Moutier 4-3.

Aarau , qui  doit encore rencontrer
Servette à Genève et Schwamendiin gem
chez lui , sera certainement champion
de groupe. Ses victoires , à Moutier
d'abord et au Locl e ensuite, prouvent
que l 'équipe est solide. Le Locle pos-
sède la mei l leure  attaque . Citons le
magn i f ique  résultat  d'Yverdon qui ob-
tient un match nul (4-4 ) à Aa rau ! Le
Locle a bientôt terminé son année  de
t rans i t ion .  Pf i s ter  pourra, dès la saison
prochaine , met t re  de l'ordre en jouant
lui-même avec ses poulains-. Il y aura
donc plus de victoires... que de défaites,

¦Le championnat  se terminera le 12
février. Nous connaîtrons bientôt le
premier et le dernier de oe groupe V,

E. G.
CLASSEMENT

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

"Aarau . . . .  12 10 1 1 H8-33 21
2. Mou t i e r  . . .  12 9 — 3 56-41 18
3. Yverdon . . .  12 7 1 4 63-33' 15
4. Herisau . . .  11 7 — 4 61-45 H
5. Le Locle . . .  12 6 — 6 81-44 12
6. S e r v e t t e  II . .  H 3 — 8 41-70 6
7. Schwamendingen 10 2 — 8 45-77 4
8. Payerne . . .  12 1 — 11 21-93 2

Brillante réapparition de Georges Schneider
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l̂ mfcJ _B___É_I BBf* ""̂ ^̂ Êfr

Les champ ionnats suisses de ski ont commencé hier à Montana
où la neige s 'est re mise à tomber

Le Çhaax-de-Fonnier surp rend tout le monde dans le slalom géant
où seul Roger Staub f ait mieux que lui

Les championnats suisses de si
tana-Crans par le slalom géant,
Chézeron. r • i- ,̂ ,

En dépit des mauvaises conditions
enregistrées la veille , le parcours se
trouvait en bon état. Durant tout le
concours , les concurrents ont été gênés
par la neige, qui est tombée sans inter-
ruption et par un brouillard de plus en
plus opaque.

Chez les dames
Pour les vingt-cinq skieuses annon-

cées, Walter 'Nigg . avait piqueté .trente

i ont débuté jeudi matin à Mon-
qui s'est couru sur la piste de

postes sur un parco u rs long de 1400
mètres et comprenant 345 mètres de
dénivellation . Le point critique était
constitué par une bosse perfide située
près de la dix-neuvième porte. Plusieurs
favorites virent s'envoler toutes leurs
chances à cet endroit. Notamment
celles qui avaient été les premières à
prendre le départ , à savoir Yvonne
Ruegg, Margri t Gertsch , Sylvia Gnehm
et Rosa Waser , toutes victimes d'une
chute. Rosa Waser fu t  même con t ra in te
à l'abandon . Le premier parcours sans
chute fut f inalement l'apanage de Lilo
Michel , partie avec le dossard No 6 et
créditée de 1' 33, temps qui ne devait
plus être approché par aucun e de ses
suivantes . Bénéficiant de la malchance
des favorites , deux jeunes espoirs (la
Zuricoise Anila Lienhart et la Bernoise
Heidi Obrecht), purent se hisser aux
places d'honneur.

Mathis abandonne
L'épreuv e masculine a réuni plus de

80 participants. C'est également Walter
Nigg qui avait piqueté le parcours (48
portes), long de ' 2300 mètres pour une
dénivellation de 419 mètres. L'Arosien
Roger Staub , grand favori , a conservé
son ti tre.  On en attendait , cependant ,
plus de brio car son avance sur son
second ne s'es't finalement montée qu 'à
sept dixièmes de seconde. La seconde
place a fa i t  l'objet de la surprise du
jour puisqu'elle est revenue au « vété-
ran » ebaux-de-fonnier Georges Schnei-
der , âgé de 36 ans.  Schneider , qui n 'a
pas goûté son éviction , pour raison
d'âge, de l'équipe nat ionale , avait  bien
préparé son a f fa i r e .  I\_ s'entraînait  à
Montana-Crans depuis samedi . La per-
formance du Chaux-dc-Fonnier est d'au-
tan t  plus remarquable puisqu 'il précèd e
au classement deux membres de l'équi-
pe nationale : Fredy Bru pbacher et Ja-
kob Arduser. Quant au spécialiste du
slalom spécial Adolf  Mathis et à Wiily
Forrer , la chance ne les a pas accom-
pagnés. Le premier abandonna à sa pre-
mière chute  et le second se répandi t  à
deu x reprises sur la piste avant  de
toucher au but.  Parmi les espoirs , trois
noms 'ressortant du lot : ceux d'Andréas
Rubi (Grinde lwald )  et de l 'Engadinois
Gianreto Giovanol i ,' qui ont réussi à
se hisser parmi les dix premiers en
compagnie du Davosien Albert Beck.

Résultats :
Dames : 1. Lilo Michel (Interlaken)

l'33" ; 2. Anita Lienhart (Zurich ) l'37"l ;

Renvoi de l'épreuve
de saur combiné

Le concours de saut combiné qui
devait avoir lieu hier après-midi sur
le tremplin de Vermala , a été renvoyé
en raison des fortes chutes de neige.

3. Heidi Obrecht (Berne) l'37"7 ; 4. Anita
Kern (VliMare) l'39"7 ; 5. Maria,nne Bei-
chenbach (Gstaad) l'40"l : 6. Nadia Dise-
rens (Châtel-Saint-Denis) l'40"7 ; 7. Ur-
sula Zahnd (Adelboden) l'40"8 ; 8. Kae-
thl Bleuer (Grlndelwadl ) l'42"4 ; 9. Yvon-
ne Ruegg (Arosa) 1*44" ; 10. Bosmarie
Ritter (Château-d'Oex) l'45"l . Anita
Lienhart, . Heidi Obrecht , Marianne Bei-
chienbach, Nadia Diserens et Ursula
Zahndi, qui appartenaient à la catégorie
senior, sont promues en catégorie élite.

Messieurs : 1. Roger Staub (Arosa)
2'03"4 ; 2 . Georges Schneider (la Chaux-
de-Fonds) 2'04"1 ; 3. Predii Brupbachei
(Montana-Crans) 2'04"3 ; 4. Jakob Ar-
duser (Davos) 2'05"1 ; 5. Willy Motte t
(Blemne) 2'08"2 ; 8. Albert Schlruinegger
(Grindelwald) 2'08"9 ; 7. Andréas Rubl
(Grindelwald) 2'09"4 ; 8. Gianreto Gio-
vanoli (Stls ) 2'09"8 ; 9. Albert Beck
(Davos ) 2'10"2 ; 10. Philippe Stern (Ge-
nève) 2'10"9. Sont promus en catégorie
élite : Rubi , Beck , P. Schmidt , T. Mathis,
R. Schmid, Pitteloud et B. von Allmen.

Lilo Michel au cours de l'épreuve qui
devait la consacrer championne suisse.

(Phot. A.SL.)

Huit dixièmes de seconde de moins, et Georges Schneider, que nous voyons
en pleine action, créait une surprise en battant le favori Roger Staub.

h.n vue du tour éliminatoire de la
Coupe du monde , un intense pro-
gramme de pré paration a été établi
pour les cadres de l'équi pe nationale
suédoise. Les condit ions atmosp héri-
ques ne permettant pas un entraîne-
ment adéquat  en Suède au début du
printemps, les trente meilleurs joueurs
suédois seront réunis en Ital ie dès
les premiers jours de Inars, pour un
camp d'entraînement  de quatre se-
maines qui se tiendra à Riva del Sol
(province de Grosseto) . Plusieurs
matches de sélection seront j oués du-
rant ce séjour. Le 22 mars, l'équipe
nationale provisoire affrontera l'A.S.
Roma à Rome puis, le 26, elle se
heurtera à la Tchécoslovaquie h
Prague. D'autres rencontres sont pré-
vues pour avril et mai afin que
l'équipe atteigne son meilleur rende-
ment pour le 28 mai, date de son
match éliminatoire contre la Suisse
à Stockholm.

Young Boys à Singapour
Les Young Boys poursuivent leur

tournée au Moyen-Orient. Pour leur
second match, Ils ont rencontré, a
Singapour, une sélection locale. Les
Bernois ont gagné par 2-1 (1-0). Haldi-
mann et Meier furent les auteurs des
buts suisses.

Avant, d'affronter la Suisse

L'équipe suédoise
s'entraînera en Italie

Progrès dans les performances
de l'examen du recrutement

5 NOTRE CHRONIQUE- DE GYMNASTIQUE W
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L'examen de gymnastique du recrute-
ment de l'an dernier était le trentième
depuis sa réintroduction en 1931. Mises
sur pied pour la première fois en 1904,
ses épreuves firent partie intégrante
des opérations jusqu'en 1914.

Elles comprenaient , au début , une
course de vitesse de 80 m., un saut
de longueur et un lever d'haltère de
17 kg. De 191i à 1931, l' examen f u t
supprimé.

Réintroduit au programme, il comp-
tait une épreuve de plus : le je t  de
boulet. Diverses modif ications inter-
vinrent dès 19b2 : cette dernière sp é-
cialité f u t  remp lacée par un lancer
de précision et le lever d'haltère « dé-
velopp é » devint « arraché ». Durant
quel ques années , on essaya d'imposer
une course de 3000 mètres.

Le programme actuel
Depuis 19i5 , le programme ne com-

porté p lus que quatre épreuves de
base : course de vitesse 80 m, sau t en
longueur , grimper (perche ou corde)
et lancer en longueur d' une grenade
de 500 gr. Ces sp écialités sont un
ref le t  assez net de la pr éparation p hy-
sique des conscrits. En examinant tes
statisti ques de l'Ecole f édérale  de gym-
nasti que et sport de Macolin , on
constate une amélioration des résultats
dans lès diverses épreuves.

Dans la course de vitesse , les per-
formances moyennes des conscrits
sont : en 1933, 12"2 ; en 19H3 , 11"6 ;
en 1952, ll"k et en 1957, 11"3.

Dans le saut en longueur , on relève:
en 1933, 3 m. 9 2 ;  en 19*3, t m. U ;
en: 1952, i m. 33 et en 1957 , i m. 42.

Dans le lancer en longueur , la dis-
tance atteinte a passé de 33 m. 13 en
19i3 à 35 m. 89 en 1957.

Au grimper , le temps de 6"b en
19U3 s 'est abaissé à 5"i en 1957.

Si les résultats ne sont pas encore
les mêmes dans tous tes cantons , par-
tout ils accusent des progrès.

Le recrutement de i960
7/ réunit un e f f e c t i f  nombreux :

iOOO conscrits de p lus qu 'en 1959 sur
un total de 31,360 jeunes gens de la
classe 19*1. Le rapport de Macolin
relève une bonne marche des exa-
mens de gymnasti que , les progrès réa-
lisés et l excellente impression laissée
par les participan ts. Nous examine-
rons ces résultats dans la p rochaine
chroni que.

Bertrand GRANDJEAN.

Le sport au gymnase
Les occasions de critiquer la jeu-

nesse ne manquent pas. Beaucoup
les saisissent, Les jeunes fument
prématurément, visitent le dancing
ou le bar plus que de raison.

Q_è notre temps, d'isemf des per-
sonnes nullement mal intentionnées,

„ nous faisions du sport. Nous ne crai-
gnions pas l'effort.

Croyez-vous que louis les jeunes
redoutent l'effort , s'opposent au
sport ou se contentent du rôle de
spectateur ? Nous ne le pensons pas.
Mais il faut aussi les aider, leur don-
ner la possibilité de le pratiquer.
Combien d'heures de gymnastique
contient le programme de nos gym-
nasiens (« scientifique » , et « litté-
raire ») de deuxième, troisième el
quatrième années ? Articulez un chif-
fre I Pas lia moindre I Avouez que
ce n'est pas le meilleur encourage-
ment I

Qu'en PeBsez-v0us t
r : i

Davey Moore
le meilleur du mois

Poids coqs. — Champion : titre vacant.
1. Eder Jofre (Bré) ; 2. Alphonse Hall-
ml (Fr ) ; 3. Freddie Gllroy (G-B) ; 4.
Piero Rolio (lt).

Poids plumes. '— Champion : Davey
Moore (EU). 1. Gracieux Lamperti (Fr);
2. Sugar Ramos (Cuba) ; 3. Sergla Capra-
ri (lt).

Poids légers. — Champion : Joe Brown
(EU): 1. Dave Charnley (G-B) ; 2. Carloa
Ortiz' (EU).

Poids welters; — Champion : Benny
« Kid » Paret (Cuba). 1. Federico Thomp-
son (Arg) ; 2. Emile Griff ith (EU) .

¦Poids , moyen ). * — Champion : Paul
Pender (EU) ; ':. Gène Fullmer (EU) ; 2.
Ray « Sugar », Robinson (EU) ; 3. Gustav
Scholz (Ali). ' - ,

Poids mi-lourds. — Champion : Archie
Moore (EU)'. L. Chic Calderwood (G-B);
2. Glull'o Rlnaldi (lt).

Poids .j lourds. — Champion : Floyd
Patterson (EU). 1. Sonny Liston (EU) ;
2. Ingemar Johansson (Su).

LA COUPE D'EUROPE

Qui affrontera Riga ?
Réuni à Obertraun (Autriche], le co-

mité de la coupé d'Europe dés cham-
pions a procédé au tirage au sort des
quarts de finale de la coupe masculine.
Les quarts de finale seront les Suivants :

ASK Riga contre Hapoel Tel Aviv ou
Galatsaray Istamboul. Spartak Sokolovo
Prague contre Virtus Bologne ou CCA
Bucarest . TSSKA Moscou ou Etoile
CharleviJIe oontr^ i,egia Varsovie , pu
Spartak Sofi;a., Real TVIadrid ,jr?u- ESK Bn-
gelman Vienne contre SC Bel grade ou
Antvverp.

Les demi-finales opposeront le ga-
gnaint du premier quart dé finale à ce-
lui du quatrième et le vainqueur du
deuxième quart de finale à celu i du
troisième. Les quarts de finale devront
se jouer entre le 16 février et le 15
juin , les demi-f inales  entre le 25 mai
et le 30 juin.  La finale aura lieu entre
le 1er et le 20 juil let dans une ville
restant à désigner.

Le tirage au sort-des. quarts de finale
de l'épreuve féminine à d'autre part
donné l'ordre des. rencontres suivant :

Stovan Orbis Pragu e contre Barcelone ,
ou Casablanca, ou PUC Paris ou Acade-
mloa Goimbra. Sofia ou Maccabi Tel
Aviv contre AZS Varsovie ou Rap id
Bucarest. WSK Ta-rtu (URSS) et Dau-
gawa Riga (URSS) sont automatique
ment qualifiés pour les demi-final es.

Les meilleurs Européens
au tournoi de New-York ?
Un tournoi international aux trois

armes (fleuret , épée et sabre) aura
lieu du 17 au 19 février, à New-York .
Les organisateurs escomptent la parti-
cipation des meilleurs spécialist es eu-
ropéens. L'Italien Giuseppe Delfino . les
Français Christian d'Oripta, Armand
Moya l, les Polonais Woyda , Pawlowski
et Sablovska, le Soviétique Idanovitch
et les Hongrois Karpati , Zoltan Kor-
bach et Fulop ont été Invités. L'équipe
américaine comprendra Albert Axelrod ,
David Micahnic et Jeno Hamori. D'au-
tire part, Harvo Oliva représentera le
Mexique , Abelardo Menendez le Cuba
et James Wdlfsenshoh l'Australie.

Les brassards de janvier
Le tournoi pour les brassard s de jan -

vier a connu le succès habituel . La
lutt e fut chaude entre lê s anciens et les
jeu n es, mais seule la ' classe a élu le
meilleur.

A l'épée, M. Haberkorn s'imposa avec
brio , alors qu'au fleuret Roland de
Tourreiil confirma ses progrès en pre-
nant la première p lace.

Chez les juniors au fleuret , Rémy
Schuipbach se classa en tête devant Joël
Raaflaub , n 'ayant subi aucune défaite.

Voici les résultats du tournoi :
Epée : 1. Marcel Haberkorn, 5 victoires

2. Jean Colomb ; 3. Roland de Tourrretl
4, H. Brugger ; 5. Léon Juillerat.

Fleuret : 1. Roland de Tourreii ; 2. J
Colomb ; 3. Georges Matlle.

Juniors : 1. Rémy Schupbach , 6 v. ; 2
Joël Raaflaub, 4 v ; 3. Jacques Perre
noud ; 4. Alain Reymond ; 5. J.-P. De
brot ; 6. Robin Borel .

Le Neuchâtelois Fuhrmann
promu deuxième dan

Une vingtaine de judokaf venus dé
plusieurs clubs' du payi .se sqaKjWfpl-
véirf Neuchâtel. '

Il s'agissait pour ces judokas d'amas-
ser un nombre suffisant de victoires
afin de recevoir le grade de premier
dan ou ceinture noire. Les ceintures
marron , sous la surveillance du maître
japonais Miki Iked a, 6me dan , luttèrent
avec fougue et sportivité. Après une
lutte serrée, le Lausannois Blanc triom-
pha en recueillant cinq victoires.

Quel ques ceintures noires tentèrent
également d'améliorer leur grade. Le
Neuchâtelois David Fuhrmann laissa
une grande impression. Après sa sixiè-
me victoire consécutive, l'arbitre jugea
superflu la poursuite de l'expérience.
Fuhrmanin reste l'un des meilleurs com-
battants de Suisse; La malchance le
poursuit , hélais ! lors des grandes com-
pétitions nationales. Cette réunion avait
été organisée par le club de Neuchâ-
tel, avec la collaboration de M. Felber
(Bienne), président de la commission
techni que de l'association suisse.

Résultats. — Promotion 3me dan' : L»im-
kenheil (Lausanne) 1 p. Vt ; promotion
2me dan : David Fulirmann. (Neuchâtel)
4 % ;  Sohopfel (Lausanne) 2 Yt ; promo-
tion 1er dan : Blanc (Lausanne). 5 points;
Fumeaux (Genève ) 2 : Saam (Bienne) 2 ;
PoggiaH (Neuchâtel) 1 ; Ganguillet (Bien-
ne) 1 ; Gerber (Bienne ) 1.

I I I  i ¦ i

Le Genevois Sollberger
vainqueur a Davos

C'est par 177-113 que la «élection de
la province suédoise de Va>ermland a
battu la Suisse à Davos. Grâce au pa-
tineur genevois Géra'ld Sollberger, vain-
queur du 1500 mètres, après avoir ter-
miné la veille premier du 500 mètres ,
la Suisse s'est cependant adjugé la
victoire au classement individuel . Résul-
tats die la seconde journée :

1500 m :  1. Sollberger (S) 2* 19 "2 ; 2.'
Lindberg (V) 2' 21" ; 3. Nilsson (V)
2' 21"8. Puis : 6 : Buettner (S) 2' 27"4.

5000 m : 1. Nilsson (V) 8' 31"2 ; 2.
Andersson (V) 8' 45" ; 3. Sollberger (S)
8* 46"3. Puis : 6. Buettner (S) 9* 03"4.

Classement final individuel : 1. Gérald
Sollbei'ger (S) 44 p. ; 2. Jonny Nilsson
(V) 41; 3. Ake Llndbergi (V) 40. Puiè *
7. Peter Buettner (S) 23.
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L'Américain Davey Moore , cham-
pion du monde des poids plumes,
grâce à ses victoires sur le Français
Gracieux Lamperti et l'Espagnol
Fred Galiana, a été choisi comme le
« meilleur boxeur du mois » par la
revue « Ring Magazine » dans ses
premiers classements de 1961. Voici
ces classements : . , ¦.

Poids mouches. '¦— Champion : Pone
Kihgpetch (Thaïlande). '1. Mimoun Ben
Ali (Ep) ; 2. Sadao Yaoita (Jap).

Les classements de boxe
de « Ring magazine » .

% Le troisième Tour cycliste de Tunisie,;m
réservé aux amateurs et indépendants,
aura lieu du 22 mars au 2 avril, tlne '
seule journée de repos, le 28 mars â
Gatsa, est prévue . La longueur total du
parcours est de 1927 km.
0 Les championnats d'Europe de canoë
auront Heu cette année à Posen (Polo-
gne) durant le mois d'août.
0 Le skieur allemand Ludwig Leitner
risque d'être éloigné des pistes Jusqu 'à
la fin de la saison. Après sa chute dans
le Grand Prix de Megève, les médecins
ont constaté une fêlure à l'extérieur de
la cheville droite.
0 Le comité de football de première ligue
a annoncé que dès le début , du second
tour, le port d'un brassard par les caplr
taines d'équipes et la numérotation des
Joueurs seraient obligatoires.

# La création d'une coupe des Alpes
italo-sulsse 1961 a été envisagée au cours
d'un échange de vues qui a eu lieu à
Milan.
0 Match de hockey sur glace càe troisiè-
me ligue : Young Sprinters ni . Police
4-7 (1-2 , 1-2,. 2-3). _
0 Le nouveau olub neuchâtelois' « Le
Joueur d'échecs » déploie une belle acti-
vité. Il recevra dimanche l'équipe de
Bienne. L'équipe du « Joueur d'échecs »
en sera à son cinquième match :

Béroche - Joueur d'échecs 4-6 ; Jouerrrr
d'échecs - Béroche 7-3 ; La Côte — Joueur
d'échecs 5 Vi - 4 V4 ; Joueur d'échec - La,
Côte 6 U - 7 'i.
0 Le boxeur cubain Benny « Kid »iEaiet ,
champion du monde des poids ^-ggy.ers,
mettra" son titre en Jeu le 1er "avril à
Miami contre l'Américain Emile Griffith .
0 L'E.B.U. a donné son autorisation:.poui
le championnat d'Europe des poids mi-
lourds entre Erich Schœppner (Ail), te-
nant du titre , et le champion de France
Paul Roux, prévu pour dimanche pro-
chain à Dortmund.
0 Le match de championnat suisse de
hockey sur glace de ligue B Kloten-
Bienne, prévu pour dimanche, a été
avancé à samedi soir.
0 Championnat suisse de hockey sur
glace de Ire ligue, première finale pour
le titre de champion du groupe -6 : La
Reuchenette-Charrat 7-5 (3-2, 2-0, 2-3).
0 A Varsovie, en Sme de finale de la
coupe d'Europe de basketbàll, Leg'la Var-
sovie a battu Spartak Sofia par '76-47.
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Le gardien de son cœur

FEUILLETON
de la « Feuill e d'avis de Neuchâtel ».

ROMAN
par 11

Louis DERTHAL

Mais, instantanément calmé par l'atti-
tude désolée de sa filleule , Guillaume
s'était emparé de ses mains et, l'ayant
invitée à s'asseoir près de lui , il reprenait,
plus doux :

r* Ma pauvre Martine , si je refuse,
C'est pour préserver ton bonheur futur ,
sâche-le bien. Ce que je te disais tantôt
à propos de M. de Marçay est aussi
exact pour moi. Tu n'as pas le droit d'alié-
ner par un mariage quelconque ce que tu
as de plus cher : ta liberté , ta jeunesse,
ton avenir. Tu n'as que vingt et un ans
et ton cœur n'a pas suffisamment parlé.
Alors songe un peu aux années qu 'il te
faudrait vivre dans la solitude de l'Ermi-
tage, dans l'isolement de ton cœur, côte
à côte avec le vieux barbon qui , par la
suite, ne manquera sans doute pas de
devenir maussade et de plus en plus
égoïste. Et moi qui te parle, si je ne suis
point marié, n'est-ce pas pour une raison
analogue : j'ai toujours visé à conserver
mon indépendance absolue et à répudier

toute tyrannie, si douce se fût-elle pré^
sentéê.

— Pârdonnëz-fnoi , parrain , si j'ose
encore vous soumettre une objection ,
insista doucement Martine, mais c'est
précisément parce que je vous sais indé-
pendant et fort ennemi du mariage que
j'ai songé à vous en proposer le simulacre.
Avec moi , comprenez-vous, cela ne sau-
rait tifer à conséquence, ce serait une
pure étiquette vis-à-vis du monde, mais
nous resterions libres l'un et l'autre ,
entièrement libres.

¦— Oui , j'ai fort bien compris, mais ton
rêve est malgré tout irréalisable pour la
raison que dans mon travail je ne puis et ,
ne veux supporter aucune présence étran-
gère, ajouta le peintre avec nervosité. .

— Alors, insista la jeune fille , si vous
aviez une jeune sœur sans parents , hési-
teriez-vous donc ainsi à la prendre avec
vous dans votre retraite de l'Ermitage ?
— La question ne saurait se poser : je

n'ai pas de sœur, Martine.
— Si, si, moi , reprit la petite Aymard

avec un regard de prière. Si vous saviez
combien j'ai souffert depuis la mort de
ma chère maman et quels tourments
j'endure maintenant chez mon père, Vous
auriez pitié. Ajoutez à cela tout ce que
j'éprouve de,peine depuis que Jeân-Fràn-
çois m'abandonne et tout ce que je vais
subir encore si je resté près de Suzanne
durant ses fiançailles... Je n'ai aucune

maison âmiê où me réfugier, aucune
parente pour me recueillir, termina Mar-
tine dans une crise de larmes.

Alors, cette fois, ce fut un véritable
sentiment de pitié qui poussa Guillaume
à se pencher sur sa filleule et qui lui
dicta des paroles de nature à la réconfor-
ter. A cette minute, aucune flammé sen-
suelle ne se mêlait à son affectueuse solli-
citude et, s'il n'avait eu le Souvenir hallu-
cinant de sa griserie de tout à l'heure, il
eût sans doute acquiescé au désir de la
jeune fille. Mais , secrètement honteux et
repentant de cette faiblesse, par crainte
de s'exposer à une récidive, il pensa qu'il
était , grand temps de mettre fin à Une
Scène dont il ne pouvait prévoir l'issUe.
i Alors, S'étant levé et entraînant douce-
ment Martine qui ne résistait plus, il
conduisit sa filleule vers la chambré où
Sophie l'attendait.

Le , soleil matinal dissipait lentement
les derniers lambeaux de brouillard qui
s'effilochaient encore sur le flanc des
combes ; et ces brumes qui êè fondaient
peu à peu laissaient entrevoir des échan-
crures de pâturages très verts qui tran-
chaient nettement sur la couleur sépia
des bois de chênes.
, Suivi de son chien, GuilUaiaïé Dasters

sortit de son atelier pour se diriger vers
la' lande où les genêts se revêtaient d'or.
L'air vif piquait la peau : lès deux mains
enfoncées dans les poches de son veston,
le nez et les cheveux au vent , il grimpait
à travers les jardins de l'Ermitage où les
arbustes poussaient en liberté et où la
mousse envahissait sans réserve les allées.
Des fleurs de mahonias achevaient d'égre-
ner sur le sol leurs minuscules corolles
d'or pâle, alors qu'au-dessus d'eux les
aubépines blanches et roses commen-
çaient de fleurir.

De temps en temps le peintre s'immo-
bilisait pour mieux admirer l'immense
panorama qui se découvrait de ses hau-
teurs. Lès lointains , d'ailleurs, étaient
d'une luminosité incomparable : Château-
(Chinon semblait â portée de la main et
l'on distinguait nettement à là crête du
Gros-Mont et du Toureâu des grands
bois ' la chevelure sombre de leurs
sapinières.

Plus près, tout en haut de la propriété,
aux confins de la .j ande dorée, les fines
retombées des bouleaux , encore toutes
chargées de leurs chatons, ondulaient
Sous la brise comme dès tuniques de
perles, tandis que leurs délicats feuillages,
tout frais développés, s'élevaient comme
une fumée Vërtè sur lé rideau rôUsSâtre
des grands chênes de lisière. Des triolets
de pinsons et le susurrement d'un ruisselet
tout proche ' rôrrjpaient Seuls , le , grand

silence de cette Colline où Guillaume,
ravi par l'harmonieuse ambiance, sentait
comme Une vague ivresse l'envahir.

Cependant , tout en suivant lès jardins
familiers, l'artiste ne pouvait chasser de
sa pensée le souvenir de sa filleule, qu'il
devait reconduire ce matin même chez son
père. Il se demandait , non sans inquié-
tude, quels incidents nouveaux surgi-
raient entre les habitants de l'hôtel
Aymard.

« Pauvre petite Martine, murmurait-il ,
alors que Ses lèvres ébauchaient une
légère grimace, que je la plains d'être
tenue à vivre dans un milieu aussi hos-
tile ! »

Tout en monologuant ainsi , il était
parvenu à la dernière balustrade de
pièrrê grise. Un, instant , il S'y accouda
pour contempler les courbes harmo-
nieuses des collines lointaines où, à
chaque seconde, la magie de la lumière
modelait un relief nouveau.

Dasters Souriait à ce beau paysage qui
avait ravi ses yeux et son âme d'adoles-
cent... Mais, soudain, il sursauta : tout
près de lui une petite voix menue et
câline lui souhaitait lé bonjour.

— Comment ! Toi ?... s'écria-t-il. D'où
viens-tu ?

r— Je descends de là lande, répondit
Martine en souriant.

— La fraîcheur dû petit matin ne t'a
donc pas effr ayée?

— Pas du tout. C est tellement nouveau
pour moi, cette belle nature !

— Il est beau, n'est-ce pas, mon petit
coin de Morvan ?

— Oui, très beau, et je vous ertvie,
Vous savez, d'y pouvoir Vivre en toute
tranquillité , répliqua-t-elle dans un pro-
fond soupir.

Guillaume la considérait avec inquié-
tude. « Pourvu qu'elle ne recommence
pas ses lamentations de la veillé, se
disait-il , ses insistances aussi à vouloir
l'entraîner dans une aventure qu'il ne
désirait pas, bien qu'il lui en coûtât
beaucoup de peiner cette gentille filleule. »

Les pensifs yeux sombres ,interrogèrent
les yeux bleus de la jeune fille qui lais-
saient lire en eux avec une totale
confiance.

Après un geste impérieux qui arrêtait
toute protestation, Martine s'empreSSâ
de dire :

— Je vous en prie, parrain , râssurez-
vouS, c'est fini , je ne vous importunerai
plus avec mes suggestions que vous avez
d'ailleurs traitées de stupides. Je sais ce qui
m'attend et je sais ce qui mè reste à faire.

Dans sa voix, habituellement si douce,
Vibrait une certaine rudesse qui surprit
le peintre.

(•A suivre)
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Voilà 

pourquoi 
les automates lavent encore 

mieux 

avec SKIP!
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HERNIES
*fôu_ ceux qui souffrent de hernies . sont

Intéressés par le bandage

NEO B A R R E R E
Û est dans le monde entier lé premier et
le seul bandage herniaire qui puisse con-
tenir sans âlictlne pelote, les hernies réduc-
tibles les plus volumineuses. Une des re-
marquables propriétés de ce • nouveau ban*-
d*hge est de réduire, de ¦ lui-même, sans
aucune pression , lés tumeurs de quelque
importance qu'elles soient. Plusieurs milliers
d'applications nous permettent d'en garan-
tir son absolue efficacité. Nous avons com-
plété la gamme de nos modèles élastiques

par to tout nouveau bandage breveté !

LE SPICAL
n présente une articulation plastique qui
permet une contention plus complète dés
hernies Inguinales évoluées. Pour vous en
convaincre, nous vous Invitons à la
démonstration et à l'essai absolument grà-

! tults du modèle Barrèré adapté à votre cas

Àm ̂ ^m __^>>,_y/r*,^^_^ jB_.
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fieço/r TOUS us JOURS -MARDI EXCEPTé
Renseignements et essais gratuits

Visite à domicile sur demande

Economie de 10 % sur le mazout
Garantie saur fRcture

Case postale 535, Neuchâtel 1



Le Conseil
fédéral

propose :
De notre correspondant de -Bern e '
La loi sur I'assurance-vieillesse et survivants , est entrée en vigueur le

1er janvier 1948. Or, quatre fois déjà , elle a subi des retouches plus ou
moins importantes. C'est que ses auteurs avaient à peu près tout prévu sauf
l'essor économique de l'immédiat après-guerre qui nous a valu en douze
ans un accroissement sensible du revenu national et une « masse des sa-
laires » en constante au&rmcntat i on.

C est «ire que les contributions a
l'A.V.S. ont , en valeur , déjoué tous les
calculs , que les fonds accumulés ont
rapidement enflé et Qu 'il a été possible,
dès 1951 déjà , d'améliorer certaines
prestations. On put faire de même, en
1953, puis en 1955, enfin en 1356. Mais
il s'agissait toujours de revisions très
partielles.

Or la situation reste favorable . A fin
1959, le fonds de compensation s'élevait
à 5221 millions ; il atteindra les six
mill iards au terme de cette année.

PairciMe « richesse» coiiipaJéè' . "f Ha
modicité dies rentes devait , cm ' -s'en
doute , appeler uine nouvelle rev'fsïon,
mais p lus substantielle cette fois. Etr.tire
la session de décembre 1957 et ceJMe
de décembre 1960, le bureau du Cort-
seil nat ional  n'a pas reçu moins de
dix « postulats •» réclamant de hguveiHes
améliorations , tondis que le pairbl socia-
liste suisse dfaiboird, puis um comité
« interpartis », déposaient à ta chancel-
lerie fédérale chacun une initiative
constitutionneille tendant aux mêmes
finis. Le Conseil fédiérail ne pouvait ptas
se dérober au devoir de mettre en
chantier un projet et M. TsEhildii , le
nouveau chef du d'épartemenit' die l'in-
térieur, fit en sortie que les choses me
traînassent point. Vendredi dernier, le
Conseil fédérai adoptait de projet- de- floi
et ie texte du message adiresisés -aux
Chambres. Ce furent ces documents' que
reçurent , les journalistes, jeudi matin,
lors d'unie conférence de presse présidée
par M. Tschudi, assisté de MM. Saxer,
direoteuir, et Kaiser, vice-directeu r de
l'Office fédérai des assurances sociales.

une augmentation de 28 pour cent
des rentes de l'A. V. S.

Les nouvelles disp ositions p ourraient prendre effe t
dès le 1er j uillet p rochain

Dès rentes mieux adaptées
aux conditions économiques

Le but de la revision ? Porter les
rentes de l'A.V.S. au niveau correspon-
dant non seulement au coût actuel de
la vie, mais aussi au revenu du travail
qui , en , valeur absolue, a augmenté de-
puis 19'48 en raison même de la prospé-
rité générale.

En ampleur, la revision proposée pas-
se donc les quatre précédentes. Un seul
chiffre le prouve d'ailleurs : elle impo-
sera une .„dépense supplémentaire an-
nuelle de 381 millions en moyenne, soit
100' millions de plus que les quatre re-
visions antérieures ensemble.

Et pourtant, l'AVS restera ce qu'elle
est dès son origine/' ce que ses auteurs
ont voullu qu'cile soit : urne assurance
de 'hase,' qui aippellle un complément.
Pour qu 'elle pût garantir à tou s les
vieux travailleurs une véritable pension
die retiraite, ill faudrait augmenter très
sensiblement et lies contributions des
pouvoirs publics";- et les cotisations in-
dividuelles. Si l'on se tient au taux
.actuel de 4%, (enitiie 5 et' 6 pour cent
avec l'apport des pouvoirs publlies) les
rentes pipoposées 'Représentent le maxi-
mum de ce qu'urne institution de pré-
voyance peut offrir sans danger pour
son équilibre financier.

Les ' améliorations proposées
Voyons maimtenaiit ces futures pres-

tations, telles du moins que nous les
trouvons dans lie projet.

Les rentes extraordinaires (appelées
précisément « rentes.' transitoires ») ver-

sées aux personnes n ées avant ,1883 —
celiles-là donc qui n 'ont -'payé aucune
cotisation —passeront:, de Mo-fr. par an ,
ou 70 fr. par mois, à 1080 fr. par an ,
ou 90 fr. par mois. Il s'agit là de la
rente de vieillesse pour une personne
seuie. La rente annuelle pour couple
passe de 1360 à 1728 fr. Ces sommes
conrespondenit au minimum établi pour
lies rentes ordinaires, pay ées, je' le rapi
pelle, à un assuré qui a versé au moins
unie cot i sation.
. Ces rentes varient selon , le montant
de la -cotisation, fixée, .«ri pxincipe, à
4 % du revenu; Elles ne peuvent toute-
fois dépasser um maximumàattëint lors-
qu 'elles correspondent à- un e cotisation
prél evée sur un revenu annuel die plus
de 15,000 fr. Cela signifie qu 'une per-
sonne gagnant 30,000 . à 40,000;. fr. par
an paiera Une cotfsiation représentant
4 % de ce gain , mais sa rente ne sera
pas plus ëHéVée que' si «lie avait payé
sur un revenu annuel de 15.000 fr.

Quelques exemples
Il n'est évidemment pas rj ossibile d'in-

diquer ici les l-entes prévues pour une
échelle de .trai tciments alknni de 2625 fr.
à 15.000 fr. par airi. Mais quel ques
exemples montreront d'évolution qu'an-
nonce le projet du Conseil fédéral.
Voici donc un petit tableau donnant
une rente comp lète de vieillesse pour
unie -personne ¦ seuile,' seiton quatre reve-
nus -différents' : 5000 fr., 7500 fr.,
12,500 fr. et 15,000 fr. par an , payée
en 1949, puis dés 1957, enfin telle
qu'elle sera versée, si le projet du
Conseil fédéral est accepté.
Revenu aanniuel Rente

moyen ( 1849) (dès 1957) (1962)
Fr. Fr. Fr. Fr.

5,000.— 1,025.— 11,390.— 1,690.—
7,500.— 1,125.— 1,580.— 2,040.—

12,500.— 1,125.— 1,800.— 2,365.—
15,000.— 1,125.— 1,850.— 2,400.—

Pour avoir la rente de couple, il
suffit d'augmenter ces sommes de 60 %.

On constate que l'augmentation est,
dans l'ensemble, de 28 %, et cette
moyenne vaut également pour les ren tes
Hic «.iiinvi'va'nits.

Lorsque rassure est un salarie, ri
-paie la moitié de la cotisation , soit 2 %,
l'autre moitié étant à la charge de
l' employeur. Mais les assurés de condi-
tion indépendante — indu striels, com-
merçants, agri cul leurs, artisans — ou
ceux qui exercent une profession li-
bérale, versent eux seuls 4 % de leur
revenu. Aujourd'hui déjà , ces « assu-
jettis » bénéficient d'un barème dé-
gressif — c'est-à-dire qu 'ils ne paient
pas 4 % — lorsque le revenu annuel
ne dépasse pas 7200 fr. Selon le projet,
la limite au-dessous de 'laquelle ce
barème dégressif sera désormais app li-
quée, est portée à '9000 f:r. Il' en résul-
tera que 70 % des « indépendants » et

~U0 % des fllaysans profiteront d'e, cette
_fl.it_ttU&tiotfg, i i  ' ' '. ' •Tell est, dans ses grandes lignes, le
nroiet du ' "Connseiil fédéral.

Ou trouver les millions 7
Je le signalais plus haut , sa mise

en oeuvre exigera 381 mil ilions par an,
en moyenne. Or, l'excédent de recettes
que présente le bil an techni que n 'at-
teint pas 90 mil l ions , Il faudra don c
trouver près de 295 millions par an.

On commencera par freiner ll' accrois-
sement du fonds de compensation. En
d'autres termes, on mettra l'accent sur
le régime die la répartition , on redis-
tribuera plus largement les sommes en-
caissées sous forme dies cotisations et
de contribution des pouvoirs publics,
on . cap italisera dans une moindre me-
su re.

Cela perm ettra dje tenir jusqu 'à fin
1977. Mais dès 11)78 ,' Confédération et
cantons devront , augmenter leur contri-
bution , prélevée sur leurs recettes gé-
nérales, et qui devra s'élever au quart,
pour - 'le moins, des dépenses de l'AVS.
Actuellement, et jusqu 'à fin 1967, l'es
pouvoirs publics versen t 160 m ililion s
par an — deux-tiers à ila charge d'e
la Confédération , un tiers à la charge
des cantons — somme qui sera pprtée
à 280 millions dès 1968. L'article cons-
titutionnel , rappelons-Ile, permet d'exi-
ger des pouvoirs publ i cs une con tribu-
tion couvrant jusqu 'à 'la moitié des
dépenses. C'est dire qu'au moment où
ces dépenses dépasseront le milliard et
demi — pour-1978, elles sont estimées
à 1734 millions — il , faudra ailier bien
311-dipln Htp s sommes actueliles.

Un mot encore de 1 entrée en vigueur.
Si l'es Chambres- ,, font diligence et
votent le projet en mars prochain ,
les nouveMcs di spositions prendraient
effet dès le 1er juillet.  Il -faut, en
effet, trois bous mois pour les pré-
paratifs techni ques et un *$!élai aussi
bref n 'est possible ;que si il"*on recourt
aux machines électroniques, de] jjja caisse
die compensation , à Genève , pour établir
les nouvelles fiches des quelque sept
cent mille rentiers actuels.

Si des divergences surgissent qu 'il
faudra éliminer en juin ou en septem-
bre, l'entrée en vigueur sera différée
au 1er janvier 1962. A condition encore
que la division des Chambres ne pro-
voque point de référendu m, ce qui pa^
rail toutefois bien peu probable.

7. G- p -P. S. he message sur là revision
de l'AVS se double d'un rapport sur
la première des deux " initiatives
déposées , celle du parti socialiste. Tf ons
examinerons, dans un prochain article,
les raisons que le Conseil f é d é r a l
avance pour en recommander le rejet.

Dans la presse
Au cours de la dernière séance dn

comité de direction de la Correspon-
dance politi que suisse, le président de
cette inst i tut ion , M. Max Vischer, de
Bâle , a remercié et félicité le direc-
teur adjoint , M. Paul-Ernest Jeanmo-
nod , qui est en même temps le direc-
teur du service romand , pour tout le
travail qu 'il a effectué depuis 35 ans
à la C.P.S. C'est en effet le 15 ja n^
vier 1926 que M. Jeanmonod est entré
en qualité de rédacteur au service yde°
cette insti tution. Il y a exercé une
activité très _ appréciée par ses con-
frères et par ses lecteurs dans un do-
maine étroitement lié à la vie poli-
tique et journalisti que suisse.

* Le commandant de la DCA suisse, le
colonel-brigadier Rodolphe Meyer, est
parti le 2 'février, avec quelques-uns \dè
ses collaborateurs ' baur i les Etats-Unis,
afin de se renseigner .auprès .des^autorltés
militaires américaines sur les armes télé-
guidées du typé « Hawk ».

Les manifestations prévues pour le 3 février
A SA1_ NT - .BLAJ.SJ _ .

Les représentations de «Prunelle »*
dont .- \j n coin de \a cuisine du vigneronDe notre correspondant :

Parmi les manifestat ions de cette
semaine, la commission du 3 février ,
jour de Saint-Biaise , a eu l'idée de
faire représenter à nouveau la pièce
de Ph. Godet « Prunelle ». Si, à quel-
ques-uns elle apparaissait un peu
vieillotte , elle connut tout de même
un grand succès mercredi et jeudi ,
devant un nombreux public accouru
à la grande salle du collège.

La pièce fut précédée d'une introduc-
tion de M. Claude Bodinier , de Neu-
châtel , peti t -f i ls  de l'au teur , qui rap-
pela notamment l'a t t achement  qui
liait Phili ppe Godet à ce vil lage de
Saint-Biaise , où il plaça dans les
vieux quartiers de Creuze et de la
Caiabre les personnages de « Pru-
nelle ».

L'interprétation de ces quatre ta-
bleaux fut en tous points excellente.
Donnons la palme aux deux Clotlu , de
Neuchâtel et de Cornaux dans les
rôles princi paux de Prunelle et de
Jacques Cordier. Ils furent exquis de
naturel , de grâce et de fraîche jeu-
nesse. Disons aussi un merci tout
spécial à cette chère vieille « piorne »
de mère Magnin et à son affreux
« soûlon » de mari , dont les rides
délicats furent  rendus à la perfection.
Les nombreux personnages secondai-
res — il y en eu de tout âge —
s'acquittèrent chacun avec bonheur
de la tâche qui leur était dévolue.

Louons sans réserve le metteur en
scène, M. Ernest Favre, le décorateur
M. Zaugg, de Neuchâtel , ainsi que
l'équipe théâtrale des « Amis de la
scène » de Saint-Rla ise et environs.

Gomme nous l'avons annoncé lundi , une exposition - viticole s'est ouverte
à Saint-Biaise. Sur notre photographie, les pressoirs semblent attendre avec

impatience le retour de l'automne et du bon vin .
("Press Pliotn Ant.nalttél

Tous les tàbeaux de la pièce se
déroulèrent dans d'ingénieux et char-
mants décors , ,et dans des arrange-
ments scéniqués restituant à « Pru-
nelle » le cadre redevenu vivant du
vieux Saint-Biaise d'autrefois.

Une seule ombre au tableau : les
éclats de rire intempestifs d' auditeurs
qui , sans discernement , troublèrent les
passages les plus pathéti ques de cette
touchante histoire d'amour.

Si — comme on le disait dans une
scène finale — « les bons ménages
sont la consolation des ministres »,
les bonnes pièces de chez nous , avec
les savoureuses expressions du ter-
roir , consolent les amateurs de bon
théâtre, de tant d'inepties qui se
jouent ou se chantent de nos jours !

« Saint-Biaise et la vigne »

Un coin de la cuisine du vigneron.
(Press Photo Actualité)

Un quart d heure
avec Marina Kondratieva

'S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

— J étais eleve de 1 école choré-
graphique de Moscou. Depuis 1952,
je fais partie du Bolchoï. J'ai mis
neuf ans pour devenir ce que je suis
maintenant.

Je demande à l'interprète si l' on
peut savoir quel âge a l'étoile. Il rit,
traduit ; elle rit et dit :

— Exactement 27 ans aujourd'hui.
C'est mon anniversaire.

Après les fé l ic i tat ions qui fus en t
de tous les côtés , je  continue :

— Quel est votre rôle p r é f é r é  ?
— « Giselle ». D'ailleurs, je le dan-

se pendant la tournée. C'est seule-
ment la veille de notre départ pour
la Suisse que je l'ai dansé pour la
première fois , à Moscou.

— Et votre compositeur pré f é ré  ?
E_ù=-r J'hésite entre Tchaïkovsky et
^PrçrtimaihâîtXC.v-¦ Parmi les composi-
p.{fers , 'nK>derne-s , c'est (peut-être Prô-
BpWtgW-:' ¦

• _• ,- "'if'"' -, ¦. >.. '
JE - /̂f aites-vous aussi , à Moscou , du
X vimrria)f0u de la télévision ?
Èi.' ~-, UiT:peù dé télévision. A notre
Pbéiourv à Moscou, je dois tourner un
4film pour la télévision. Naturelle-

ment iin film de danse.
; — Une danseuse doit p rendre très
tôt. sa ; netraite. Qu'envisagez - vous
de faire, ensuite ? *?•'.:• .< ••.*.: > ,. '

— En principe, une danseuse peut
exercer sa profession pendant vingt
ans. A quarante ans, au plus tard ,
(Oulanova est une grande exception,
car elle danse encore à cinquante
ans),  c'est f in i , Alors, je retournerai
peut-être à l'école pour devenir pro-
fesseur de danse ou chorégraphe.

— Quel est votre passe-temps ?
— Je joue du piano, j'écoute de

la musi que , j e fais des films en
amateur et je les projette.

— Est-ce votre pre mier voyage à
l'étranger ?

— Non , j' ai déjà été en Amérique
du Sud et du Nord , dans tous les
pays d ' Europe. Mais maintenant ,
nous venons directement de Moscou.

— Où allez-vous ensuite ?
5j. f... -->-4;Â Genève,.:-& Ĵâ$iéi' et- ensuite,

nous rejoindrons au 'î'Caire des ca-
marades, venus  directement de Mos-
cou , en Egypte. Et après, nous re-
tournerons en URSS. ,

A ce moment de l' entretien, je ne
peux quand même p as m'empêcher
de poser une question relative à la
d i f f é r e n c e  de vie en URSS et... chez
nous :

— Que pensez-vous de la mode
f i k c r i r lp nf r r lp  9 -

— La beauté est dans la simplicité.
Voilà une réponse bien diploma-

tique ! Quand je  le dis avec un clin
d' œil, elle rit comme si elle avait
fa i t  une bonne blague et même notre
« gardien » sourit.

Et que pensez-vous de la façon
de vivre en Occident ?

— Je ne sais pas que répondre.
Je n 'ai pas vécu assez longtemps ici...

Elle ne me regarde pas , mais sou-
rit, comme p longée dans un souvenir
agréable. ;- •

Quelle gentillesse, quel charme !
Marina Kondratieva s'est mise entiè-
rement à notre disposition (et , pour-
tant, dix minutes nous séparaient du
lever de rideau), elle a écouté atten-
tivement les questions... Pas de ner-
vosité dans sa loge , pas de tra c —
mais beaucoup de sourires et une
hospitalité spontançe . ,Bqfi anniver-
saire, Marina Kondratieva J '

i. T.

MOTIERS
A quoi en sont

les travaux du temple ?
(c) Les travaux de restauration du
temple de la paroisse de Môtiers-
Boveresse qui se poursuivent depuis
de longs mois sans désemparer , arri-
vent dans leur phase finale. Le Con-
seil de paroisse avait à connaître
leur degré d'avancement au cours
d'une séance qu'il a tenue mercredi
soir à laquelle assistaient l'archi-
tecte M. Ed. Calame ainsi que les re-
présentants du Collège des anciens. Si,
ainsi qu 'il a été relevé au cours de
la discussion , les travaux en gros
œuvre sont terminés, les travaux de
finition exigeront encore un certain
temps. Une date pour l ' inauguration
du temple restauré a pu être envisa-
gée, mais elle ne saurait en aucun
cas, être fixée d'une manière certai-
ne pour le moment ; les partici pants
à l'assemblée de mercredi soir purent
s'en rendre compte au cours de la vi-
site du bâtiment qu 'ils firent en fin
de. séance.

Zéro partout
(sp) Pendant lé mols de janvier , aucune
naissance et aucun décès n'ont été enre-
gistrés dans notre commune où aucun
mariage non plus n'a été célébré durant
ce laps de temps.

Communiqués
,;< ; Les Galas Karsenty
^V^̂ fjg rVeuchâtel

Les Galas Karsenty présenteront les
7 et 8 février , au Théâtre de Neuchâtel ,
l'un des spectacles les plus divertissants
et les plus originaux de la saison : « Bon
week-end M. Bennett » , consacré à Paris
par 400 représentations consécutives , qui
sera interprété par tous les créateurs
de la pièce à Paris , en tète desquels :
Denise Grey et Henry Guisol , qui ont
trouvé peut-être dans leurs personnages
de Sylvia ,et ' d'Andrew Bennett le meil-
leur rôle de leur carrière . La mise en
scène de Michel Vitold est un chef-d'œu-
vre de bon goût et de cocasserie.

Pour rire
SI vous voulez passer une bonne soirée

et vous détendre à un spectacle divertis-
sant, rendez-vous samedi soir ou diman-
che soir à la Salle de spectacles de la
Coudre, à la grande soirée de la société
des mères de la paroisse. Au programme :
« L'élixir de Mme Pic » de Dubois, « Les
deux timides », de Labiche, et le « clou »
traditionnel . Venez vous divertir à une
soirée au profit du temple de la Coudre.

Concert de solistes
Ce soir , à la Salle des conférences,

les Jeunesses musicales présentent un
concert dont la formule est inhabituelle.
En effet , cinq concertos pour violon,
violon-violoncelle , quatre violons et
orchestre figurent au programme.

Cet « Orchestre de solistes », placé sous
la direction d'Armin Jordan , un Jeune
chef brillant et dynamique , est formé
de musiciens professionnels, prix ou di-
plômés de conservatoire , dont l'ainé n 'apas trente ans !

Ce programme de concertos permettra
d'apprendre ¦ à connaître ces jeun es, dont
on entend d'ailleurs souvent parler, mais
que le public n'a pas encore eu l'occa-
Ki nn ri'pntenrire.

B O U R S E
( C O U R S  D U  O L O T O  R E )l

ZUBICH : «V
OBLIGATIONS 1er févr. 2 féVjlv

S r/s "/o Féd. 1945, déc. 103.85 d 103.80 d"
3 Vi "/a Féd. 1946, avril 102.80 102.86
3 % Féd. 1949, \ . . 10O.5O ICQ:»» d
2 3/i °A> Féd. 1954, mars 97.75 d 9.7.76 d
3 'lo Féd. 1956, juin 100.60 100/60 d
3 % CF.F. 1938 . . 100.50 ' ' 100.05.

ACTIONS
Union Bques Suisses 4105.— 410O.-T--'
Société Banque Suisse 2990J— 299®:-- $&
Crédit Suisse 3100.— aïOO.̂ .**'
Bque Pop. Suisse (p.s.) 1900.— .yl939jp
Electro-Watt 2570.— 2560.—
interhandel 5330.— 5340.—
Motor Columbus . . . 1940.— : 1960.—
indelec 1320.— 1335.—
Italo-Sulsse 1145.— (1150.—
Réassurances Zurich . 3110.— 3110.—
Winteirthour Accld. . 1270.— 1280.— •
Zurich Assurances . . 6050.— 6100.--Saurer 1420.— 1640.—
Aluminium 5450.— 6406.—
Bally 1730.— 1725̂ -- "
Brown Boveri 4200.— 4150.—-
Fischer 1680.— 1360.— d
Lonza 2630.— 2650.—
Nestlé porteur . . . .  3130.— .3135.—
Nestlé nom 1966.— '¦* -i960.—
Sulzer 4O90.— 4060.--
Alumlnlum Montréal 150.— - '1̂ 960;
American Tel. & Tel. 495.— 491.^--
Baltimore 174.50 ¦ 174J50^
Canadian Pacific . . . 98.— ; ¦ 88.—•
Du Pont de Nemours 888.— 896'.—
Eastman Kodak . . . 486.— . , 4811.—
General Electric . . . 307.— '. . 308.—
General Motors . . . .  190.— . 189.—
International Nickel . 266.— ' 272.—
Kennecott 351.50 ,, ' .363 —
Montgomary Ward . . 125.— ', ' 126.—
National Distillera . . 112.50 '' :115.SO-
Stand.OU New-Jersey 197.— \, ,19'7.—
Union Carbide . . . .  646.— ' - 646.— ¦
V. States Steel . . . . .  366.— . ,\ '3©9.r— ;;
Italo-Argentina . . . .  74.26 ."„¦., 'V&25
Philips 1272.— ' 1290.—
Royal Dutch Oy . . . 163.— . ', 165J50
Sodec 135.— ' Ï39J50
Allumettes B 173.— '" ' 1.73.— d
A.E.G 473.— ,¦• ; -4*72

^-;Farbenfabr. Bayer AG 768. '¦: : - .769^-' '
Farbw. Hoechst AG . 749.— . :\.W.~:.•.'. i
Siemens 688.— ;, ,.; 689;-̂

RALE . .; \ .:>, . .
ACTIONS

Clba 12425.— J.:f2525S7£i'' ;
Sandoz 15675.— 15650'.̂ r , l
Geigy, nom 28100.— 28600.̂ -r
Hoff.-La Roche (b.j.) 37900.— ; 3*800-̂ --

LAUSANNE y '1 - Q
*

ACTIONS ¦' •.l
'

. .....
B.C. Vaudoise . . . . .  1080.— 1070.— d
Crédit Fonc. Vaudois 1000.— 1O00.—
Romande d'Electricité 600.— 600.—
Ateliers constr., Vevey 720.— 7116.— d
La Suisse-Vie 5100.— d 6100.— d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 160.— 150.50
Bque Paris Pays - Bas 246.— 260.—
Charmilles (Atel . de) 1160.— 1130.̂ -
Physique porteur . . . 790.— 800.—
Sécheron porteur . . . 560.— 550.—
S.K.F 462.— 459.—
Cours communiqués, sans engagement,
paj la Banque Cantonale Néuchâteloise
-A. •_! 1_"*""K______________S S,"Î"'"CWS''- "^^_____________^_^HP»!™^^^^^^W

, Bourse de Neuchâtel
¦
- c' .TVP7 -''.'- ' ,

ACTIONS 1er févr. 2 févr.
Banque Nationale . . 730.— d 730.— d
Crédit Fonç. Neuchât., 680.— d 680.— d
La'Neuchâteloise as, g. 1500.— d 1500.— d
Ap'. Gardy Neuchâtel 260.— d 266.— d
Câbl. élec. Cortaillod 19000.— dl9000.-̂ - d
Ciabl..étTréf. Cossonay 5900.— d 6000.— d
Chaux et clm. Suis; r. 2960.— 2900.— d
Ed. Dubled & Clé S.A. 3300.— d 3600.—
Ciment Portland . . . 8700.— d 8800.—
Suchard Ho".; S A. «A» 690.— 700.—
Suchard.-Hoirs.A; «B» 3800.— d 3700.— d
Tramways, Neuchâtel 610.— d 610.— d
Sté NàvlgàQbn lacs
Ntel-Mora.t,vpJçly. . . 95.— d _, 95.— d

"*"**"cfBiJLaAms ,̂. . . -,;....,.. .... - ,,
Etat Neuchât."-1/! 1932" 101̂ 50 d" 96 —

<Êtat Neuchât. 3% 1045 98.25 101.50 d
Etat NeùchJ,t. 3Vi 1949 101.50 d 101.50 d
Com. Neueh. 3'A 1947 99.— d 99.— d
Corn. Nèùch. 3"/o 1951 96.50 d 96.50 d
Ohx-de-Fds 3</j 1946 100.— d 100.— d
Le Locle "' 3Vî l947 100.— d 100.— d

:Foc. m. Ohât. 3'/i 1951 97.50 d 98.—
Elec. Neuch. , z 'h 1961 92.— d 92.— d
Tram Neuch. v3Vs 1946 98,— d 98— d
Paillard S.A. 3 '/. i960 ¦¦ 98.— 98.— d
Suchard Hold. 3'/i 1953 96.76 d 96.75 d
Tabacs N.^Sor. 3l/i 1953 " 99.— d 98.^- d
Taux d'escompte" Banque Nationale 2 "/•

Cours des billets de banque
..- . .-•:- AU- 8 février 1961

:;...„' . . .  ¦ Achat Vente
Franc*;., i -.;: ,. .» •: i -.....'r .s&lso; :; .. -• ¦ sa-so • „ .
U.S.Air:. ! . 'V . .. 4 : -4 .28 4.33
Angletënr»^'_.,« . ., '. 1:1.85 12.20'Belgique ..'-*'.* ., * » , 8.26 8.60

^•Hollande :v r . V . 113.— 115 —
Italie .1... . , . . - — .97 !'/. —.70
Allemagne - . . . . 102.— 104.60
Autriche . ..,» ¦¦ . . . 16.40 16.70
Espagne . .  ,. \ .  . -.' 1.—. 7-30

Marché libre de l'or
Pièces sulsseâ . . ... ... ' 33.26/35,26
françaises . - . 33.—/36.—
anglaises ,:' 40.60/43.—
américaines:..- . .  . . .  172.—/180.—
Ungots ;;;.:.:'. ,,, . ;.- .

¦¦:¦ . 4876.—/4975^-
- " ¦ ¦- Communiqué & titre indicatif

par la Banque Cantonale Néuchâteloise "J

.^ •̂ r̂tURS »ËS REVISES
'̂ "..'."tv.: ,! 'to^-Sévrlër lOBl

Achat Vente
EtatSTUnlB . . . .  4.30 V. 4.91 %
CàmidàVr ¦ -.¦¦• -,- ¦-»• ¦•• . 4.33 1/. . 4,36
Anglfetérrëh^ 7.." . . 12.07. 12.11

. Allemagne-:--"-;-- ' i^i- is> im.ïS 103.45
France . . . , • 87.85 88.15
Belgique 8.68 '/. 8.67
Hollande "3.90 114.25
Italie —.9930 —.6960
Autriche 16J53 16.58
Suède . . . . . .  83.35 83.60
Danemark 62.40 62.60
Norvège 60.25 60.45
Portugal 16.04 15.10
Espagne 1.12 7.27

Communiqué à titre indicatif
par lu Banque Cantonale Néuchâteloise

Nouvelles économiques et financières
fcWffiïSÏÏ? SïttïïSÏSïSÏ^^ ::ÏWKSSS::.:s!̂ :̂ 4%m5SïS4S««SS

Le conseil d adiminIs.tra.tlon a approuve,
dans sa séance diu 30 janvier 1961, les
comptes clôturés au 31 déoerrabre 1960.
Après prélèvement d'aimortissements et
et die réserves die prévoyance de 300,500
francs, le compte de profite et pertes
accuse' un. solde bénéficiaire de 1,780, 421
fra ncs (l'année précédente 1,759 .152 fr.).
Y compris le report de l'exercice 1959,
le montaint se trouvant à la disposition
de l'assemblée générale s'élève à
2,385,391. fr.

Le. conseil d'administration proposera
à l'assemblée générale, convoquée pour
le 25 février , la distribution d'un divi-
dende de 6 % (comme pour l'exercice
antérieur) sur le, ¦ capital-actions de
22,600,000 fr. : d'attribuer 500,000 fr . au
fonds -de réservé extraordinaire et ' de
constituer une réserve de 100,000 fr . pour
des frais d'émission. Le solde à reporter
en compte nouveau se montera à 432 ,391
fr. (l'année précédente 604,970 fr.).

D'autre part , M sera proposé h l'assem-
blée générale d'approuver l'augmentation
du capital-actions fde . 3,000,000 fr . nom.
du-mois- de 'décembre 1960 en attribuant jde ï'àgto réalisé 500,000 fr . au fonds de I

. réeerve..lég'i(l. :LejcapltalTactlQns..sera ains i
porté 'à* 25,~OTOOOO"rr. 'et. les réservés ou- 1_
vèBi^"tofâll_OT(__t Oir,000,DOO de trônes. I

SUISSE

Crédit foncier suisse, Zurich

Voici les résultats des dernières ren-
contres :

La Côte - Le Joueur d'échecs 5 !i-4 Vy,
Le Joueur d'échecs - La Côte 7-8 ; La
Béroche - Le Joueur d'échecs 3-7 ; Le
Joueur d'échecs - La Béroche 6-4.

Championnat suisse ouvrier , cat. III
à Neuchâtel , La Béroche bat Mett (Bien-
ne) 4-1.

Dimanche 5 février aura lieu à l'hôtel
du Banneret à Neuchâtel la rencontre
Le Joueur d'échecs contre Bienne I ou-
vrier.

Le mardi 7 février débutera un cours
pour joueur moyen et débutant égale-
ment à l'hôtel du Banneret.

Au Joueur d'échecs
' de Neuchâtel

I*? <JB
% PERRE NOUD \%^¦L Rue de la Treille 1 .̂ 3}

flt NEUCHÂTEL . Ê̂Ê0^

Add'Honneuse-tireusa do solde Imprimarito avec clavier h
contrôle automatique. . ' ¦ ¦ .
Renommée pour son fonctionnement rationnai etsa. grande
sécurité à l'usage.
Capacité: 8/9, 10/11 et 13/14 chiffres.
Modèles h un ou deux compteurs pour tous usages.

'¦'""""""'¦'̂ ¦¦Agence générale:
SA pour Machines à Additionner et h Calculer
Zurich 23 BarmhofplatzS TéMOSflZlOlîa

Berne : Hans WYSS
Storchengasschen 6-, ' ¦
Tél. i031) 2 2T70
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N*5 ' ' ^ . en pur colon, diverses rayures modernes , couleurs supportant la cuisson, environ ^330
s " , - - K, M 50X 90 cm. (43-1-10) O
feH , ||p_a|fflH

^ CE § . - ______HJ___H_____ I AU A~f-fr/if
•" l̂ il |, ,„. : "i H-ttl -l l_i9V6Xl6S assorties , dimensions environ 25X 26 cm. _¦ TSi|s ', 11 - * J,8 s* H * ' ¦ "ï s ! Iii î Fï;lL -̂ -v " <43-2",o) ,p,ète' '» -  lt . ï ! . »llfc/ |M,»>. -, ¦

lli: • ':SI/ - H':r1 Drap de bam Q90
KSFTV' Mpllk _ÉlMllKi l_iï • • ' " *_EKÉ-!É 

blanc avec bordure couleur , pur colon, dimensions environ 90X150 cm. (43-3-1) Ç#

|̂ BErEfefti---^HJ^B 
i__^̂ Tl Serviette 

de toilette
"S$ ïîî*rr 

,!**- •¦¦>'--
^

jAa^|̂ ^^_î rM
,
TB(Hlî^

:
ïï) Pur co,on. jolis dessins modernes, supportant la cuisson , dimensions environ *^J50

ï " *£%« Im Î /'êI i __"*""«HI ¦ ¦ T ?J I l_ t _. ¦ 45x88 cm. (43-6-17) ,„.- 2 pièces \J

mm ĵ M̂ ẑj
 ̂
! | ̂  | ym [t [̂ jj Linge de cuisine

H _ .*'- ^ •> "* '̂* *̂* SÉp Ĵ ^^n__^fc_H[ U"8 excellente idée pour égayer le travail à la cuisine. Linges de cuisine en *^Ï50
'V-TJ- _§é ' ¦' ,*?*' ** '-̂ tgJKî SSO -i. ' mi-lil imprimés de divers dessins originaux de teintes gaies (43-6-20) Cm

^ÊÊr£:£\ \.„j M* *̂ H ï mi-fil , avec bordure en plusieurs couleurs, dimensions environ 50X88 cm. *^^90

™ *§S: Linge mi-fil pour les verres
0*"* ' « ,.\ ' ' T§jr| quadrillé, en divers teintes, avec attache pour le suspendre, environ 46X 90 cm. / I 90

| # % " \'.1| .. <43 -'-6) 3 plèeM ^
• S^ iHP1* r̂ BfefV fl Nappe en matière plastique

^W? Tw^^K ' Ira , . r. Deiii -, imprimé en couleuis ri 'on côlé , impression en reliel damas de l'autre côté, 
^^

'• ' ***V «ï&tew^  ̂ H 

peut être 
utilisée 

des 
deux côtés. Divers dessins et coloris. * ĵ50

K" 9 (43-9-2) Dimensions environ 110X140 cm. 4-a

If M <_>5Q
IsS8i3?V ",r*ç_3 flC *¦* **
fc |§^. (43-9-4) Dimensions environ 130X160 cm. 

O

1 ' ' . ' r"

Quelques exemples de notre riche assortiment /, ^MM Mpp̂ *
 ̂ M Tr T̂ T̂8**11

de BLANC, particulièrement soigné : j/ ,/ , 
^

-_^^=— 1 j > ,

éciu , pur colon , double lil, belle qualité pour trousseau , *ï ^j 50 I ' / . / , \ / 1 \ ¦* ¦fc- jf '̂ rV'*"*""*"*"''"**'*- Vl Vra$OT_ \ \ i

Drap de dessous assort i -/%50 / \ l II ^^̂ -"-Jr^i -oâl jjp (11 ¦
_ I ¦-̂ v/ i i P-*s,******~~c

 ̂
________sgwwsj^g*ffl—i——****ffB  ̂ ^^É__B̂ ryll.i_E| r/ij» \ /

même qualité , dimensions environ 180X260 cm. (42-1-39) I V^ 1, , ljMBE_BBBBBS>̂ '̂--- lP'Ŝ ^S--^aK.̂ ^. ^^ M̂̂__SEMP̂  i ' \

avec jolie broderie, blanchi, pur coton, double "fil, dimen- "ï ^^90 I ( I I / / \ \ Il ¦ - ,  5_** —-  ̂ î_^̂ ^^^̂ ^
V

: Taie de traversin 
^75 

¦ U jT/^> '̂ El...̂ ^^̂ /""̂  'Pyr-

Garniture en damassé I ¦' \/ t i^^^^^^^^^~-$ J v m
pur coton, blanchi, belle qualité pour trousseau, divers il ¦¦ " * -• */\__ Î̂V. ^_^^^**î***̂ >*̂ ^  ̂ fif fl \ j ¥ Ifim

Fourre de duvet -^90 [ i 'Avîv^^^^^r^̂ v m

^̂  i_»=i_. IHi'i' L 'j^^ _̂̂ ^H__B_____r \ vv\  ^xl ŵ vifl i *̂**v^^^^**,̂ _̂i I il t*c!?*^r'*̂ *w^  ̂ D u ^̂ H
en pur coton , en diverses feintes supportant lo cuisson, ^J90 'ffMj l/ / ^̂ ^^5̂ _Hl̂ _BP^ ^^^^B^B8_ _̂ _̂_ _̂ _̂M_ _̂ _̂^M II vl
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MARCHÉ-MIGROS



On cherche un ouvrier
qualifié

ferblantier-
appareilleur
S'adresser à l'entreprise
A. Schleppy & Fils, les
Geneveys - sur - Coff rame,
(NE). Tél. 038-7 61 45.

Bureau de la place
cherche

sténodactylo
à la demi-journée
Faire offres manuscrites
sous chiffres M. Z. 482
au bureau de la FeulHe
d'avis.

Nous cherchons pour
le printemps

JEUNE HOMME
hors des écoles et dési-
rant apprendre la lan-
gue allemande.- • Ferme de

- moyenne importance. Vie
die . famille, salaire selon
entente. Faire offres à
famille Hans Steinacher-
Schraner, Sulz , BUtz am
Rheln (Argovie).

On cherche

garçon ou fille
de cuisine

Se présenter au Restau-
rant du Martin-Pêcheur,
Monruz. Tél. 5 26 54.

Je cherche

femme de ménage
2 matinées par semaine.
Vleux-Châtel . Tél . 5'92 61.

On cherche

une fille
v de lingerie,
un cassérôlîèr'f

une fille de buffet
débutante. — Offres au
buffet de la Gare CFF,
Neuchâtel. Tél. (038)
5 48 53.

On demande ouvriers
pour

LA VIGNE
Italiens acceptés ; nour-
ris et logés. Salaire à
convenir. Région Neu-
châtel . Tél. 8 19 67.

Famille de Neuchâtel
cherche pour entrée im-
médiate

jeune fille
connaissant les travaux
de ménage, pour 3 mois
environ. Vie de famille
assurée. Faire offres sous
chiffres F. S. 475 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Entreprise agricole du
canton de Berne cherche,
comme aide,

GARÇON
désirant faire la derniè-
re année d'école en alle-
mand. Bons soins, vie de
famille. Pour tous ren-
seignements, tél. 5 97 34.

UiMMiU
JEUNE FILLE

de 16 ans cherche place
dans ménage, pour le
printemps 1961, pour ap-
prendre la langue fran-
çaise. Vie de famille dé-
sirée. — Famille Otto
Meyer , Oberdorf , Anet .
Tél. 8 33 12.

Jeune homme possé-
dant permis de. condruire
voiture légère cherche
place à Neuchâtel pour
le 1er mars. Faire offre
à Antonio Galati, Fon-
taine-André 114, Neu-
châtel. Tél . 5 74 82.

CHAUFFEUR
poids lourds, permis
complets, cherche place
stable ; plusieurs années
de pratique. Faire offres:
tél. 8 37 16.

JEUNE FILLE
quittant au printemps 1«
collège secondaire com-
mercial, cherche place de
débutante dans un bu-
reau à Neuchâtel . Faire
offres à Marie-Christine
Jaunln , Villars-le-Grand,
près d'Avenches.

Le Bureau de place-
ment Rapid , Bienne , pla-
ce de la Gare 1 (maison
Urania),  cherche à pla-
cer

JEUNE FILLE
comme volontaire dans
commerce ou famille à
Neuchâtel . Bons traite-
ments exigés . Tél. 032-
2 23 99.

Quelques jeunes filles
de 15 à 16 ans cherchent
places comme

AIDES
DE MÉNAGE

pour Pâques 1961. Fa-
milles protestantes, pou-
vant offrir vie de fa-
mille, bons traitements
et bonne occasion d'ap-
prendre le français sont
priées d'écrire à case pos-
tale 254 , Zurich 27 jMtgfe
ge). (Ne pas pas joi'ndr.»de timbres-poste, "fl̂ ip ¦¦'
On ne répondra qu 'aux
offres de places qui con-
viendront.)

Employéfip'
de commerce -

suisse allemand, cherche
place stable pour le dé-»
but d'avril ou de mal
19$*., De préférence pour
la correspondance alle-
mande ou comme ven-
deur dans la branche
décoration d'intérieurs
ou autre emploi. Bon-
nes connaissances dru
français. Adresser offres
écrites à I. V. 478 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche à acheter

BATEAU
plat, en bon état. Tél.
5 89 57 aux heures* des
repas.

I S 1  
vous avez des

meubles à vendre
retenez cette adresse

ATJ BUCHERON
g Neuchâtel , tél. 5 26 33_____

E
__

i
_____

*l____i__"""l*

Je cherche une

CHIENNE
appenzellolse, éventuelle-
ment croisée avec bou-
vier suisse, de préférence
adulte de 1 ou 2 ans.
Prière de téléphoner au
5 35 61 pendant les heu-
res de bureau.

On demande à acheter

BATEAU
en bon état, équipé pour
la traîne, avec motogo-
dille. Adresser offres écri-
tes à K. X. 480 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

D' A. BOREL
CERNIER

DE RETOUR

Monsieur
Fritz DYENS
et ses enfants

très sensibles aux
nombreuses mar-
ques de sympathie
et d'affection re-
çues à l'occasion
de leur grand deuil ,
e x p r 1 m e  n t leurs
vifs remerciements
et leur profonde
reconnaissance à
toutes les person-
nes qui les ont en-
tourés.
Corcelles, sur Con-
cise, janvier 1961.

DIRECTEUR
Par suite die la démission honorable
du directeur actuel , la Fondation de
Pontareuse, sur Boudry, cherche un
couple capable de diriger une mai-
son de cure antialcoolique et d'ex-
ploiter un petit domain* agricole.
Faire offres, dernier délai 28 février
1961, avec curriculum vitae ma-
nuscrit et références, au comité di-
recteur, p. a. case postale 14, à
Boudry.

Maison de la place cherche

courtepointière
Capable. Place stable. Eventuelle-
ment travail à domicile. — Adresser
Offres écrites à E. R. 474 au bureau

de la Feuille d/avis. ,
/.t. .' -•' ' . ;

r- MICROS •-,
- ¦ ' "'. r 'r ^

cherche

jeune aide-magasinier
éventuellement

jeune ouvrière
pour la préparation de la marchan-
dise à ses entrepôts de Neuchâtel.
Bon salaire, contrat collectif 'de tra-
vail favorable, semaine de 5 jours .
Adresser offres à la Société Coopé-
rative MIGROS, avenue des Portes-
Rouges, Neuchâtel. Tél. (038) 5 72 21.

Grand immeuble commercial du cen-
tre de la ville met au concours le
poste de

CONCIERG E
par suite de démission du titulaire.
Entrée en fonction fin février ou
15 mars 1961.
Place stable, rétribuée au mois.
Petit logement à disposition dès Je
24 mars 1961.

Offres sous chiffres P 1469 N à Publicitas,
Neuchâtel.

..

'
¦
" 

" 
' 
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cherche à engager, tout de sHiite ou pour date à
convenir ,

sténodactylographe française
sachant l'allemand ; personne qualifiée, ayant
de l'initiative et quelques années de pratique;

dactylographe-employée de bureau
de langue française ou allemande, pour des
travaux de calcul.

Postes stables ; semaine die clniq jouirs^i; conditions
de travail agréables.

Adresser offre manuscrite, avec curriouluni vitae,
copie de certificats et photographie, au Service du
personnel dé
LA NEUCHATELOISE, compagnie d'assurances sur
la vie, rue du Bassin 16, Neuchâtel. J£

Nous cherchons pour tout de suite, éventuellement
époque à convenir,

premier
vendeur

pour notre rayon de meubles et articles de camping.
Connaissance de la branche ainsi que du français et de
l'allemand exigée.

Faire offre s avec photo et copies de certificats ou
se présenter ,, muni des certificats originaux, aux

GRANDS MAGASINS BOULDOIRES
BIENNE

1 E X C E L L E N T E

1 SECRÉTAIRE
j*~$ sachant parfaitement l'allemand et le français, sténo-
gjf graphie dans les", deux langues, rapide et de toute
P*3 confiance, est demandée par maison de Lausanne. Place
fe * 1 stable , bien rétribuée. Entrée en service le 1er mars 1961.

fc 4 Offres manuscrites avec curriculum vitae, photo et réfé-
|H renées sous chiffres P. Z. 31534 L. à Publicitas, Lausanne.

H! r?/;. ' - ' :" ;;--̂ " -- -—• • • ¦ • •
^¦___^____ _̂-_-̂ _--_-̂ -̂ -̂----------̂ __ -̂-----------̂ -------------------fl«y

PEINTRES et TÔLIERS
sont demandés. — Carrosserie de Boudry
(NE). Tél. (038) 6 43 39. Appartements à dis-
position .

| Nous offrons place stable et très bien
rétribuée à

FERBLANTIERS
APPAREILLEURS
AIDE-MONTEURS
APPRENTIS

seraient engagés pour le printemps.
Faire offres à Hildenbrand & Oie S.A.,
Goq-d!Inde 3, Neuchâtel.

Commerce spécialisé de la place ^cherche
bonne .- ' . J

couturière ou lingère
pour entrée à convenir. Travail agréable,
place stable. — Adresser offres écrites à D. P.
473 au bureau de la Feuille d'avis.

f : . , **
Manufacture de boites et bracelets
métal engagerait

AVIVEUR
SUR PLAQUE OR

Situation stable et bien rétribuée.

Semaine de 5 jours.

Faire offres sous chiffres P. 10164 N.
à Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

i m

.... - „.,. ¦ On engagerait tout de suite

PEINTRES
EN BÂTIMENT

ou jeunes peintres désirant
faire un stage de perfection-
nement dans atelier moderne.
Bon salaire, tou tes prestations

,,., .. . sociales. Entreprise de pein-
ture spécialisée Gino Marti-
netti , Couvet (NE). Tél. (038)

. .; , ., . 9 25 84.

Représenrant(e)
visitant la clientèle particulière pour-
rait s'adjoindre , à la commission, la
vente de produits diététiques et de
beauté.
Offres sous chiffres PE 31,540 L à Pu-
blicitas, Lausanne.

Carreleurs qualifiés
sont demandés"* pour tout de suite. Travail
assuré. Entreprise— Binzoni , Montreux . Tél.
(021) 6 46 81. ' . A *>m À. ,

Je cherche un

CUISINIER
à côté du chef ; bon salaire, congés réguliers, et un

GARÇON DE CUISINE
Entrées à convenir. Paire offres à Cave néuchâ-

teloise, Terreaux, 7, Neuchâtel.
Entreprise de fabrication du canton d'Ar-

govie cherche .

JEUNE EMPLOYÉ DE BUREAU
désirant apprendre la langue allemande et
possédant le diplôme d'une école de com-
merce ou le certificat de capacité de fin
d'apprentissage.

Date d'entrée à convenir.
Faire offres avec curriculum vitae et pré-

tention de salaire à WIBRUSA, Widmer-
Brunner S. A., Safenwil (AG).

BUREAU FIDUCIAIRE à Neuchâtel
engagerait

employée de bureau
sténodactylo capable, connaissant, la

comptabilité.

Travail vari é pour employée faisan t
preuve d'initiative. Place stable of-
frant des possibilités de développe-
ment. Début d'engagement à conve-
nir. — Faire offre avec curriculum
vitae, -sous .chiffres C. 0. 472 au

bureau de la Feuille d'avis.

AGENCE DE PUBLICITÉ
cherche

jeune comptable
capable de s'occuper d'une façon indépendante de

., tous les travaux de comptabilité. Connaissances
du système RUF désirées mais pas indispensables.
La place conviendrait à aide-comptable que nous

" ':¦ formerions en vue de ce poste.
Nous offrons : travail d'équipe dans ambiance

agréable — semaine de 5 jours —
> poste bien rétribué. Entrée im-

médiate.
Adresser curriculum vitae, photos et références
sous chiffres G. 60767 X., Publicitas, Genève.

/ ^La Fabrique des montres et chronomètres Ernest Borel
cherche, pour son service du téléphone, la réception et
divers travaux de bureau, une

employée sténodactylographe
même débutante. Entrée immédiate ou pour date à
convenir. .
Faire offres manuscrites avec curriouilum vitae, photo,
références et prétentions de salaire à la fabrique,
Maladière 71, à Neuchâtel. Ne se présenter que sur ¦ • ¦* -
rendez-vous. . . ' • ¦'.::::<'•».

V ; , .:*
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Ensuite de la démission honorable A» la titulaire,
le poste die

GÉRANTE
de notre magasin d'alimentation de Môtiers est
à repourvoir.
Les personnes . ..qualifiée*,, avec pratique de la
vente des articles d'épicerie, et si possible des
textiles et articles de ménage, ont une chance d«
se créer une situation intéressante.
Le magasin sera transformé en libre-service, au
cours de cette année.
Entrée en fonctions à convenir/
Adiresser offres écrites avec photo, curriculum

, vitae, certificats , références et prétention s à la
Société coopérative de consommation de Neu-
châtel, Portes-Rouges 55, Neuchâtel.

¦ - - '
- -  ̂ '

. 

'

Nous cherchons, pour l'entretien et
la réparation de nos camions,

mécanicien expérimenté
connaissant bien les moteurs Diesel.
Entrée 1er avril prochain ou date
à convenir. Place stable .
Faire offres écrites accompagnées de
certificats à Primeurs S. A., Neu-
châtel.

Garage de la place cherche

MÉCANICIEN
sur autos et camions. —
Adresser offres écrites à G.
P. 420 au bureau de la
Feuille d'avis.

( 
'

VOUMARD MACHINES Co S. A.
Jardinière 158, la Chaux-de-Fonds

cherchent

atelier
de mécanique

pouvant entreprendre la fabrication
d'appareils et d'accessoires de ma-
chines.

Faire offres en indiquant la désigna-
tion du parc de machines, ou télé-
phoner au (039) 2 68 21.

\

Agence générale d'assurances de la place
désire engager

EMPLOYÉE
expérimentée, bonne sténodactylo, habituée
à fournir un travail rapide et consciencieux'.
Une personne qualifiée pourra obtenir une
assez large indépendance. La connaissance
de l'assurance est désirée, mais pas indispen-
sable. Nous offrons un emploi stable, bien
rémunéré, et une ambiance de travail
agréable.

Les personnes intéressées voudront bien
adresser leur offre manuscrite détaillée, avec
curriculum vitae, copies de certificats et si
possible photographie, sous chiffres A. M. 470
au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche pour Olten

jeune fille
pour aider au ménage et faire les courses. Vie de
famille ; bonne occasion d'apprendre la langue
allemande. Salaire 80 à 100 fr.

Faire offres & famille Zingg, Gasthaus Kreuz,
Dotzlgen, près de Bienne. Tél. (032) 8 11 80.

Commerce de matériaux de construc-
tion cherche pour tout de suite

un chauffeur
sérieux et travailleur (permis rose)
à titre de remplacement pendant 3
mois.
Faire offre, avec références et copies
de certificats, sous chiffres O. Z.
440 au bureau de la Feuille d'avis.

REPRÉSENTANT
Nous offrons place stable et bon gain par
la vente à des particuliers d'articles de
marque d'un usage journalier, bien intro-
duits sur le marché.
Nous donnerons la préférence à homme jeun e
d'excellente présentation, dynamique.
Nous garantissons bonne mise au oouj-jmt et
soutien dans la vente. Offres de débutants
seraient prises en considération.
Prière d'adresser les offres avec photo et
curricuflium vitae sous chiffres A 60761 G
à Publicitas, Saint-Gall.

f- \

CHEF DOREUR
OU

DOREUR - BUTTLEUR
connaissant bien la partie et
désirant se créer une place de
chef, est demandé par fabrique
de cadrans de la région.

Prière de faire offres sous chif-
fres P 10144 N à Publicitas,
NeuchâteL

m̂mmmmm—mmmwmwmmmmâ

Jeun e Suisse allemand de 35 ans,
cherche place de

mécanicien outilleur
à Neuchâtel. — Faire offres sous
chiffres O 1963 à Publicitas S. A.,
Soleure.

Profondément touchée des nombreux té-
moignages de sympathie et d'affection reçus
lors du décès de

Monsieur Alfred MATTHEY-DORÊT
sa famille remercie de tout cœur les per-
sonnes qui y ont prts part , soit par leur
présence, leurs envois de fleurs ou leurs
messages, et les prie de croire à sa sincère
reconnaissance.

Corcelles, le 1er février 1961.

Profondément touchées par les nombreu-
ses marques de sympathie reçues lors de
leur grand deuil , et dans l'Impossibilité de
répondre à chacun.

Madame Jean WYSS et famille
expriment leur reconnaissance et leurs
remerciements sincères à toutes les person-
nes qui , par leur présence, leurs messages
et leurs envois de fleurs, les ont entourées
durant ces jours de cruelle épreuve.

Bevaix-, février 1961.

^Cfl^^çh^iÏQ^ d'a$$J*g_ Et

APPRENTIE VENDEUSE
Nous garantissons travail intéressant
à jeune fille douée d'initiative et
ayant bon caractère.
Rétribution immédiate.
Les candidates sont priées d'adres-

. ser leurs offres sous chiffres G. T.
476 au bureau de la Feuille d'avis.

______B___H__M__aB____IMH-___i^EH__-a_______

JEUNE FILLE ayant quelques années de
pratique de bureau, ,

cherche place
comme employée de bureau

si possible au département salaires. — Prière
d'écrire sous chiffres OFA 13041 R. à Orell
Fiissli-Annonces, AARAU.
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PREMIER ÉTAGE AU BAR
Toujours bon et bien servi à la boucherie Migras .,

Jarret de veau . . . . . .  . .  -.75 TilBOURET Menu de samedi 4 février :
¦ • • •

HagOÛt de pOrC -_75 Cl© C 1 I1 S 1 H O  Consommé aux petites pâte s f-ffc
Steak de bœuf minute _Br

Tmiifflll A -4 A hmilf «• - ,  , -  _ Tdï en 'ufceS £*"ac'cr inoxydable Pommes fr i tes  JT.. HIlQngUe aC OœUI fraîche ou saiee -_#!* siège recouvert cfe p/asf^ue, très 6eau* co/ori» Choux de Bruxelles au beurre . -B-fl ¦

~ Tranches de porc panées -.60 . .. ia pi èce; .  (.pafa et service comPris)

SAMEDI, VENTE SPÉCIALE : Fl  ̂IIOB SCI VENDREDI, VENTE SPÉCIALE :

Rôti de bœuf ""'^JJ I t I M "Tal**-! Croissnilts au 'nmllon '¦ — ¦25 ::
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branchial
D 

Pommade aux essences naturelles de 9 plantes.
Dégage les bronches, calme rapidement la toux.

f- Exigez bien " Dr. Scott's Branchial"
I Dr. Scott's Bronchial par son pouvoir de pénétration percutanée
I et ses propriétés curatives, facilite l'expectoration et dégage

rr. 4,50 I les voj es respiratoires.
I | Dr. Scott's Bronchial libère très vite les bronches, calme la
I I toux et atténue l'oppression. Etant non gras, Dr. Scott's Bron-
I j chial ne tache pas ia peau, n'obstrue pas les pores et ne
I S salit pas les vêtements.

OICM 27039 Laboratoires Sauter SA,- Genève
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Même 

P-r -IO- .elle ne voua laisse Jamais Opel Record avec
N/MVl I IWVvl U Mv Vi Qll II St/GlO 1 I I IVWI  en panne. Ni au départ , ni en route. moteur de 1,5 I Fr. 8225.-¦ 

„vx . . Vous tournez la clef de contact, Opel Record avec
' /J *ffî *wap"«_r»w '&. le moteur démarre et vous roulez, moteur de 1,7 I Fr. 8375.-

^^^^^ r̂â ^lSH îfflr , '\ \ Même sur les routes enneigées , boueuses
.«-: , 

.. . 
'?̂ Î ^»m___ ou Selées> la Record a une tenue exemplaire. Un produit

{̂ glM̂ jlilĴ L. ^__P5**i2fo. * ¦ - ¦ GARAGE M. SCHENKER, Hauterive - Neuchâtel

ORH 39/61 N VjïlP^^  ̂ ^
ySÊ^ËJ GARAGE A. 

JAVET, Saint-Marfin ¦ - j ¦ ¦ ¦¦ ¦¦.
^̂  ̂ ^̂ 0  ̂ GARAGE i. WUTHRICH, Colombier.-. ^^^^^_^^^_^ ___^____^_^_^_^^_________________________________ B_______________________ , ¦ 
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I RADIO-TÉLÉVISION-DISQUES 1
I A P P A R E I L S  M É N A G E R S  i__H ____!

I V f̂ ; •/$% I
B - et des centaines d'autres appareils, que nous n'avons pas M
U la place d'annoncer ici, sacrifiés sans égard, à leur valeur jgj
H réelle 1 Des prix qui méritent le déplacement, même pour p| .
B les revendeurs. " •¦¦ T"- " ." sa

H Vente autorisée par le département de police SB
H du 16 janvier au 4 février S

1 I NEUCHÂTEL, rue du Seyon 26 Ë
I Téléphone (038) 5 55 90 _Ji' < *
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Notre personnel vous attend pour vous servir au mieux ! ¦«¦.*:::•.•¦ ¦'""'
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PRÊTS |
sans caution jusqu'à 5000 fr. Q
9 Remboursements mensuels. ^B
0 Formalités simplifiées. H^

« « Rapidité. H
0 Discrétion absolue. ^B

Courvoisier & Cie, banquiers, Neuchâtel H^
Téléphone (038) 512 07 H

A vendre

Citroën 2 CV
modèle 1954, limousine bleue , en très bon
état.
Garage Hirondelle , Pierre Senn , Neuchâtel
Tél. 5 94 12.

A vendre

«DKW» 1000
modèle 1960. Coupé bleu/blanc, rouie seule-
ment 9000 km,. garantie.
Garage Hirondelle , Pierre Senn, Neuchâtel
Tél. 5 94 12. 

¦ 
Voitures
d'occasion

Renault 4 CV, 1951 - 59
Dauphine 1956 - 57 - 58 - 60
Morris, cabriolet 1953
Mercury 1948 avec remorque
VW 1950
Scooter Zundapp, 1955
Adler 250 ccm., 1954

Grandes facilités de paiement
grâce au Crédit officiel Renault . . . . ..

Vente - Achat

S.A. pour la vente des
automobiles RENAULT en Suisse
NEUCHATEL, 1, avenue de la Gare

Tél. 5 89 09 ou 5 03 03
Ouvert le samedi après-midi

A -vendre

« Renault » 4 CV
carrosserie détériorée,
moteur neuf. Tél. 5 20 68,
après 18 heures.

- A vendre

«Adler » MB 250 ccm
modèle 1956, moteur ré-
visé, tuyau d'échappe-
ment surélevé, lumière
de croisement, klaxon à
2 tons, nouveaux pneus.
Paiement comptant, 1200
francs. Erlch Weber, élec-
tricien sur autos, Jens,
près Bienne. Tel , (032 )
3 00 26 à partir de 19 h .

L- A vendre >: *¦ '¦

FOURGON VW
modèle 1958

OMNIBUS VW
modèle 1956

PLEXIBUS VW
modèle 1957

ainsi que

VOITURES VW
modèles : 1954,1957,1958,
1959, 1960.

Reprises
Facilités de paiement

S'adresser : Agence VW,
garage Piaget - Brûgger ,

la Côte-aux-Fées
Tél. (038) 9 5124

A vendre

« Lambretta »
en parfait état , prix
avantageux. Tél. 5 73 47.

A vendre

« FIAT 1100 »
en bon état. Fr. 1500.—.
Tél. 7 71 94.

A vendre

«Plymouth» 1956
14 PS, magnifique occa-
sion. Téléphoner après
18, h, au No 5 74 93.

"¦ A vendre

M^ EIAT IIOO »
1957, en bon état , pla-
ques et assurances
payées. — Félix Alzetta,
atelier de réparations,
Salnt-Blalse.

Particulier vend

« Fiat » 1400
modèle 1954, moteur en-
tièrement r é v i s é , prix
avantageux. Facilités dé
paiement. — Tél. 8 93 20.

¦' A vendre camionnette

« Bedford » 8 CV
1954, en parfait état,
charge 900 kg. P r i x
avantageux. Tél. 8 31 26,
aux heures des repas.

A vendre '

« SIMCA »
Régence

modèle 1958, moteur V 8,
11 CV, limousine bleue
et blanche, radio , etc ;
état impeccable. Possi-
bilité d'échange ou d'ar-
rangement. Tél. 5 10 88.

A vendre pour cause
de double .emploi

« DKW » 1000 S
modèle 1960, coupé luxe,
20.000 km, état impecca-
ble, facilités - de paie-
ment. — Adresser offres
écrites à L. Y. 481 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

« OPEL »
modèle 195.3, en très bon
état; prix ' intéressant. - -

.S'adresser par :télépho- >
ne au (038) 7 94 24.

A vendre pour cause
dé départ '

«VW » 1956
moteur, freins, peinture
et pneus neufs. Radio.
Sous garantie. Prix avan-
tageux.

Adresser offres écrites
à A. K. 426 au bureau de

,Ua : Feuille d'avis. . ._____ : ; 

A vendre

«Renault
Frégate» J

modèle 1959 , 20.000 km,
sans accident, avec radio.
Echange ¦ et paiements
par acomptes possibles.

AMAG BIENNE^
4-8, rue des Artisans

Tél. 032-3 84 44

OCCASIONS
AVANTAGEUSES !
CITROEN 11 LB

1952, noire , 4 portes.

CITROEN DS 19
;1958, 10 CVr Jaune et
gris, acier, radio, garan-
tie 3 mois.

CHEVROLET
18 CV, 1952, vert clair.

CHEVROLET
18 CV, 1954, coupé noir,
5 places, boite automa-
tique, 2 portes .

AUSTIN
6 CV, 1948, bleue,, 2 por- .:..
tes. .. . -v • ,¦ . • ' 7' -  ,¦> .-*¦

VENTE A CRÉDIT ":;,S;
Essai sans engagement , v

Demandez liste complète . '¦'(,¦
avec prix au .•;>"

garage du Littoral f
. . AGENCE PEUGEOT ;i\É

J.-L. Segéssemànn %^i
Plerre-à-Mazel 51 •*.- ,

Neuchâtel - Tél. 5 M» !H ,M
_________ t_t______^4____
""" -__¦__¦ : s

AMATEURS §
Pour cause die double - ,;';:

emploi à vendre «É
« MG Te » pf

état Impeccable, moteur . .-,{,;
revisé, peinture (rouge) ' >'¦
Intérieure, pneus et bat- '¦] $
terie à l'état de neuf. '**,:
Tél . 5 77 77, heures • deg.pr
bureau ' , • -•*' "- ¦ ~ e



LA DAME AU PETIT CHIEN
L'histoire, infiniment simple, se

passe en 1890 environ. A Yalta, sur
la Riviera russe, un homme, Gou-
rov , est venu prendre du repos.
Comme les autres curistes, il a re-
marqué la grâce d'une jeune fem-
me solitaire qui promène un loulou
blanc de ÎPoméranie. Gourov donne

Film russe- adapté d'une nouvelle
d'Anton Tchékhov et réalisé par
Yossif Kheisitz.

Interprétation : Alexis Batalov
(Gourov), Ya> Savvina (la Dame au
petit chien).

i ——__———- ¦

un os au petit chien, parle avec la
Dame qui cède , bien vite à ses
avances. La Damê ja une crise de'
larmes.. .Ne va-t-il, pâïT^Ia mépriser,
elle quj pourtant 'est ' une honnête
femme ? > .[

La fin des vacances les séipare.
Elle rentre à Saratov,' près de son
mari, lui à Moscou où il retrouve
sa femme, son travail , son club. Ce

-pourrait n'avoir été qu 'une banale
aventure. Mais Gourov pense de

La Dame au rïetït chien (Ya Savvina)

plus en plus a la Dame au petit
chien. Il ne peut s'empêcher de
vouloir, la revoir et se rend à Sa-
râtes.w Blle ,/gussi ne pensait qu 'à
lui. Ils s'avouent un amour , éper-
du. Elle, en ' cachette, vient passer
quelques jours à Moscou.
: Conini,ent cela liiurj -i-i'l ? Nous
n 'en savons rien. Le film se ter-
mine sur ces images où , dans la
rue enneigée, devant l'hôtel où est
descendue la Dam e au petit chien ,
Gourov se découvre et agite lente-
ment la main pour faire signe à

1 celle quj il aime et qui le regarde,
éorjasslnr son : visage contre les car-
reaux de la- fenêtre.

' Amour sans grandeur , brève ren-
contrer <iê,. deux êtres médiocres dé-

, passés par., une passion qu'inter-
~? disent les., conventions sociales,

simple histoire d'adultère ou para-
phrase , devce~ mythe " de Tristan et
d.Yse.uty;'auquel -font allusion quel-
qù:es- phrases du dialogue. ? Uh peu
tout celâ. Mais c'est aussi et surtout
une sensible et fine reconstitution
d'une époque désabusée, la repré-
sentation' de cette aboulie généra-
lisée qu'on a appelée quelquefois

Au port de Yalta , la Dame promène son loulou blanc

« âme russe » et qui a précédé le
grand bouleversement social et po-
litique des années dix-sept.

La Dame au petit chien a par-
tagé au Festival de Cannes de 19,60,
avec La Ballade du soldat de Gri-
gori Tchoukhrai , le prix de la meil-
leure participation. Certains criti-
ques s'en sont étonnés , reprochant
au film une dél icatesse et une ré-
serve qu 'ils ont appelées aca démis-:
me, une simp licit é d'e style qu 'ils
ont confondue avec un manque,
d'imagination dans la mise en scène^

En fait , il paraît difficile d'oui-
blier. la lente promenade de la Damej
au petit chien, dont l'ombrelle se

détache sur le fond gris et lumi-
neux de la mer, l'arrivée du ba-
teau dans le port de Yalt a, les
regards vides et désespérés de Yà
Savvina . S'il fallait faire une com-
paraison , on ne ' trouverait guère
qu'Antonioni qui ait su rendre avec
la même précision le vide d'exis-
tences dans-lesquelles rien ne peut
arriver.

La partition musical e ainsi que
toute la bande sonore sont particu-
lièrement, soignées. Elle accuse en-
core l_'atmosphère grise et ouatée
de la "-mélancolie sans espoir dans
laquelle baigne le film.

. . c. a.

AVOIR UN TOIT
par Anne-Marie Ralmond

et Jean Maudult
(Hachette ) r

¦ Il y a quelques mois, un hebdoma*
daire • féminin organisait un vaste son^
dage d'opinion auprès des « nouveaux5
logés » qui , à Paris et dans la région,
parisienne, avaient eu cette bonne for-
tune et connu cette aventure : em-
ménager dans des immeubles récem-
ment construits. A ces « enquêtes » qui
appartenaient à tous les milieux so-;
claux et qui avaient connu auparavant
des tribulations diverses - — de Twpp'sr-
tement bourgeois à la chambre d'hôtel
en passant par le baraquement — on
posa, de nombreuses ¦ questions qui , fina-
lement , se résumaient . en une seule-;
« Etes-vous plus ' heureux qu'autrefois ">'¦ »
. Les résultats furent extraordinaires. Ils
bouleversaient toutes les opinions reçues
en matière de logement. Ils portaient un
coup fatal à toutes les légendes qui
circulent sur les goûts des Français dans
ce domaine. Ils étaient si riches d'en-
seignement qu 'Anne-Marie Ralmond et
Jean . Maùduit en ont tiré la matière
d'une livrée

LE VERRE ' .. " .
-, ' - par Robert Juge

(Hachette)
La découverte du verre remonterait,

selon toute probabilité , à l'époque des
Phéniciens . Ceux-ci avalent en effet re-
marqué que certains sables tombant au

sein d'un feu puissant entraient en fu-
sion pour donner , après refroidissement,
une matière translucide.

Le principe de la fusion du verre était
trouvé ; fondamentalement il a très
peu changé.

Aujourd'hui les applications du verre
sont multiples : architecture , habille-
ment , automobile , électronique , emballa-
ge. Ses formes et ses propriétés sont
illimitées : il est devenu incassable, élas-
tique , opaque .

Dans le domaine de la recherche com-
me dans celui de la production , l'indus-
trie ¦ française du verre occupe une des
toutes premières places.

C'est une chose normale au pays de
Bernard . Pallssy . . de Saint-Gpbain, de
Baccarat. . îi ,

LA CHASSE PHOTOGRAPHIQUE
Jacqueline et François Sommer

(Hachette-Paris)
Durant de longues années, Jacqueline

et François Sommer furent de grands
chasseurs devant l'Eternel. Après de
nombreuses expéditions , battues et au-
tres safaris ils sont devenus des apôtres
dé' la. préservation de la nature et ne
poursuivent plus les animaux ... que pour
les photographier.

Car malgré l'absence de tableau , la
chasse photographique est un sport
complet qui demande probablement plus
de vertus que la chasse a tir réel.

. 'Éminemment sportive ," la chasse pho-
tographique présente un Intérêt scien-

tifique Indiscutable. Pour l'étude de la
sociologie animale rien ne vaut l'obser-
vation sur le terrai n et dans ce do-
maine la perfection des optiques con-
tribue "à rendre d'inestimables . services.

Enfin , on peut ; considérer la chasse
aux images eomme _un..art. Certains' cli-
chés sont de véritables poèmes ; photos
parlantes ou photos performances nous
prouvent qu'ils ne suffit pas .d'appuyer
sur le bouton pour obtenir, d'emblée
un résultat , mais là aussi l'attente du
gibier vaut la peine.

L'AVENTURE J>ES PROFONDEURS
par Virgll Budford

Collection Marabout
c J'étais lesté dé semeiiè.a; - plombées;

d'un casque, ' d'une oiititasse' et d'une,
ceinture de quatre-vingts- livres. Je res-
pirais difftellement et v^mon - «sœur . êor
gnalt douloureusement, contre , mes côtes.
La panique rriontaif-.-ên^'.moi,' ¦'¦Je. tâtal
une dernière fois mon scaphandre , che-
vrotai.:-, « .O.K., prêt » , «b: .'-nie Jetai à
l'eau. '. . ¦' 'y ¦'¦

— Allô, vous m'entendez ?-- Allô, rien
de cassé ? Allô, plongeur ? ÀIlô, allô... !
C'est ainsi que Virgil 'Budford nous dé-
crit sa première plongée. Devenu heureu-
sement un scaphandrier plus expérimen-
té. 11 participera à la chasse aux baleines,
s'attaquera aux requins et aux pieuvres,
explorera avions;.et navires engloutis , et
connnaitr a dans les. eaux- glacées du
grand Nord, les , plus sur^renantëa aven-
tures, . ¦ .;..: ;.\ï *f yy ^ - :  ! ?¦'¦;¦';:¦" .. .•

¦'. .
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DAN S LES CINEMAS
éU&'XM ADES : ':' ] ¦ '. ¦¦ ;>;;.!¦¦: ; ) ¦ ¦; ' '¦ « RA f̂SMNTE » ;' ' ¦

Déjà chansonnier à succès et a'uitetir
dramatique, Robert Làrnoùreùx s'est "tê?-'
cemment transformé en metteur en scène,
scénariste et dialoguiste "de ' ses films;
« Ravissante » est en effet un scénario,
original de sa plume, qu'il a porté à
l'écran et qu'il interprète , comme feu
Sacha Guitry lui-même. Cette comparai-
son s'impose, car le charmant amuseur
public qu'est Lamoureux marche délibé-
rément sur les traces- du regretté aîné
avec cette « Ravissante;» , uh délicieux
marivaudage traité avec esprit. Deux cou-
ples légitimes et un ¦ séducteur , pilote de
« Caravelle », tels sont les personnages de
l'affaire. Vous rirez: à gorge déployée
aux péripéties de cette comédie inter-
prétée par Lamoureux , Sylva Koscina ,
Lucile Saint-Simon, Jacques Dacqmine et
Philippe Noiret.

En 5 à 7, samedi et dimanche : « Le
Grand Alibi» , un «suspense» d'Hitchcock ,
avec Marlène Dietrich , Jane Wyman , Mi-
chael Wilding et Richard Todd.
AU REX : « NUITS D'ARGENTINE »

Le R'ex présente la réédition du film
musical le plus admirable et le plus sen-
sationnel , qui ; ait été réalisé. « Nuits
d'Argentine » représente un effort consi-
dérable du cinéma américain et , aussi ,
une réussite éclatante. Irwing Cummings
a produit une œuvre d'envergure qui fait
honneur au cinéma américain. Dans
« Nuits d'Argentine », on chante , on
danse, on s'amuse énormément; c'est une
sarabande de fantaisie et d'extravagance ,
une explosion de trouvailles amusantes
du plus heureux effet et la couleur
d'une richesse incomparable pare le
film d'un Inoubliable éclat . Les interprè-
tes : le sympathique et séduisant Don
Amèche, Betty Grable , beauté irradiante
de jeunesse , et Carmen Miranda , la ve-
dette exotique , dont les chants et les
danses, à eux seuls, 'valent déjà le dé-
placement. Citons encore les deux nègres,
« Nlcholas Brothers » dont le numéro
soulève un vif enthousiasme , applaudi
et bissé dans le monde entier.

AU S T U Df O  :
« Q U A N D  NOUS ÉTIONS

PETITS ENRANTS »
On est parfois prophète en son pays :

témoin, le succès remporté par;.;:"'e .:' flïrh
du Neuchâtelois Henry Brandy; succès

- t l r 'l fc.É*V-r 5'lî^

qui nécessite une prolongation. Cett«
œuvre pleine de tendresse et d'humani-
té, ;qui ne comporte aucune vedette la»
teraationale, a trouvé le chemin dea
cœjgïs. Rappelons que ce film a été tour-
né- «i la Brévine, avec le concours de la
population , et qu'il montre d'abord le
travail d'un instituteur de village, puiï
l'ambiance dans laquelle s'effectue ce
travail : famille, paysage, etc. Sujet qui
pourrait être aride mais qui ne l'est pas,
car la caméra du réalisateur neuchâte-
lois sait saisir mille détails qui passion-
nent et sont vrais. Ici . rien de convenu,
de fabriqué , pas de studios, pas de dé-
cors, mais la vie véritable , observée par
un homme de bonne volonté , qui res-
sent de la sympathie pour les enfants,
les . hommes; et les femmes qu'il cadra
dans 'sqn 'Viseur.
A L'APOLLO : « VERS L'EXTASE »

Elevée dans la vieille maison de cam-
pagne- ¦de- 'ses . parents , Catherine (Pas-
cale Petit) , beaucoup plus' sensible à la
beauté d'un brin de sauge qu'à l'affec-
tion encombrante et maladroite des
siens!, /est; une fille tout instinctive.' Elle
sent .que Jérôme (Glanni Esposlto), jeu-
ne '.colon-' d'Afrique, commet une erreur
en l'épousant ; elle le prévient, mais ne
résiste pas -à cette occasion qui lui est
offerte • de .quitter sa . famille. Après un
tendre voyage de noces, le drame conju-
gal ..éclate- -vite . Horrifiée par robliga-
"tion ' du lïeh de . Ja chair , Catherine se
dérobe, .maintenant . à- .'son. mari et cher-

.Ghe 'désesp'érément... sans savoir ce qu'elle
cherche . Or un jour , la rencontre, en
pleine rue d'une grande ville marocaine,

-d'un saint marabout en extase, lui est
une révélation . Elle s'enfuit de chez elle.
Quelle solution va-t-elle trouver ?

En 5 à 7, samedi , dimanche et lundi :
«L'auberge du 6me bonheur », la vie
extraordinaire et véridique de Gladys
Aylward.

AU RIO :
«LE TROUILLARD DU FAR-WEST *

Le succès remporté par le récent wes-
tern passé au Bio situe bien la cote
de faveur dont jouissent actuellement les
bons films d'action ! Cette semaine , un
western... qui ne doit rien aux autres !
Au contraire , puisqu 'il leur ajoute une
note comique qui vous fera pleurer de
rire !
.. . Dans «Le Trouililard du Far-weat », un

;f lira en yistavision technicolor aûsst, soi-
gné que n 'importe quelle productfep du
genre, : Jerry. Lewis, vous prouvera^iffu'un
shérif d'occasion est capable de çsroturer
une bande de hors-la.-lcl sans t'lr%r un
coup de pistolet . C.Q.F.D. ! La démons-
tration vaut vraiment le déplacement,
Jeunes et vieux y trouveront leur
compte- de... rigolade.

AU PALACE :
« L E  DÉJEUNER SUR L'HERBE .

Enfin , un nouveau film de Renoir
Sous ce titre évocateur , à la faveur d'un
Intrigue originale , le grand réalisateu
nous propose un thème qui lui permet d
jouer de tous ses dons : fantaisie, satin
bons sens populaire , joie de vivre, goû
de la nature... Le « Déjeuner sur l'hei
be-»- a été tourné dans la propriété d«
« Collettes » à Cagnes-sur-Mer, où vécu
le peintre Auguste Renoir , et selon un
formule tout à fait révolutionnaire, Ini
plrée des méthodes de la télévision.
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|3oi grande puissance lumineuse, durabilité,
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• ' ''< I H. .r-,»' Bg?aa«V!;'*3-«----Mg--8rlga-MiaMa3m--_M---W--iW--B _̂  ̂

¦ '*' *-. " MÊÊS&lÊESÊSËlÊËÊÊÈÊÈÊIÊiÊÈÊÊI^̂
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ARRIVAGE DE ¦

MOULES FRAÎCHES !
' Fr. ' i.SO le Y, kg. B

AU MAGASIN H

L E H N H E R R  |
i ...., 'GROS .. ' FRÈRES MAGASIN ¦

£ \ tf MARIN- " - NEUCHATEL Mt\ mu ¦ ¦ Il ¦
j Place des Halles - Tél. 5 30 92 M
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échec  à la toux
combat  t o u x , r h u m e

combat b r o n c h i t e  et trachéite
très agréable au g o û t

expectorant éprouvé
pour  adultes et enfants
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V ENDREDI et SAMEDI, deux derniers jours
des m̂ë^̂ ^̂y avec DOUBLES ïffM 'BRES
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Vous aussi
vous skierez mieux avec des skis métalliques
Notre conseil judicieux vous assure le bon
modèle :

HEAD VECTOR Fr. 498.—
HEAD STANDARD Fr. 398.—
Allais 60 ROSSIGNOL Fr. 419.—
ATTENHOFER A 15 Fr. 378.—

NEUCHATEL
Sous les Arcades • Tél. 519 93
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Les qualités les plus belles + le plus grand choix «¦

Maison de Blanc
MARGUERITE KESSLER
Ecluse 13 Tél. 582 42
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EN CAS DE FROID !
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Spécialités pour fondue .; vacherin,
Mont-d'or la au plus bas prix du jour
. iOeufs frais du pays et étrangers
Toute la gamme de fromages de dessert
Belle crème fraîche à battre, crème
lait . 15 % upérisé - Beurre extra-frais

du pays, de cuisine et fondu

Prix de gros * pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 5 13 91
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A VENDRE
deux malles d'officier ;
marmite à .' vapeur 10 1. ;
seilles galvanisées ; che-
valet pour lessive ; mixer
et presse-fruit «Tutrmix»;
p o t e r i e s ;  tableaux à
l'huiite' et aquaredte si-
gnés; pet4t coffre ancien;
beau compas ; appareil
de télédiffusion. —
A N D E B E G G ,  Sarre 1,
tél. 5 30 78.



Une audience du tribunal militaire
de division 2 A à Bienne

Le tribu n al militaire de la 2me divi-
sion s'est réuni à Bienne le 1er février
1961 sous la présidence du colonel H.
Hof , Berne , grand-juge. Le major Drex-
ler, Genève , soutenait l'accusation.

R. G., né en 1935, a fait  connaissance
avec dés tr ibunaux civils dès l'â gé de
17 ans. Sa dernière condamnation date
d'il y a deux mois. En ju illet  dernier ,
alors qu 'il avait le «cafard », M partit
en France pour s'engager à la légion
étrangère. Son engagement fut résiilié
plus tard pour des raisons médica l es.

Accusé du délit de service miilRaire
étranger> R-i 1u ' es' exempté du service
en Suisse, déclare avoir ignoré qu 'un
citoyen suisse, libéré du service, se ren-
dait coupable d?Un tel délit en prenant
du service dans une armée étrangère.
ï'1 en est pourtant ,  ainsi , car il a porté
atteinte non seulement à la puissance
défensive du pays, mais aussi à notre
neutralité.

Reconnu côupabliè dé service mili-
taire étranger, R. est condamné à,
quinze jours d'emprisonn ement à bitrè
de peiniè supp lié me lut ai ré.

Attentat à la pudeur
Alors qu 'il était en grls-vèrt, V. M.,

né en 1922, actuellement exempté du
service, â commis des actes contraires
à 'la pudeu r êri présence d'enfants. C'est
la quatrième fois que V. comparaît de-
vant un tribunaii pour des actes analo-
gues. Il s'agit d'un débile ment al, dont
la responsabilité est moyennement atté-
nuée. V. dit ne p lus se souvenir die rien ,
¦étant, sôutiént-M, sous l'influence d'e
l'ail eoc4.

Reconnu coupable d'attentat à la pu-
deur dès enfants et d'outrage public à
la pudeur commis en état d'irresponsa-
bilité causée par une ivresse fautive,

V. est condamné à une peine ferme de
quatre mois d'emprisonn ement.

Refila de servir
Mécontent des qualifications qui lui

avaient été données alors qu 'il payait
ses gaitôns de Caporal chef de cuisine,
F., né en 1939, décida de ne pas se pré-
senter au cours de répétition de 1960.
Peu avant  lie début de ce cours, il se
rendit à Zurich et jeta dans la Limmat
son sac militaire et son fusil d'assaut.
Plus tard * M jeta encore du train ses
pantalons militaires et sa tuni que et
détruisit ou endommagea les effets mi-
litaires de son frère, ceci, àffifnYê-t-il,
pour porter préjud ice à ce dernier. F. a
été soumis à une expertise et le psy-
chiatre déclare que la responsabilité de
F. est moyennement diminuée.

Reconnu coupable de refus de servir,
d'abus et dilapidation de matériel et
de dommages à la propriété, F..- est
condamné à Une pèittê dé 2 mois d'em-
prisonnement, moin s 30 j ours dé dé-
tèfttiôn 'prévètitlvê, sursis 2 ans et frais.

. s 'Insoumission
M. né en -1915, est un enfant illé-

gitime. Il H'A. pas fait d"apprentissage
et Vit là triste existence dés domesti-
qués d*:. càrnipagnê et dés manoeuvres.

L'accusation lui reproché d'avoir
quitté son village et son patron sans
annoncer son départ aux instances mi-
litaires et d'avoir fait défaut au cours
de répétition de son unité. L'accusé
est actuellement sans travail et sans
domicile.

Reconnu coupable d'inobservation de
prescriptions de service et d'insoumis-
sion, il est condamné à 15 jours d'em-
prisonnement moins 10 jqUfs dé dé-
tention préventive,

HAUTERIVE

Commission scolaire
(c) La commission scolaire s'est réunie
Jeudi dernier sous la présidence de Mme
G. Bauèr. C'est M. J. Rlchtêï, président
de commune, qui représentait le Con-
seil communal tandis que M. M. Péllêt
représentait le corps enseignant en l'ab-
sence de son collègue M. F. êlmortdi
excusé.

Le premier point de l'ordre du jour
était de déterminer la date des vacan-
ces pour l'année scolaire en cours. La
proposition étant faite de fixer ces der-
nières sur celles de la Ville, un commis-
saire défend énergiquement — au nom
des viticulteurs — lés quinze Jours dé
vacances de vendangés permettant aux
enfants encore en âge de Scolarité de
suppléer aux vendangeurs étrangers tou-
jours plus rares et coûteux. Il lui est
répondu qu'en vertu de la législation
scolaire en vigueur, le département de
l'instruction publique est ténu dé donner
des congés aux élèves engagés par les
viticulteurs pour les vendanges. La com-
mission, à là majorité" dès' rttémtafès. préji
Sênts, décide qu 'à titré d'essai lés va-
cances de cet été seront de sept semai-
nes et celles d'automne d'une semaine, et
fixé en conséquence les datés suivantes :
printemps : clôturé du trimestre Samedi
8 avril, vacances du lundi 10 au Samedi
22 avril , rentrée lundi 24 avril. Eté :
vacances du vendredi 7 Juillet (fête de
la Jeunesse) au samedi 26 août, rentrée
lundi 28 août. Automne : une semaine
dès la levée du ban dès vendangés avec
congés spéciaux sur demande.

Pour que les travaux manuels soient
donnés dans des conditions normales, 11
faut libérer une institutrice de l'ensei-
gnement de la couture afin qu 'elle puisse
s'occuper des garçons des Ire , 2me et
3me années. Ce fait nécessitera l'enga-
gement d'une maîtresse spéciale des tra-
vaux à l'aiguille. Une séance réunira
prochainement la présidente de la com-
mission scolaire avec l'inspèèteur. la pré-
sidente des damés inspectrices et le re-
présentant du corps enseignant qui éla-
boreront dans ce Sens Un projet qui sera
soumis à la commission puis au Con-
seil communal.

Rapport est fait sur la Journée de
sports d'hiver organisée là Semaine pré-
cédente et qui remporta un succès com-
plet malgré un accident à déplorer.

Les élèves des classes d'Hàuterive seront
autorisés à assister à la projection d'un
film . sur l'oeuvre du Dr Schweizer qui
sera projeté à Saint-Biaise à l'occasion
de la semaine dé paroisse en février .

Enfin , la commission a pris noté avec
regret de la démission de Mme G. Mon-
net, titulaire de la classe des 3me et
4me pour la fin de l'année scolaire.
Nous reviendrons sur ce départ lorsque
le moment des adieux sera, venu.

BOUDRY
Soirée de «L'Echo de l'Areuse»
(c) C'est une charmante .soirée que le
chœur d'hommes « L'Echo de l'Areuse »
a offerte samedi dernier au public de
Boudry et environs. Sous la direction de
M. Raoul Châtelain, le chœur d'hom-
mes a exécuté trois chants de Pantlllon,
Gaillard et Miche, _ dont il a donné une
très bonne interprétation. « Semeurs de
rêves », de Gaillard , a été tout particu-
lièrement apprécié.

Du folklore romand , le public a en-
suite été transporté dans le royaume de
l'opérette au bord d'un lac autrichien. Il
appartenait à la chorale « Chantâlor », de
Neuchâtel, et à la « Chanson d'Hàuteri-
ve », d'emmener chacun à l'auberge du
Chevâl-Blàttc Où se trouvait également
un bon orchestre. Les chœurs et airs de
la célèbre opérette de Benatzky ont été
Chantés avec entrain et brio Sôus la di-
rection de M. Deschenaux , et les audi-
teurs ont été ravis de cette « Visite à
l'auberge du Cheval-Blanc ».

ROLE
Assemblée générale

de « L'Union chorale »
(c) La société de chant , l'« Urtlôn chora-
le s de Bôle a tenu dernièrement son as-
semblée générale annuelle sous la pré-
sidence de M. Jean Moor et eft présence
de vingt-sept membres.

Admission. — M. André Bolle â été
reçu membre actif de la société à l'una-
nimité par acclamation.

Rapports. — Le président, M. Jean
Moor. retraça l'activité de la Société du-
rant l'année écoulée, adressa des remer-
ciements aux membres qui suivent assi-
dûment lés répétitions et les assemblées
et recommanda aux membres trop sou-
vent absents de faire Un effort pour
être plus réguliers. ^_

Le caissier, M. Louis Mauron, donna
un aperçu de la situation de la caisse
qui comporté, cette année, une âUgmèh-
tation de dépenses de 196 fr. 30. Après
avoir entendu le rapport des vérificateurs
de comptes, ceux-ci sont adoptés à l'una-
nimité.

Nominations statutaires. -- Président :
Jpàn Moor, vice-président : Reynold Bar-
bier, caissier : Louis Mauron, secrétaire :
Tyes Thlébaud. huissier : Claude Béguin,
archiviste : Arthur Cornu, banneret : Eric
Vuitel.

Remise de primes. — Un gobelet d'ar*
gent est remis aux membres qui durant
l'année foht preuve d'assiduité aUx répé-
titions et aux assemblées. Les bénéfi-
ciaires sont Cette année : MM. Ami Gygl
et Jean Moor.

MARIN - EPAGNIER
La commune acquiert
une toile de Rachelin

(c) La petite collection des œuvres
d'Auguste Bachelin dé- la commune
Vient de s'augmenter d'une nouvelle
toile représentant un vieux coin de
Salnt-ËialSê.

Après restauration du cadré, cette
huile sera placée dartS la grande sâllè
communale.

ENGES
Visite d'une exposition

(c) Lundi après-midi les deux classes
du village se sont rendues à pied à
Salnt-Blalse pour y visiter l'exposition
consacrée à là vigne, Préparée et Côftçuè
avec beaucoup de soin, de goût et d'ha-
bileté, par des gens aux idées claires,
connaissant et aimant bien leur beau
métier. Cette exposition intéressa vive-
ment les Jeunes visiteurs qui écoutè-
rent avec une attention particulière un
petit cours sur le greffage donné avec
beaucoup de clarté par Uh vigneron che-
vronné. Après cette vivante et instructive
leçon de choses, les élèves Se restaurè-
rent dans une boulangerie tandis que
le corps enseignant aimablement cottvlé
par M. Engel , à la tàVèrnè de dégusta-
tion, faisait honneur à un verre dé Neu-
châtel.

DOMBRESSON
La commission scolaire à fixé

la date des vacances
(c) La commission scolaire, dans sa der-
nière séance, a fixé les vacances de l'an-
née en cours comme suit : printemps du
10 au 22 avril ; été du 10 juillet au 19
août ; automne du 2 au 14 octobre ;
Noël du 26 décembre au 6 Janvier.

De la Rréviné à Madagascar
(c) Une semaine après « Quand nous
étions petits enfants », la population a eu
le privilège d'assister à la représentation
du film d'Henry Brandt : « Madagascar
au bout du mondé ». Dan* cette remar-
quable bande qui fut présentée aux en-
fants également, notre compatriote ci-
néaste atteint vraiment le but qu'il
s'était proposé, c'est-à-dire montrer âvéû
un grand souci dé vérité tous les aspects
de la vie à Madagascar.

| atix MOMTftCNES 1
LA SAONE

Assemblée générale
de la fanfare « l'Espérance »
(C) Vendredi dernier , les membres de la
fanfare ont eu leur assemblée générale ;
elle était présidée par M. Maurice Mat -
they.

Après réélections ou élections, le co-
mité d'organisation dé la fêté cantonale
des musiques neuchâteloises, des 10-12
Juin 1960 , rendit Ses comptes, qui seront
présentés à une séance du comité canto-
nal , à Côuvêt , au début de février et ,
quand ils auront été vérifiés , à la popu-
lation de la Sagne, lors d'une soirée
populaire en avril .prochain. Des remer-
ciements sont adressés au comité d'or-
ganisation , et tout particulièrement à
M. Maurice Lscher qui assuma la lourde
responsabilité de caissier .

Et la soirée se termina fort aimable-
ment en discutant un projet dé course
qui Se ferait au début de l'été dans la
région de Nancy et eu remerciant les
épouses des fanfarlstes qui , avec le sou-
rire , laissent aller leurs maris aux répé-
titions ae la société.

LA BRÉVINE
Concert de la musique

Ç - • « L'Avenir »
(c) Samedi!, la société dé musique
« L'Avenir » donnait son concert annuel ,
dionit le programmé musical fut varié
et très bien mis au point , par le direc-
teur M. Claude Matthey-Doret. Il mérite
des féllcitation car la société compte
surtout dé jeunes mu&iciene et même
parfois de très jeunes éléments.

Là partie théâtrale présentée par « Co-
médla » du Locle donnait « La Fraîcheur
de Fontaines », pièce gaie qui s'anima
après un départ laborieux. Plusieurs scè-
nes sont amusantes et la fin est meil-
leure que le début. Lés acteurs sont à
féliciter, us ont fait la Joie d'un public
très nombreux. Une soirée familière mit
fin à Un spectacle parfaitement réussi.

TAVANNES
Le traditionnel camp
a connu plein succès

(c) Samedi et dimanche s'est déroulé
à Tavannes, le 32me camp des Unions
chrétiennes dé Jeunes gens et de jeunes
filles de tout le Jura . Les diverses mani-
festations se sont déroulées ayant pour
thème lé titre bien actuel de « Presse et
information ».

Le samedi après-midi fut Consacré au
travail par groupés où l'occasion fut
donnée d'Initier les Jeunes à la lecture
dé la presse. Après avoir mis en évidence
le travail pratique que demandent l'éla-
boration et lé tirage d'Un Journal , la cu-
riosité et l'esprit Critique dés lecteurs
s'attisèrent.

M. J.-M. Chappuis. rédacteur en chef
de la « Vie protestante » , fit une remar-
quable synthèse des problèmes vitaux de
là presse d'information et d'opinion , n
analysa ensuite les différentes attitudes
du lecteur face à son quotidien. L'émi-
nent orateur souligna que cette lecture
Journalière de la presse devait être pro-
longée pour le chrétien , par la lecture
de là Bible .

La soirée publique se déroula à la salle i
Farel où on entendit par l'Union chré-
tienne dé Berne, « Plainte contre In-
connu » de Georges Neveux.

Au culte du dimanche matin , suivit
la projection du célèbre film d'Orson
WelleS, « Citizen Kane ».

L'après-midi fut consacré & un débat
du plus haut intérêt. Ce forum public
ouvert sur « Presse et liberté » était pré-
sidé par M. A. Blndlt , rédacteur Juras-
sien de la «Vie protestante ». U fut ani-
mé par Mme A. Schlemmer, rédactrice
de « Femmes suisses », par MM. Pierre
Béguin , directeur de là « Gazette de
Lausanne », Eric Déscœudres, rédacteur
en chef dé là « Coopération », J.-M.
Chappuis, de là « Vie protestante » , Raoul
Rlesen, rédacteur de « Jeunesse » et
Claude dé Fôrnèy, directeur du Service
fl* presse protestant . .->-?'
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LE CIEL ETOILE
EN FÉVRIER

Le 12 février , le soleil indique midi
le p lus tard de l'année, soit à 12 h. 46
à Neuchâtel. La durée du j our aug-
mente pendant ce mois de 1 h. 26 m.

Tandis qu'en janvier il y a eu deux
p leines lunes , en février il n 'y en
allia aucune. Cette circonstance ne se
reproduit  dans la règle que tous le»
1!) ans. Il y aura dernier quartier
le 8, nouvelle lune le 15 et premier
quart ier  le 22 février.

Les p lanètes Vénus et Mars sont bien
visibles le soir. La première frappe
par son éclat dans le ciel de l' ouest ,
de 18 à 21 h. environ. La planète
rouge, en revanche , se tient vers 21 h.
très haut vers le sud et reste obser-
vable la plus grande partie de la nuit.
Le 18 féVl'iêi' , une Conjonction des
planètes Jup iter et Saturne aura lieu ,
qui ne se reproduit que tous les 20
ans. Malheureusement les deux pla-
nètes, dont Jupiter est la plus bril-
lante , n'apparaissent que tout à la f in
de la nu i t  au sud-est et sont assez
difficilement, reconhàissablês.

L'événement dominant de ce mois
est une éclipse totale de soleil , le
15 févr ier .

Celle-ci passera non loin au sud de
la Suisse. La rareté d'un tel phéno-
mène pour nos régions est illustrée
par le fa i t  que , depuis 1912, aucun
n'a passé si près de nous et qu 'il ne
s'en reproduira pas de façon analogue
avant  1999. Ce spectacle est l'Un des
plus frappants  que la nature puisse
nous of f r i r  ; Il faut  l'avoir Vu soi-
même dans sa plénitude pour s'en
faire une idée. Ainsi  le voyage rela-
tivement COUl't à là zone de visibilité
de celle année est très recommanda-
blé (bien que les chances de beau
temps soient limitées en cette saison).

La zohè de ' totalité , d'un peu plus
dé 200 kilomètres dé largeur , com-
mence dans lé golfe de Gascogne , tra-
verse la France méridionale et l'Italie
du nôl-d , puis lès Ëtats balkani ques
et la Russie, pour f in i r  en Sibérie.
En France, le soleil sera encore bas
sur l'horizon au moment de la phase
princi pale : dans la vallée du Rhône,
la petite cité de Montélimar se trou-
vera sur la ligne centrale. En Italie,
lès conditions seront meilleures ; les
villes les mieux situées seront Impêria
sur la Riviera , ainsi qUè Pisé, Flo-
rence et Ancône dans la péninsule.
A ces endroits , la phase totale sur-
viendra entre 8 h. 33 et 8 h. 38 et
durera environ deux minutes. A Gè-
nes, ville de la zone la plus proche
de notre pays, on pourra déjà voir
la totalité.

En Suisse, il y aura une phase par-
tielle très forte ; sa grandeur variera
un peu suivant les régions. Tandis
que dans le nord du pays la fraction
recouverte du diamètre solaire sera
de 96 %, le maximum atteindra pres-
que 99 % en Valais , près du Grand
Saint-Bernard , qui n'est qu'à 80 km.
de la zone de totalité.

Il ne restera donc chez nous qu'un
très mince croissant du soleil et il
s'ensuivra un obscurcissement notoire.
Partout où l'éclipsé n'est pas totale,
il est expressément recommandé de
ne regarder le soleil qu 'à travers des
verres foncés ou des films photogra-
phiques bien noircis.

A Neuchâtel, l'éclipsé commencera
peu avant le lever du soleil , qui pa-
raîtra à 7 h. 39 à l'horizon ; lé maxi-
mum à 8 h. 39 dépassera 97 % ; la fin
arrivera à 9 h. 47. En d'autres en-
droits de notre pays, les heures ne
différeront que de quelques minutes.
En Suisse centrale et orientale , l'éclipsé
débutera après le lever de l'àstrè du
jour. M. S.

c ~ sLES VOISINS

— Ils n'avaient pas d'œuf s f ê lés  au rabais, niais ils

SAVEZ - VOUS QUE
pour allongé*' et élar-
gir toutes chaussures,
la plus grande instal-
lation avec 21 appa-
reils perfectionnés se
trouve à la Cordonne-
rie de Montétan, ave-
nue d'Èchâilêns 94 et
96, Lausanne ? Résul-
tat garanti. G. Borel.
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On demande pour
la soirée du mardi de

CARNAVAL
14 février, un

ORCHESTRE
de 2 ou 3 musiciens.
S'adresser par télé-
phone au Nô (066)
3 72 42.

Kérectiôn dé literies
Confection de matelas
à ressorts,
par

Charles Borsay
Tapissier - décorateur
Sablôhs 3 NeUchàtêl
Tél. 5 34 17

ARGENT
COMPTANT
éventuellement
sans caution

pour paiement dé Vos
dettes, acquisitions de
tous genres ( également
mise en ménage) vous
est procuré discrètement
à conditions avantageu-
ses.

ZBINDEN ACIe
Oase postale 190, Berne 7

KHIlHi

PRÊTS
sans caution Jusqu'à
Fr. 2Ô0O.— sont ac-
cordés à ouvriers,
employés ou fonc-
tionnaires solvables.
Modes de rembour-
sement variée.

H. GRAZ, Lausanne
Bureau :

rue du Tunnel 15
Tél. 23 92 57

¦-m-B___ -M

GUILLOD
1895-1961

66 ans d'existence
achète et vend tous gen-
res de meubles anciens
et modernes, bibelots,

vaisselle, livrés.
Expertises

Fleury 10, Neuchâtel
Tél. * 48 90

A vendre

poussette-
pousse-pousse

a l'état dé neuf , avec sai
dé couchage. Prix avan-
tageux. Tél. 5 51 92 aui
heures des repas.

JeUne dame aimerai
faire la

connaissance
d'un monsieur de 35 i
50 ans pour sorties ami ,
cales. Ecrire à 22-917 a\
bureau de la Feuilli
d'avis, et joindre photo

Ecriteaux
Baux à loyer

EN V E N T E
AU BUREAU
DtT JOURNAL

Vous référant à ta recette dé février
sur le calendrier 1Ù61 des bouchers,

vous trouverez dès maintenant
la délicieuse

saucisse à la langue
(Zugenwuirst)

à la .
BOUCHERIE-CHAROUTERIE

MAX HOFMANN
RUè Flèury 20 Tél. 5 1050

¦~ar_____ n_____ H________ i

Grande occasion
LIQUIDATION

autorisée officiellement du I6.il au 11.2'.1961
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Vous 

économisez
q̂fr une chambre !

Couch à deux places avec galerie,

jeté de couch Fr. 475.-
comprenant : le couch à deux places comme sur
llUlustiration (la nuit deux lits a Une place de Ut
même hauteur 190 X 90 cm, pendant lia journée
un beau couch), 2 protège-matelas, 2 matelas à
ressorts avec garantie de 10 ans, 1 Jeté de cOuch
à 3 volants, 1 galerie avecr-oase oblique pour la
literie, moderne. Egalement pour paiements par
acomptes ; chaque pièce peut être livrée séparé-
ment. Achetez maintenant, si vous le désirez, nous
Vous réservons . urne date ultérieur©.

Entreposage gratuit , livraison franco

harfff^fffl
Berne : Statthalterstr. 101, tél. (091) 06 48 71

î pfJjjJ! service « Rapid»!
_ Réparation et révision

de tout système de f rein r
¦ VOITURES ET CAMIONS ¦

! j f af  <£%. S
«Vy<̂  NBCCBATBIi \ **V, ¦
¦ > é- Orêt-Taconnet 2 ^TiT ¦
™ A.* (Place de la Gare) *q. S
m -çs» Tél. (OSG) 6 06 11 * g

Prenez soin de vos y eux!

Depuis plus
d'un

siècle
la maison...

MARTIN

LUTHER
MAITRE OPTICIEN

Neuchâtel - Place Pwy'7 *.

"\ î

exécute
rapidement vos
ordonnances de
lunettes

W^JV. c wUUUËI
_H ___________ •* _B ___^________1
¦ Tm. M m̂

-, . , . .  i Télévision ou radio
Télévision M K FOMEY

Radio I RADIO-MELODY
___^_^^^^^^S et ses techniciens

^HHHHHR sont à votre service
^̂ ^̂ ^̂  ̂ Flandres 2 - Tél. 6 27 22

Neuchâtel
Se rend régulièrement dans votre région
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CONTRE LA PLUIE ET LES

COURANTS D'AIR
ISOLATIONS DE VOS PORTES

ET VOS FENÊTRES

HERMÉTICAIR
Nombreuses références

SAINT-BLAISE Tél. (038) 7 53 83
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IjfeEji ÉCOLE
iHjr ~̂ ^85___p5 !̂ 2*s|j( Enseignement complet
\^4Bé_» ~"~~ ' "^w Présentation à l'examen
4=Sj2=E^3__s!___  ̂ A- PERR ET

Ml H Neuchâtel - Fahys 103
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STOPPAGE INVISIBLE
silr tous vêtements, accrocs,
déchirures, brûlures, etc.

Maison d'ancienne
renommée

~*~-̂ m*lSl NETTOYAGE CHIMIQUE
__¦¦____ ¦ Mme LEIBUÎVDGUT

Saint-Maurice 2, 1er étage
NEUCHATEL, tél. 5 43 78

HILDENBRAND
FERBLANTERIE
S A N I T A I R  E

t Ooq-dTnde 3 - Tél. 5 66 86

. _^_ _ _ | Pour l'entretien de vos
VELOS- MH vélos, vélomoteurs, motos.

MÛTOS I Vente - Achat - Réparations

n_-B-ak CORDEY
Place Pury - Prébarreau 5 - Tél. S 34 27



ONECO-PLAN
les livres à décalques
reposant bien à plat
doubles et triples, pour bulletins de com-
mande, de livraison, factures, bons, quit-
tances, formules de rapport et de répara-
tions, etc. avec coin découpé pratique.
Exécutions spéciales d'après vos indica-
tions. Veuillez vous renseigner chez votre
papetier ou nous demander un prospectus.

SIMPLEX SA BERNE / POSTE ZOLLIKOFEN

ĝmWmTgmJmWkmwmsmWmWsmWmWm Wm m̂ m̂Wsmsm Ê̂mlm ŝmmm m̂Tmm m̂ m̂ m̂ m̂mm^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ ^̂ —̂'̂ '̂ ^̂ — i >¦ Ê̂ÊÈfok . Du m:--el Pour vos enfants !
J! Hi H UB Fendant les journées chaudes et ensoleillées des millions d'abeilles ont
Jj !E! sgK« VlWwIsmm ramassé le fameux nectar. Par leur travail inlassable et assidu elles ont
•B» ~sl*̂&Zsf lJ w ainsi créé un miel délicieux, onctueux et doux. - Quel miracle de la nature!
¦ ¦ — M[ Accordez à vos enfants pour le déjeuner l'excellent miel aromatique.

M *5fc. 0£» {P> Miel de l'Amérique Centrale 250 g fr. 1.10

V +r~z* J Miel Suisse 250 g &. 2.60

j r j T   ̂.•**' l̂ L 5 % de rabais
r y / T̂^r ** ' f _^ftt_. Un avantage de «MERCURE» :

____¦[ € à4L m * * ' " JmXm I lÉ VOUS voyagerez 33 v» °/o meilleur marché aux sports d'hiver grâce aux con-
<____f_fl H 1,̂ lù___«____^f IH I ditions d'échange favorables pour 

les 
timbres de voyage. C'est-à-dire pour

__dl ¦ î ML^^l I ___¦ I 4 cartes ae rabais «MERCURE » remplies à fr. 1.—= fr. 4.— vous recevrez
M I \JÊÊ--L!  ̂m I 6 timbres 

de voyage à fr. 1.- = fr. 6.—
m IT'f^̂ a Four toute alimentation fine chez I

JMHHH® ..MERCURE"
il 1 *W PI Bli 1 é M__F____________I€ î̂ ŝ 4f ^̂ f̂^* t̂ t * fT (B_^̂ p Maison spéciale pour les cafés

Notre formidable

Vente fin de saison
officiellement autorisée connaît un succès éclatant...

Pour les deux derniers j ours
vendredi et samedi,., grand débarras à notre ray on

TO UT PO UR L 'ENFANT
SOLDE DES SOLDES

30 ĵ ^ 125 pyjamas
M \ ï

;/ (('t \̂ 
interlock . P— f \

Mil \ \  ( ¦  J fantaisie *"̂ \ _T̂ \

_?--' 'W î-V J 
au 

c*1°*x v_/ «  V_/"

^^^^^w ' . 70 chemises de ville
/X \*\ li\ 'lll\ pour garçons Jr*"^

f  lll ISl -̂ • : ,llt_* CT en P°Pe''ne No-Iron w**\

/ t la' ' iii'° II* lrt '( ': au cn°ix _̂  ̂¦
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Polo-shirt

WÈ Ê Ê Ê Ê Ê l MTm ù  k̂ ®n laine, manches longues, col 3 boutons,

>P*W^
S»

KW É̂|»l |$i|»l_. de 2 à 16 ans au choix

If m 9-11 - 15-
mÈm BÈÈÊr POUR FILLES

JPlw ]ÊW chemises ou slips
m W Mi m POUR GARÇ°NS
mm m \ maillots ou slips

\ ^K__ » au choix ! _ jl I

AN IOUVRERABAIS SPÉCIAL ^MM/  
LU U I 11 L
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NEUCHÂTEL

RAVIOLI 
aux œufs

et tomates — 
conèenu de la boîte, environ. 50 pièces

5% net

boîte de 700 g, seulement 1.45 IL38

À ^mm par 3 boites __aJ^l

feraioiffl
couch transformable en lit pour une per-
sonne, les 3 pièces 370 fr., couch seul 210 fr.
Demandez échantillons de tissus chez :

W. Kurth , fabricant, case 63, Lausanne 16.
Tél. (021) 24 66 66. Livraison franco.

Fournitures
de machines

à coudre
pour toutes Les mar-
ques. Aiguill es, dés, as-
sortiments de fil, etc.

Seyon 16 - Grand-Rue 5
Tél. (038) 5 34 24

Pommes et poires
ïï-uits de table et à oulre, à partir de 15 kg.

livraison à, domicile, dans le rayon local
HENRI DÊ-TRAZ, Dlme 79, la Coudre, tél. 5 46 70

j A vendre

poste de radio
à l'état de- neuf. Prix
avantageux. Tél. 5 91 78.

Economie de Zu v° sur le charbon
Garantie suir facture . • ",

I Case postale 535, Neuchâtel 1

[m - . ¦ps^̂ ^̂  Frais d'entretîen

1 m. \ réduits de 33%
M ; J  ̂ \ Consommation
1 Kîîàk \ ^e •3enz'ne
^Bî̂ ^̂ ^̂  ̂ \ réduite de 10°/

' ¦ Ĥ  :, :, . - ¦ ,
Ces facteurs revêtent une importance considérable ment - 7 CV fiscaux - agréable paiement échelonné

avec une voiture à services multiples! Cette robustesse SIMCA - tarif fixe pour le service et les réparations
et cette sobriété sont les mérites du prodigieux moteur (200 positions aux prix les plus justes!)... sans oublier
SIMCA RUSH-Service doté d'un vilebrequin à 5 ses qualités routières exceptionnelles, que vous
paliers. apprendrez à connaître... en entrant dans l'Aronde l

La SIMCA Aronde vous offre de bons et loyaux Les voitures SlMCA ont fourni maintes preuves de
services, grâce à: sa capacité de 2 m3 (500 kg dé leur valeur en tant que véhicules utilitaires: plus de
charge-utile) - son vaste plateau intérieur très accès- 200 SIMCA au service des PTT - plu&de.250.taxis,et , -
sible - sa porte arrière pouvant être maintenus, en voitures de louage SIMCA. Certaines ont parcouruplus
position horizontale ou totalement rabattue vers le de 100000 kilomètres sans la moindre réparation...
bas - son excellente suspension protégeant le charge- et ces preuves ne cessent d'augmenterl

SIMCA Châtelaine, break, 7 CV, Fr. 8400.-
SIMCA Messagère, Fourgonnette, 7 CV, Fr. 7975.- SIMCA Intendante, Camionnette, 7 CV, Fr. 7400.-

.
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Su %sBF~ ** ^̂ BEfc __^__T^H 
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--*- SIM G A **=-
Neuchâtel : tél. (038) 5 3016 Garage Hubert Patthey, Pierre-à-Mazel 1 — La Chaux-de-Fonds :
tél. (039) 2 95 95 Garage Métropole S. A., 64, rue du Locle — Boudry : tél. (038) 6 41 70 Garage

Henri Gerber — Boudevilliers : tél. (038) 6 92 30 Garage Moderne, G.-H. Rossetti — Le Lande-
ron : tél. (038) 7 93 24 Garage Jean-Bernard Ritter — Praz : tél. (037) 7 29 79 Garage Paul
Dubied — Vallorbe : tél. (021) 8 42 13 Garage J.-P. Carrard, rue Neuve 16 — Yverdon :
tél. (024) 2 47 41 Garage Moderne, Robert Carette , rue Haldimand 38.



*^« MARIONS-NOUS !

. . i -'*»mmmm ¦ w*w?mmnm. Mii-i-i-fc /IMMJBIMIMW^̂  ^BBSBÊÊÊÊÊÊÊÊBBBBISKBBÊÊÊSSSSÊÊÊBM mmmmmmm
Iliï____H_-_-___^__^-___Hn_HH_ WlllMIfllWIIM - MlIMMF11™'. TIWI.*_. ï.̂ _^^^^^r̂ ^^%s#Ss ^̂ 'f%« #f IBw #ISOT ""Usa i l̂ _̂n̂ __^F^̂ _̂i_ir̂ __r̂ __P̂ _n_^̂ ^̂ _^r̂ ^ '̂(_^raL̂ ^T_w^^X » ' . . » i ' t î I WW- i r a  -̂ î llis © ill B-H k̂ i _B ifs \ i sut 'UF' J < * \ là w _iir_  ̂«11 Él Élï •%! I _^m RIA
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Jupe en ottoman blanc,
long corsage en dentelle

Une statistique récente révèle que l'on se marie aujour-
d'hui extrêmement jeune, et que les couples qui a eux
deux n'ont pas 45 ans sont de plus en plus nombreux.

Pour les jeunes mariées, les couturiers se plaisent à réali-
ser de ravissantes robes, car il est une tradition qui de-
meure, celle de revêtir, le jour de son mariage, la robe
blanche et le voile d'un jour.

Il y a peu de mode cependant dans une robe de mariée.
Il faut absolument qu'elle soit adaptée à la silhouette.

SI LA MARIËE EST GRANDE ET SVELTE :
LA ROBE LONGUE

,,,:. . Les robes longues se partagent entre le style drapé et
lé style ample ; les jupes sont larges, mais avec retenue ;
les traînes se manifestent avec discrétion et le voile dépasse
très rarement - l'ourlet ; les corsages sont le plus souvent

¦ ajustés, les encolures sont montantes ou à peine décolle-
tées.

SI LA MARIEE EST PETITE : LA ROBE COURTE

Les robes courtes, c'est-à-dire celles qui s'arrêtent à
30 cm du sol, et avec lesquelles on peut se rendre à pied à
la cérémonie, s'inspirent des, modèles habillés d'après-midi.
Elles adoptent les fronces, les jupes étroites offrant parfois
un léger .effet:de drapé sur le côté ; les corsages-corselets
soulignent le buste et la faille et se recouvrent à volonté
d'un manteau sombre,.parfois doublé de blanc et.capitonné
de: fils d'or, charmante innovation d'une grande maison,
ou d'un vêtement de fourrure long ou troisrquarts.
'- Le tailleur blanc ou de feinte très claire, bleu pâle ou

mauve, compose lui aussi une tenue de mariage parfaite
, en ce moment. De forme classique ou plus fantaisie, relevé
d'une note de broderie aux poches ou aux revers, il est
chic, juvénile, pratique, car il se porte ensuite en été ou,
feint en foncé, à la ville en de nombreuses occasions.

Une écharpe ou une petite cape de fourrure complètent
â merveille cet ensemble correct en fous lieux et qu'une
femme aimera longtemps pour la silhouette fine qu'il lui
donne.

COIFFURES ET VOILES

La coiffure joue un grand rôle. L'important avant fout
est qu'elle soit seyante, et l'on a le choix entre la ravis-
sante toque d'hermine, le bonnet de fourrure emboîtant
bien la tête, le chignon de fleurs, la couronne posée en
hauteur ou en largeur. Ces coiffures serviront de point
d'appui au voile qui sera, suivant la silhouette, tout à fait
long ou si court qu'il finira en pointe paysanne.

DEUX BELLES PRINCESSESLes idées
de Marwonne

Dans les contes de fées il est très
souvent parlé de princesses à qui
les fées, précisément, ont donné les
attraits physiques les plus sédui-
sants : grâce, beauté, charme. Il en
est, de ces princesses, que les con-
teurs nomment Belles, tant elles le
méritent.

Dans la vie l'on trouve aussi —
et encore — des princesses dont la
beauté est admirée de tons. Nous
pensons à S.A-3. la princesse Grâce
de Monaco. Il en est une autre qui ,
dans tout l'éclat de ses vingt ans,
comme on dit, est justement tenue
pour ravissante. (Belle comme le
Jour , disait la conteuse Mme d'Aul-
noy) : c'est la princesse Alexandra
de Kent, fille d'une mère qui fut
également connue pour son charme,
sa grâce, sa prestance. Il y a vingt-
cinq ans, ou un peu davantage, Ma-
rina de Grèce, épousant le cadet
des princes royaux de Grande-
Bretagne, entrait à la cour où elle
apportait une élégance tout à fait
inconnue jusqu'alors, dès toilettes
choisies avec art, avec aussi ce
rien d'audace que permettent à cer-
taines privilégiées une beauté et
une allure exceptionnelles.

La beauté blonde,- la fameuse
« British complexion » bien connue

des Anglais, sont échues en partage
à Alexandra de Kent. Plusieurs
voyages qu 'elle a faits, de nombreu-
ses fonctions, importantes qu 'elles a
assumées récemment au nom de sa
souveraine et cousine, ont fait con-
naître cette séduisante ambassadri-
ce. Telle mère, telle fille.

.-Toutefois les fées, groupées au-
tour du berceau royal de Grèce,
quand Marina vint au monde, celles
aussi qui s'assemblèrent auprès de
la petite princesse Alexandra ou-
blièrent, les . unes comme les autres,
en offrant leurs dons, d'y ajouter la
richesse. Pas plus la fille que la mè-
re, en effet, ne sont sans soucis
pécuniaires, g

L'on ; pourrait croire leur situation
confortable, leur train de vie opu-
lent, leur existence exempte de pro-
blèmes financiers lancinants. L'on se
tromperait ! La mort du duc de
Kent — tué dans un accident d'avia-
tion;' durant la guerre — a supprimé
l'allocation attribuée pour frais de
représentatipitA. aux ducs royaux.
Cette somnïe, (t'un montant  de quel-
que 450J(J00- francs par an est ver-
sée au duc de Gloucester. Mais, veu-
ve d'un prince du sang, la duches-
se de Kent, elle, ne touche pas un

shilling. Pourtant, et depuis de si
nombreuses années, elle et sa fille
sillonnent le monde, non seulement
le Commonwealth, en parfaites et
gracieuses ambassadrices de la cou-
ronne !

Dernièrement, chez Sotheby, la
duchesse a vendu nombre de ses
plus chères possessions, qui lui ve-
naient de son mari : des pièces
d'argenterie ancienne, armoriées des
tableaux, etc. Se fût-elle décidée à
se séparer de telles choses qu 'elle
aimait, si elle n'avait été pressée par
de grands besoins d'argent ? Les
princes sont, dans ces cas-là, tout
pareils aux gens du « tiers » ; nul ne
peut vivre de l'air du temps, même
si l'air est respiré des fenêtres d'un
palais.

LIVRES POUR NOS ENFANTS
Noël est passé , ainsi que le temps

des cadeaux. Pourtant , pour les en-
fan t s , point n'est besoin d' occasions
particulières pour leur o f f r i r  ces livres
illustres qui leur apportent , tout au
long de t année, la joie nécessaire de
leur esprit et de leurs yeux , et un en-
richissement facile de leurs connais-
sances. Nous pensons , avec de nom-
breux éducateurs fo r t  compétents en
la matière, que le livre est pour eux
un objet de première nécessité , et que
son achat doit être inclus dans le
bud get mensuel de toute fami l le  sou-
cieuse du développement harmonieux
de ses enfants. C'est pourquoi nous
avons tenu à p résenter ici quelques
nouveautés particulièrement intéressan-
tes, que viennent de sortir les Editions
des Deux Coqs d'Or.

« Tim et Pierrot », un petit livre
d'argent , aura le don de charmer ses
jeunes lecteurs et de leur apprendre
cet art , pour eux souvent si d i f f i c i le ,
de traiter un petit chien autrement
que comme un simp le jouet.  « Tim et
Pierrot » est en e f f e t  un véritable
manuel de savoir-vivre entre en fants
et petits chiens dont les illustrations
et le texte combleront les p etits amis
des bêtes.

« Le Moyen Age », tel est le titre et
le sujet  du dernier volume de l'Ency-

clopédie par le timbre. Une f o i s  de
p lus, les auteurs de cette orig inale
collection auront p leinement atteint
leur objectif .;¦. instruire l' enfant  en le
distrayant grâce à de belles images
A uxquelles se ¦; rapportent des textes'aussi pàssiOnriants qu 'instructi fs .  \ De
la chasse au faucon à Eléonore d'Aqui-
taine , en passant par Gutenberg, c'est
un panorama comp let du Moyen Age
?'ui nous est o f f e r t .  Et n'oublions pas

es beaux découpages en perspective !
Un nouveau Grand livre d' or vient

de paraître et , il f a u t  bien le dire ,
c'est une. réussite supp lémentaire à
ajouter à l'actif de cette collection des
Deux Coqs d'Or. « (Won grand diction-
naire français-ang lais » est un diction-
naire vraiment « pas comme les au-
tres ». Sans aucun doute , les enfants
qui commencent maintenant l 'étude de
l' ang lais à l'école ne se contenteront
pas de le compulser , mais le « dévo-
reront » d' un bout à l'autre... et en
tireront le 'p lus grand p r o f i t .  Les au-
teurs ne se sont pas bornés à traduire
les mots et à les fa i re  f i g u r e r  dans
des p hrases courtes et claires , mais
ils ont aussi représenté chacun d' eux
par des illustrations aux couleurs at-
trayantes. Voilà un ouvrage qui ar-
rive à point pour faci l i ter  les débuts
des jeunes dans cette langue étran-
g ère qu 'ils apprendront comme en un
jeu.'

< Le monde des oiseaux », dans la
collection « Un petit livre d' or », amè-
nera les tout peti ts à fa i re  connais-
sance ave c ces charmants .animaux.
Le texte de TV. Ferguson décrit d' une
manière très vivante d i f f é r e n t e s  esp èces,
et est accompagné d'illustrations qui
sont de véritables p hotos prises sur
te v i f .  Nous penson s notamment au
macareux attaquant les poissons pou r
nourrir ses petits , à l' aigle chauve ,
au p ingouin et à bien d' autres encore
qui tous éveilleront la curiosité de
l' enfant  et même le p assionneront

pour ce monde des oiseaux.

VESTES DE DAIM
PULLOVERS

V CU-RS^
ET PEAUX

HOPITAL 3 . . NEUCHATEL

Pour celles qui ne sont pas...
tout à fait sveltes...

Pour paraître p lus grandes et
p lus sveltes , ne vous habillez ja-
mais de tissus ray és horizontale-
ment. Choisissez p lutôt tout ce qui
peut donner l 'impressio n des lon-
gueurs : des rayures verticales , des
coutures qui coupent la surface du
tissu du haut en bas.

X X X
Les couleurs claires grossissenh 'r]

Les couleurs f oncées  vous rendront
p lus minces, elles sont p lus discrè-
tes aussi et vous feront  moins re-
marquer. ' •

X X X
Evitez les tissus à grandes im-

pressions , ainsi que les tissus bril-
lants tels que le satin.

X X X
Si vous avez le cou un peu for t

et court , ne portez pas de cols o f f i -
cier, ni de cols Claudine. Le col

tailleur ouvert "ou l'encolure en V
vous avantageront.

X X X
La jupe  tailleur droite et de pré-

férence  en tissu uni sied mieux aux
personnes for tes .  Evitez les jupes
cloches, plissées ou ayant beaucoup
d'ampleur.

X X X
-,.5'jr

i : Portez les robes p lutôt un peu
trop longues que trop courtes , mê-
mes sans ceintures, mais cintrées.

X X X
Les vestes genre tailleur vous

habillent mieux qu'une veste « va-
gue ». Si vraiment vous tenez à
cette dernière solution, portez la
veste assez longue et pas trop large.

X X X

Si vos bras sont un pe u gros ,
pré f é rez  la manche longue ou la
manche trois quarts. R e m a r q u e z
que les manches doivent être mon-
tées à p lat , comme on le f a i t  actuel-
lement , et non pa s f roncées .

X X X

Enf in , ne portez pas les chaussu-
res franchement « sport ». Mais ne
tombez pas dans l'autre excès en
choisissant des talons « aiguille »,
car le talon « bottier », très à la
mode en ce moment , vous habille-
ra bien mieux.

X X X

Ne vous désolez pas , madame, de
ne pas avoir la ligne idéale , pour
ne pas dire les mesures manne-
quin... Ces quel ques conseils fac i les
à suivre vous guideront utilement,
pour peu que vous ayez un tout
petit brin de coquetterie. Et quelle
est la f emme qui n'en aurait pas ?

L 'entretien du linge exige
des soins p articuliers

« Chaque chose vous fait l'hon-
neur que vous lui faites », dit le
proverbe. Pour que votre linge, en
pur fil de lin ou en métis, vous
fasse un long usage, il faut savoir
l'entretenir.

Contrairement à ce qu'on pour-
rait croire, le lavage du linge ré-
clame plus de soins et d'attention
lorsqu 'il est dans son neuf. Cela
s'explique par le fait que le linge
neuf manque de souplesse, surtout
à l'état mouille, car, au contact de
l'eau, les fibres gonflent et la toile
se raidit. Il faut donc le traiter à
part. Eviter, pour les premiers la-
vages, les frottements violents et
l'usage de la machine à laver dont
les agitations sont des risques de
détérioration.

Si vous préférez le linge écru ou
crème, il faut prendre les plus gran-

des précautions, car les fibres du
linge écru conservent toute leur
raideur naturelle, augmentée encore
par les produits d'encollage des fils
de chaîne. Au surplus, ce linge,
qui va subir son premier traitement
mouillé, va rétrécir et se raidir dès
qu'il sera mis à l'eau.

Il faut donc le faire tremper pen-
dant douze heures dans une eau
savonneuse tiède, ne pas porter s
l'ébullition, ce qui augmenterait la
rétraction , le laver sans agitation
mécanique, né pas l'essorer trop
violemment.

Ces précautions sont à prendre
jusqu'à ce que le linge soit devenu
souple et blanc.

Si vous préférez le linge blanchi,
la seule précaution à prendre, la
première fois, est de le faire trem-
per dans une eau très savonneuse
pendant douze heures, afin d'éli-
miner le léger apprêt de présenta-
tion. Le lavage peut être fait en-
suite normalement dans la ma-
chine à laver.

Si vous avez du linge fin , en mé-
tis de couleur ou imprimé, voici
des précautions indispensables à
prendre les trois ou quatre premiè-
res fois :

* Le mettre tremper longuement
dans une eau à peine tiède.

* Le savonner et frotter chaque ar-
ticle séparément dans un bain
tiède.

* Eliminer les taches qui pourraient
rester par un trempage dans l'eau
froide javellisée.

* Faire suivre de plusieurs (quatre
environ) rinçages abondants.

* Dans l'avant-dernièr"' Dàlri, ajou-
ter ammoniaque ou' vinaigre, afin
d'éliminer toute trace d'eau de
javel et de raviver la couleur.

* On peut ensuite passer le linge
à la lessive, mais il faut éviter
de le faire bouillir trop long-
temps.

LE REPASSAGE
Après séchage, le linge de lin ou

de métis doit être humidifié légère-
ment et uniformément , puis mis à
plat , roulé et serré, afin qu 'il s'im-
prègne uniformément. Il ne sera
repassé que le lendemain.

Pour donner au linge de table
l'aspect du neuf , il faut l'amidonner
légèrement. Employer de préférence
« l'amidon cuit », obtenu en dé-
layant environ 50 g d'amidon dans
très peu d'eau froide , que l'on verse
ensuite dans un litre d'eau bouil-
lante.

Le' linge ' de table , en lin de cou-
leur, est ravivé par un léger ami-
donnage ; il se fera au fer très
chaud (160 à 200 degrés) sur une
planche à repasser bien molleton-
née.

COMMENT MARQUER
LE LINGE

Marquer le linge courant au point
de croix. Chiffrer le linge de luxe
(chiffre ou monogramme).

Les draps : marquer au milieu,
à quatre centimètres du grand our-
let. Les draps fins : chiffrer au
milieu, à dix-huit centimètres du
grand ourlet. Les taies d'oreiller t
le chiffre est placé en coin , res-
pectivement à gauche et à droite,
de façon que le chiffre soit de cha-
que côté, quand les deux taies
d'oreiller sont en place.

Les nappes : chiffrer  au milieu
de la longueur, à quinze centimètres
du bord ou dans les coins (le motif
est alors répété deux ou quatre fois
sur les coins de la nappe).

Serviettes : chiffrer dans l'un des
quatre coins.

LE BLANCHISSAGE
DOMESTIQUE

Il se fait  à la main , par simple
lessivage ou avec l'aide d'une ma-
chine à laver.

Le linge blanc doit être alors :
Ù trempé dans l'eau savonneuse (es-

sangeage);
* savonné et frotté à la brosse

dure ;
* bouilli dans la lessiveuse ;
* trempé dans un récipient d'eau

chaude, additionnée d'eau de ja-
vel ;

* rincé dans quatre eaux.
L'azurage : dans le dernier rin-

çage, ajouter une boule de bleu à
l'eau claire , afin que le linge soit
« blanc-bleu » (puis, deux poignées
de sel). On peut employer de l'eau
calcaire.

QUELQUES CONSEILS
PRATIQUES

Pour blanchir le linge écru , ajou-
ter à la lessive quelques poignées
(3) de racines d'orties bien lavées,
que vous placerez sous le champi-
gnon de la lessiveuse.

Pour enlever les taches d'encre
sur du linge blanc : frotter avec un
peu de lait chaud , quand elles sont
encore fraîches.

Toujours les dernières créations
eh corsets,

soutiens-gorge et gaines
Mme DUCOMMUN

La plus ancienne maison de la place
Timbres E. N. 5 % - Rue du Seyon

Tél. 5 29 69

j Les mille et un détails
î de Paris

Modèle en dentelle blanche,
ceinture en satin.

K * Chez toutes les modistes, énormément de chapeaux K

^ 
en lainage : tweed, flanelle , lainage écossais. M- 3

2 lours côtelé. i j

2 * Des chapeaux d 'été extrêmement souples réalisés ¦*
*L en tissu de deux tons el de matelassé, les bords Z
S sont souvent relevés. i

S. * Portées avec les robes de cocktail et de dîner, les \
î voilettes-cages à larges réseaux. , 

g
2 * Enjolivant toutes les robes , les chapeaux , les mâh- 2
«g teaux, des roses en mousseline de soie aux coloris £
S précieux , depuis le boulon de rose jusqu 'à la rose 2
£ . épanouie^ . > ] Z
jj_ * Chez Bob Bugnand qui lance la silhouette « Voilé- g
2 Face » l'emploi de coloris violents pour le soir "j
-g et doux pour le jour. J *| ̂
S'-,-* La vogue assùf ée pour le p rintemps et .fM &^Ê ï
2. tulle , perlé: permettant -V réaliser f à cilemehl '\Éà t.
j ^ " robes habillées assez somptueuses . ; é j  £
2 * Chez les lingères toujours la grande vogue -du 2

2 n\)lon très f in , soit uni, soit imprimé de bouquets «j
» de fleurs : du crêpe salin, du crêpe de Chine. »
g Le blanc, longtemps délaissé , semble aujourd'hui \
2 la couleur préférée , suivi d'un rose et d'un bleu "2
x très pâles . *j
>« * De pudiques chemises de nuit à petits cols « clau- •*
2 dine » à manches longues el n'ayant pour tout &
g ornement que de simples broderies romantiques. g

g
1 * L'apparition , déjà , des nouveaux maillots de bain. %

3 * Maillot-jupe en colon imprimé aux coloris pastel- 2
1 . 1
-j * Deux-pièces en popeline ornée de galon p ersan -j
S aux coloris vifs , le soutien-gorge est avec ou sans ™
g collier, la culotte a une fermeture éclair sur le côté. Z,
j? * Pour danser , des escarpins en verni noir d'un g,
S nœud de gros-grain et doublés de faille rouge. :, 2
•s * Comme manteau du soir accompagnant un four- •%

Ç reau de crêpe noir, un trench-coat en satin blanc. S
S * Une des couleurs préférées du printemps : le jaune 2
| tilleul. . 2
j? * Au chapitre des bijoux, des cols « claudines » £
"2 fai ts  de boules d'or alternées avec des boules de "jj
Si turquois es. ¦*
~ * La vogue des boutons ouvragés en nacre, en métal, :.%
£ en cuir, en bois sculpté. K
2 Renée DENN. - J

Le choix sur présentation
au rouleau est recommandé

pour les

PAPIERS PEI NTS
gui s 'achèteront de préférenc e

chez le sp écialiste-

M. TH0MET
ÉCLUSE 15 - NEUCHATEL

Représentation des papiers peints
artistiques anciens de Genève

Imprimés à la planche
dans tous les pploris ,
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H Samedi grande vente de H

T Bœuf à rôtir et à bouillir M
H GROS VEAU , PORC, AGNEAl I I

.' H» Une seule qualité : la meilleure I
^H. Prix avantageux ¦_¦ E

B Porc fumé et salé ^HH; de douce salaison !H___|

I POULETS FRAIS H
. WÊ du pays et de France **B B

H Poulets - Poularde de Hollande H
-; H Poules - Lapins frais du pays H
¦ Tripes cultes ¦

"' j H Goûtez j^HWÊ nos saucissons neuchâtelois H
H et nos bonnes saucisses au foie I I
WÊ juteuses n fll
yf Spécialités de la maison /

____
¦_ !___w v^

__________
HI ^^ _̂ _̂ _̂ _̂ _̂^

On menace!
H y a 30 ans, notre petite Suisse à elle seule comptait plus Hélas, le Conseil fédéral n 'a pas voulu écouter la voix de
de 100 000 chômeurs, et à l'étranger il y en avait des la raison. Et pourquoi? Parce que, à Bernp, on- a entrevu
millions et des millions. La jeune génération d'aujourd'hui une possibilité mirobolante: pressurer encore davantage la ,. I.J
peut à peine se faire une idée' des-soucis qui régnaient grande armée des motorisés. Pour pouvoir puiser en plein

' ' ' '- •' alors, tant sur le plan matériel que spirituel. Aussi, pour dans les caisses et satisfaire tous les solliciteurs.'le Conseil
occuper les chômeurs, dans le nord comme dans le sud fédéral propose une majoration de 7 centimes par litre

... . .. . . de l'Europe, entreprit-on la construction d'autoroutes, d'essence, venant s'ajouter aux 250 millions que payent
suivant en cela l'exemple d'un petit pays, la Hollande. aujourd'hui déjà les 900 000 motorisés — en plus des
Que faisaient à cette époque nos conseillers fédéraux? 300 millions que rapportent les taxes douanières sur les
Ils circulaient d'un bout à l'autre du pays, expliquant carburants! Or) espère-'ainsi, lorsque les autoroutes seront
au peuple que le chômage était pour ainsi dire un fait de terminées, disposer d'un reli quat de deux à trois milliards
force majeure, et qu'il était impossible, absolument im- — milliards sur lesquels le parlement se jetterait comme
possible, de l'enrayer: les chemins de fer étaient là, les uh vautour sur sa proie.
maisons aussi, et de toute manière on vivait dans le Sùuvenons-nous de ce qui s'est passé après la seconde
meilleur des mondes possibles. guerre mondja]e; dans la caisse de compensation des
Aujourd'hui enfin, on se décide — avec un retard de 30 mobilisés il restait une somme de 1 milliard 124 millions,
ans! — à construire, en l'espace de 20 ans, 1800 km D'où provenait cet excédent considérable, si ce n 'est du

" ¦' ¦'- d'autoroutes... aujourd'hui que les prix des terrains sont fait que le peuple suisse avait versé trop d'argent à la
montés de manière vertigineuse et que l'on songe à faire caisse? Les politiciens se jetèrent alors sur ces 1124 mil-
venir les travailleurs de bien loin, même de Turquie et "ons Pour le? semer à. tous vents, sans même consulter le
de Grèce! Ces 1800 km d'autoroutes coûteront peuple qui avait mis de côté cette somme gigantesque.
6 000 000 000 fr. (oui, six milliards de francs!), dépense à Au palais fédéral , on s'est indigné de ce que 140 000
laquelle la Confédération participerait pour une somme citoyens suisses aient signé le référendum contre cette
de 4 milliards. majoration de 7 centimes, et le Conseil fédéral menace

Mais comment financer ce projet gigantesque? Comment ouvertement de différer la construction des autoroutes au

obtenir les 200 millions par an? cas oU Ie PeuPle aural* l'audace de rejeter son projet.

Selon l'opinion de spécialistes compétents-, il n'est nulle- CePend
f

l. les gens clairvoyants se disent: i Aurait-on

ment nécessaire d'imposer davantage les 900 000 véhicules besom ,de re.cou
 ̂

à
, 

la
T
menace sl la maj orat.on de 7 cen-

à moteur de notre pays: il suffirait d'utiliser pour la cons- Umes
. ftalt . Ju^'flee?» Le Clt°yen su

'f 
e *» se ,a

'sse n>

truction des routes les 300 millions que la Confédération, f 
lmlde

f 
nl reSenter; Ç. est Pourquoi, le 5 mars, il saura

au cours de la seule année 1960, à prélevés sur les carbu- donner à ce projet Ja réponse qu .1 mente. 

rants, au lieu d'en engloutir le 40 pour cent dans le Que les temPs ont changé! Que les hommes, qui nous
tonneau sans fond des finances fédérales. gouvernent sont différents de ceux d'autrefois! Tous leurs

efforts, aujourd'hui, visent à pressurer le peuple suisse
Néanmoins pour prouver leur bonne volonté et leur désir comme u

_ 
citron Q,., le conseiller fédéral Dubs, qui avait

d entente, les grandes associations automobiles se sont encore la mentalité d-un citoyen libre, avait coutume dô
déclarées prêtes à accepter une surtaxe douanière de 3 dire. 

 ̂Von m veM pas gmer un momtret 
•¦ 

ne faut
centimes par litre d'essence. A l'heure actuelle, cela per- domer à VEm que ce dmt fl fl strictêment besoin^mettrait d encaisser un supplément de 45 millions de , . - , . . .

• francs par an. Davantage encore! Car s'il apparaissait que Le Clt?^a 
^  ̂

passez -expériences pourvoir à .

la construction des autoroutes dépasse les budgets prévus, ?
uo." s eri tenu*- C est ̂ otirquo., le 5 mars,..il déposera dans

•̂  elles se déclarent prêtes à reprendre la discussion. Au  ̂̂ nes un NON énergique et conya.hcu, .?. y ,  v -

reste, disent les 900 000 motorisés, jamais jusqu'à ce jour 1 Comité pour un financement
les consommateurs d'énergie n'ont eu à payer pour la équitable des routes
construction d'une usine électrique avant de recevoir du • •. , . . . . .. - ..,..
courant, ni les voyageurs pour celle d'une ligne de chemin i r. ¦ ' ; ¦ ¦. . ¦ , ;—r 1
de fer ou d'un aéroport avant de prendre le train OU Soutenu par la haute finance, le Conseil-fédéral s'apprête
1 avion. à lancer un coup de filet sensationnel sur les 900 000

U serait donc juste et normal — a-t-on dit au Conseil rnotorisês. Dépassant te financement des autoroutes, cette

fédéral - que le peuple suisse lui-même, par le moyen ~«v™ doit rapporter des milliards en surplus. Pour -

de l'emprunt , finance, en partie au moins, ses autoroutes; T 
en "̂f ê d échirer le peuple , nous avons besoin ' '

au cours des années, les intérêts seraient payés et le capital darsenL Que chacun calcule 
f
e que lm cof '',

erait par

»• , , •. » année une majoration de 7 centimes par litre a essence etamorti par les taxes douanières sur 1 essence. L épargnant ,., -, , ,
.. , , •U-K»_ J - i J au il nous envoie le dixième de ce montant comme, contri-aurait alors la possibilité de placer dans son propre pays , . , , "- . ' , , - ¦ ¦ „, .

. „ ¦ , -_• : ¦ Z,. , butwn aux frais de notre lutte.' C est maintenant au il¦•• : ses économies durement gagnées et ne se verrait pas obligé , . , , . , , . , _ /-, ., , *. - ,,- . ^. • • S A, r s agit de faire échec à la razzia sur les milliards! Ensuite
de les prêter a 1 étranger pour obtenir un intérêt satis- ., . , - . , , . . _ . ,
, . . _, •.. u- J -n- J » -i - , » ne servira plus a rien de récriminer. Qui donne vite,faisant. On sait combien de milliards ont ete perdus de , . ,, .., „ , ... T, ,,,,„^«. . .  - r donne doublement! Compte de chèques postaux 11129490.
cette iaçon-la. .. . . •

L'automobiliste est tout disposé à payer les autoroutes, mais
l'abaisser en faisant de lui la vache à lait de la bureaucratie
fédérale: non!

'. .  - '- ': t /" ¦..  ...- > ' . - ., j ï *  :' -' ' : ¦ •:''"' ;.'; « je .?.., '¦ ''*¦-'¦ ' ¦¦ '̂ ~ -. .i i* f Z S h'• ¦ *.-«* ¦ r ¦ ¦• ¦-• ¦• ¦• ¦- - ' - - .'-¦¦-»¦• •- - . ¦•¦ . ¦ -.;.- <.im»\  ¦*¦¦_ . '-.f . ' .; ¦*»¦,-?-
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i Daup hine

4 j  à automatisme contrôlé. Lave - cuit - rince -
essore sans aucune manipulation de votre

fet .' . linge.
| hk*«** ~,;': ' t l  '*" '¦ D J f »• iÇSL -̂~~~~-~~̂ : fixation au sol.

~ *-"**~~**~'""*_-- '¦ Tambour en acier inoxydable. Pompe de
':12S0 \ l vidan9e- Chauftage 220 et 380 v.

WB hi*<  ̂ j Egalement chauffage au gaz ville et butane.

Iwkjjfl ^--̂ ^ ^̂*̂ \_-_a Modèle 4 à 5 kg, à partir de

m^m^m̂ t̂H îM - . -v F|,-1325 -"
• , Système avantageux de location-vente

Demandez un prospectus détaillé ou une démonstration à votre domicile, sans '
engagement de votre part, _ l'agent exclusiif pour le canton de Neuchâtel

CRETEGNY & Cie ;
APPAREILS MÉNAGERS

Belhe 22, Neuchâtel. Tél. (038) 5 69 21

mggfg Potage Parisienne TÊÈM
Maggi vous offre le plus parisien des potages! ^B •

Maintenant sur votre table «Parisienne»* ; ,
le potage poireaux-pommes de terre

; - d'une finesse succulente, d'une saveur naturelle. ',

* «Parisienne» contient
des légumes séchés
à basse température qui
lui donnent sa saveur
naturelle et délicate. . M « j_ ^k\m* _______ » ¦.v iyi _fm-fM_rSl

bonne cuisine— vie meilleure avec ITIiPl _̂r ̂ ^^ fl .

50
''„¦: il

divans-lits
neufs, métalliques, 90 x
190 cm, avec protégê-
matelas, matelas en crin
et laine, oreillers, duveté
et couvertures de laine,
à enlever le dlvam. com-
plet, soit 6 pièces, seule-
ment 190 fr . Port paye.
W. KTJRTH, avenue de
Morues . !), Lausanne. Tél.
(021) 24 66 66.

Confiez au spécialiste

w la réparation g
g de votre radio Z
S" NOVALTEC leu , g

est à votre service . *

VOTRE LOYER GRATUIT
Rêve qui peut devenir réalité

Personnes de confiance, disposant de quelques
soirs par mols, domiciliées à :
Cornaux - Salnt-Blalse - Hauterive - Peseux" -
Corcelles - Cormondrèche - Boudry - Gorgier -
Saint-Aubin - Chézard - Dombresson - Neuchâtel.

Offres sous chiffres N. A. 483 au bureau de la
Feuille d'avis.

_# / /uniiDDA i ~~"̂ 1̂ *-< /HOURRA ! 
~~™*"">\.

jfÊj & 'WajË ¦. r ' ¦ $¦¦>¦ i__,;;___w'̂  /nuuririA s y-. - \ ¦;/.¦ ... \*?
*M 0 î___ ' " -v" ;.A

,;
' _M:_i» ë*Haï „ . „ - _ •_ \ pour sa sûreté et sa solidité \

J J\±J*G* kyËJ^fj Jr*^*' *  Depuis 3 ans a 4 vitesses r j
¦ ^L^W^m aJ WË&f *^^ m g Le cadre tubulaire rigide avec moteur I

\y *r *r * v 
M M - I/JL 

La boîte à 4 vitesses montée depuis 3 ans centré et P'acé au P°int le P|US bas

/ X_#l Mff / /d >  
SUP l6S m0dèleS 125 et 175 CC - constitue assure la plus longue durée d'usage , le

gL -i j*J\£j[Â$tr '* * _ / 
un avanta 9e maJ eur dans la topographie maximum de solidité et la plus grande

§Tj f f h&l  (r^̂ **_ 'm 
f accidentée de notre pays. Elle a mainte- stabilité grâce à la position idéale du

m ** , 
 ̂

/ nant fait ses preuves 
et rend votre scooter: point mort. 

Il 
exclut les bruits 

et 
défauts I

W / HOURRA ! / Vivace en vil le-c^4\ Fulgurant 
en 

plaine - \ de carrosserie, 1̂  ̂
même après I

9 4 vitesses v^ xv^s. ( «>^ a A \ v ^^ s \

*••" ' ¦ l /éÊm Wm\ \ ¦ ^Vv \ «C \ li ^iJcW ' *- kl \v_^—*

Libération du paiement des acomptes 
-̂._w«™—~ 

.é^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ --̂
*̂  I ŝ̂ _»*i»__r Ĉ N̂ -——mit ******' U v^. '<?>

en cas de maladie , accident ou inva- >̂ ^̂ ^^^^^̂ ^̂ ^̂ . W*___2!fflmr™r H -ê rtSl̂ ^̂ ^Mff \̂» *7

Demandez aujourd'hui même à faire / ^N*f&|gg||̂ 7'" ^^ «̂Nt ÊW HM_M É|||| lffilua%M\uv A lft\ Il .fl\
l'essai sans engagement qui vous i ^SF ^^^-

^\. _̂_ H\\\1 fil wll\ il 11

_B?*r1fFyTnPrffWWH^^^ *̂^W**f* ŴTrW^^^B __r _^r _______5HB _̂-_--*-IBI-̂ i-»-̂ --̂ ^̂ ~** ;̂ ^̂ *̂ ^3__^5 _̂___gC  ̂ /__É_ _̂ _̂_fc 1^^11

OCCASION
A vendre jolie

chambre
à coucher

comprenant deux Uts
complets, une armoire à
glace, urne table de nuit.
S'adresser à Itfme f. Gal-
la.nd, 8, route de Grand-
son, Boudry.

/ saucisses aux clioux A
I Boucherie des Sablons J

Bains
médicinaux

Etablissemenit moderne
à remettre rapidement
pouir raison de santé ;
convlenidrait à Infirmier
(ère) ou masseur diplô-
mé. Ecrire à case pos-
tale 462, Lausanne 2.

A VENDRE
habits : robes, Jupes,
pulioveiB, costumes, robe
de baf, petites tailles,
pantalons, fuseaux die
ski, manteaux,' souliers
Nos 36,- 37, etc. Prix très
avantageux. Tél. 6 38 54,
en cas de non-réponse
6 34 68. ,

Mobilier complet
(neuf de fabrique)

comprenatfït :
.1 chambre à coucher, magnifigiie modèle en

érable-palissandire avec armoirei à .4 portes)
lits jumeaux, tables die nuit, coiffeuse aveci
glace, 2 sommiers réglables, 2 protège-
matelas et 2 matelas, 1 couvre-lits, 1 toUr
de lits, 1 plafonnier et 2 tables de chevet ;

1 salle à manger comprenant : 1 joli buf-
fet, 1 table à rallonges et 4 chaises, 1 milieu
de chambre ;

1 salon en 2 COuleUirs, se composant de : 1
divan et 2 fauteuils modêtties, côtés rem-
bourrés, 1 table de salon, 1 milieu de
chambre.__„ 4000.-

Garantie 10 ans - Facilités de paiement
Taxi gratuit

Ameublements ODAC FANTI * Cié, COUVET
»• Tél. (038) 9 22 21 ou 9 23 70
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j^ B̂Ĵ ^  ̂vïiïwwMWJ

. ... télécabine Ittftr
^TE_TEd»

RÂPi/Q^
I '% :

% '' Pistes élargies pour skieurs chevronnés et pour débutants —
f I % \ Nouveaux tarifs et abonnements à prix réduits — Billets CFF
I { \ N combinés/Station Les Hauts.Geneveys/Parc pour voitures.
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' HOTEL TÈTE DE RAN ET BUVETTE À L'ARRIVÉ-T

Attjourdfhuii AUX ^Z&^ClllES
nos assiettes :

Filets de solettes frits ,
mayonnaise :_ -, •• _ , -.' .f
2 fr. 80
Goulache à la hongroise
3 fr. 60

Le regommage du spécialiste

JOêV*
PNEUMATIQUES NEUCHATEL

est un succès !
-r- Confiez-lui à temps vos pneus

à regommer pour le printemps

Samedi 4 février , à 20 h. 30,

CASINO de ta ROTONDE
MATCH INTERNATIONAL DE TENNIS DE TABLE

Suisse - France
avec la participation des meilleurs joueurs

actuels suisses et français
Prix des places : Numérotées Fr. 3.—

Non n/umérotées Fr. 2.60
Location : Tabacs B. Pattus, 14, rue Saint-Honoré

Tél. 5 48 79
r. Ecoliers accompagnés des parents : entrée libre

Le Centre de liaison des sociétés féminines
met gracieusement à la disposition dé toutes
les femmes ayant des problèmes personnels
ou familiaux, des difficultés, son service de

consultations
juridiques

le 1er mardi de chaque mois, de 17 à 20 h.

au RESTAURANT NEUCHÂTELOIS
(D.S.R.) 1er étage

Prochaine séance mardi 7 février 1961.

Autocars Fischer
v*
V^^ DIMANCHE

^SH Noir
XV Départ: 8 h. 15

; . . , ^
 ̂

Fr. 9.—
^** par personne

Rougemont
(télécabine pour la Vldemanette - 2200 m)

Pr. ,1'3.:— pair j>ersonine. 'Départ : 7 h 15

Renseignements - Inscriptions

Autocars F^HER.!:I^é_îïïîœi>
ou Voyages & Transports (sous les Arcades) c

AVIS
Dans quelques Jours, nous serons de pas-

sage dans votre région :

Accordage de pianos : Fr. 18.-
(et toutes re visions)

Comptoir du Piano, Société coopérative
Service dans toute la Suisse

L'inscription doit se faire sûr une carte
postale en mentionnant très lisiblement
votre nom et votre adresse et en l'envoyant
sous Comptoir du piano, secrétariat général,
6, avenue des Tilleuls, Genève, tél. (022)
33 46 73.

Un avis de passage vous sera- envoyé par
l'accordeur de votre région.

???????????????????????????
? ?? Cadeau pour nouveau client ?

BON Fr 6.- f« Signature : _. _ ?? ~ - - #
???????«???????????????????

A remettre à l'accordeur, muni de votre
signature (solde à payer Fr. 12.—).

Atelier de bij outerie
Créations,, y ,- j , Transformations
Réparations ] .n '}
Travail rapide et soigné ¦
Prix modéréf ;,:, > '

Place Pury 1 et 3 Y.

HÔTEL DE L'ÉPERVIER, CERNIER
(VAL-DE-RUZ)

TOUS U3B SAMEDIS

SOUPER TRIPES
modes Néuchâteloise et Niçoise

On est prié de réserver sa table.
"Mme et M. Georges Guenln, nouveaux tenanciers

Tél. 7 11 48

Hôtel de la Croix d'or, Chézard
Samedi 4 février

SOIRÉE DANSANTE
organisée par la

SOCIÉTÉ DE GYMNASTIQUE

vendredi et samedi, bar du Neptune
Prolongation d'ouverture autorisée

Match au cochon
sensationnel

Vendredi 10 février et
vendredi 17 février

dès 20 h 30
S jambons

A CERNIER
Tél. 038-711 43

Ecole de danse expressive
Gretli Muller, Herisau

Formation professionnelle. Diplôme «près 3 années d'études

Ecole préparatoire reconnue par la :

SIGURD LEEDER SCHOOL OF DANCE,
LONDRES

Renseignements : Tél. (071) 5 34 22 «f 5 14 90
Mûhlebiihl 16 a, Herisau

Cours de vacances
3-15 avril 1961

Professeurs : June Kemp, directrice de la Sigufd Leeder School
of Danca , Londres

Gretli Muller, professeur diplômé du système Sigurd Leeder

Prospectus pair le secrétariat de l'école,
Mùhlebûhl 16 a, Herisau

—<-a -̂ DÈS 1961 
"̂

£$§§£- AMELIOREZ VOTRE SITUATION
'Ve>« ¦!*•>• en suivant un cours par correspondance

Perfectionnez-vous dans votre profession, changez de métier si vous
le désirez „ .

Plus de 100 cours commerciaux ou techniques à votre disposition

A découper et h adresser au

Z 
CENTRE INTERNATIONAL D'ÉTUDES

PAR CORRESPONDANCE

O

U, boulevard des Philosophes - GENTBVE
Je suis Intéressé par la branche
et j'aimerais recevoir gracleusemeinit votre broohuire

m  ̂ «A QUOI TIENT LA RÉtUSSITE».
|_U Nom _. Adresse 

RESTAURANT DE LA GARE
SAINT-BLAISE . CHEZ JULES

3 février - Jour de Saint-Biaise
Salle du premier étage

Bar Martini
* DANSE * AMBIANCE *

et toutes ses spécialités
Pïlefe de perches

Poulet
Entrecôte Café de Paris

Sec 2 jeux de quilles automatiques
Tél. 7 52 70

/ / Téléphone \ \
/ / (838) 5 44 04-05 \ \

V \ Neuchâtel y  j

Concert de jazz
Dimanche 5 février 1961, à 20 h 15

KURSAAL BERNE

Chris Barber s
Jazz Band

wlth

Ottilie Patterson
Back from USA and CANADA I

Billets à partir de Fr. 3.—, impôt en plus
et 5 "/« de location, d'avance à l'agence
Strubln, ainsi qu'à la caisse, le soir

Organisateur : ICA, Berne
Tél. (031) 713 17 et 714 22

CHAUMONT

Tél. 7 59 10

Corsa (re
Modèles pour
permanentes

sont demandés chez coif-
fure StâhM, vis-à-vis de
la poste. -

I GALA DE MAGIE I
les 10 - 11 - 12 février

Cabaret-Théâtre dn Grtltli, Neuchâtel
Location : Pattus-Tabac

Monsieur divorcé, dé-
but de la quarantaine,
place stable, intérieur
agréable, désire faire
connaissance, en vue de

MARIAGE
d'une personne protes-
tante de goûte simples
et de bonne éducation,
bonne ménagère, aimant
la vie de famille. Adres-
ser offres 'écrites, avec
Shoto si possible, à F.

'. 407 au bureau de la
Feuille d'avis. — Répon-
se et discrétion assurées.

Rôti de veau
roulé

très avantageux^ ,
Boucherie-charcuterie

GUTMANN
Avenue du 1er-Mars
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Les hockeyeurs tessinois
battus à Bâle

Bâle - Ambri Piotta 7-3
(3-1, 1-1, 3-1)

Cette importante rencontre s'est
jouée, hier soir, sur la patinoire bàloise
du Margarethenpark. Trois mille spec-
tateurs assistèrent à cette partie diri-
gée par MM. Aellen (Montilier) et Tof-
fel (Lausanne).

A la suite de la victoire obtenue,
samed i passé, par Lausanne face à
Bern e, Bâlois et Tessinois se sentaient
menacés et devaient donc mettre tout
en œuvre pour obtenir le gain de ce
match. Ambri , qui spécula sur une tac-
tique de contre-attaques, ne put ri en
contre l'équipe bâloise qui joua une
de ses meilleures parties de champion-
nat.

Bâle a mérité sa victoire. Il ne connut
qu'un léger passage à vide au cours*du
deuxième tiers-temps que les Tessinois
ne surent pas exploiter.

Zimmermann (2) . Thom men (2) t _Ru-
tishauser (2) et Kaufmann marquèrent
les buts bâlois alors que Raidi, Soldini
et Scandella étaient les auteurs des "buts
tessinois.

Signalons encore que malgré l'impor-
tance de l'enjeu, trois pénalités seule-
ment de deux minutes furent pronon-
cées contre C. Celle, Baldi et Coppa.

% Le match amical de hockey sur glace
Fleurler-Lausanne qui devait avoir Ueu,
hier soir , à Fleurier a été renvoyé.
0 La fédération internationale d'athlé-
tisme a demandé à la fédération alle-
mande un rapport complet sur la récente
suspension d'Armin Hary. « Si Hary a
enfreint les règlements amateurs, il n'au-
ra pas le droit de reprendre la compéti-
tion Internationale », a déclaré M. Don
Pain, secrétaire de la FIA.
0 La participation du sauteur en hau-
teur soviétique Valerl Brumel aux pro-
chaines réunions en salle aux Etats-Unis
est assurée. L'équipe soviétique arrivera
le 14 février à New-York. Elle compren-
dra, outre Brumel, Ter-Ovanessian, re-
cordman d'Europe du saut en longueur
ainsi que Momotkov, champion d'URSS
du 1500 mètres.
0 Les Six Jours cyclistes de Milan ont
débuté hier soir. Avant le départ de
ceux-ci, le champion du monde de vi-
tesse professionnel Antonio Maspes a
battu, en deux manches, le champion
olympique et du monde . amateurs de* la
spécialité Santé Galardonl. Maspes a cou-
vert les 200 derniers mètres en 11"6 dans
la première manche et en 11"2 dans la
seconde.
# La septième étape du Tour cycliste
d'Egypte a été remportée par le Polonais
Fiechaczek.
0 Championnat suisse de hockey sur
glace de ligue nationale B : groupe orlen-
tal : Grasshoppers-Kloten , 2-3 (0-2, 1-1,
1-0).
0 Championnat suisse de première ligue,
groupe 5 : Lausanne II- Saint-Imier 3-3
(2-0, 0-1, 1-2).

î ^̂^̂^̂^̂^̂^ ^̂ ^̂^̂^̂ ^̂ î ^̂^̂^̂^̂^ ^̂  ̂ ? i' r

Conférence de presse du ministre français des affaires étrangères

De notre correspondant de Paris par . téléphone ,.*
M. Couve de Murville, ministre français des affaires étrangères, prend

rarement la parole en public.
Diplomate de carrière, il a peu de

goût pour les conférences de presse ;
et .c'est sans doute parce qu 'il est assez
peu fréquent de l'entendre en dehors
des enceintes internationales que plus
de cent cinquante journalistes avaient
répondu à l'invitation de l'Association
de la presse étrangère dont il était
hier l'hôte d'honneur.

Grand, mince, le cheveu grisonnant,
d'une , élégance discrète, M. Couve de
Murvflle a parlé de la situation inter-

.̂ alwnale sans faire de très grandes
révélations mais avec assez «Jus-, talent
tcjj i'leiois pour " -retenir l'att ention de
son auditoire. ' . -¦". ¦•¦¦:

Deux événements lui paraissent par-
ticulièrement importants , à l'étranger
l'arrivée au pouvoir de M. Kennedy, en
France le succès des « oui » au référen-
dum du 8 janvier dernier.

La France s'attend
à des in i t i a t i ve s  spectaculaires

de Ht. Kennedy
' Concernant les élections américain es
Je ministre des affaires étrangères es-
time qu'elles pourraient bien entraîner
« une revision générale de la politique

'internationale », cela aussi bien pour
les Etats-Unis que pour leurs alliés oc-
cidentaux.

Que faut-il comprendre par cette
phrase elliptique ? M. Couve de Mur-
ville ne l'a pas clairement expliqué
mais du contexte même de ses propos
41 semble qu'à Paris on s'attende à des
initiatives dynamiques, voire même
spectaculaires du président Kennedy.
Dans quel domaine et à quelle échéan-
ce, l'orateur ne l'a pas précisé et pour
cause. Il reste malgré tout, et ceci est
intéressant à noter, que le responsable
de la diplomati e française considère
que la politique étrangère Kennedy ne
ressemblera pas du tout à la politique
étrangère Eisenhower.

. Le problème . algérien
trouverait bientôt une solution

Pour l'Algérie. M. Couve de Murville
considère que le résultat positif dn
dernier référendum est « un événement
essentiel qui permet d'asseoir la politi-
iflue algérienne sur une base solide tout
en ouvrant l'espoir d'un règlement.
Mais, là encore la prudence tradition-
nelle du diplomate l'a empêché d'aller
au-delà de cette pétition de principe.
On retiendra malgré tout de cette ana-
lyse sommaire mais optimiste que M.
Couve de Murville envisage l'avenir de
l'Algérie avec confiance, ce qui revient
à dire, mais sous une forme indirecte,
qu'un règlement du conflit par la voie
de la négocatdon pourrait :. bienit&lD dié*
vernir une réalité concrète. - ' .

, Une conf édération
. d'Etats européens

L'Euwipe préoccupe, également M-
Couve de Murville mais il y distingue
deux aspects très . différents. D'abord
le Marché commùri. C'est une réalisa-
tion en très bonne voie et don t la mise
en place a bien démarré. En revanche,
l'Europe politique (et ici il faut com-
prendre l'Europe des nation s chère au
général de Gaulle) est plus malaisée à
réailiser

^ 
et- ce ^serait se, leurrer que de

la croire possible jj .ràoe à coup de ba-
guette 'jnagiqhK :' •* ' . il ' "'" s?
: « Les :Six.ve»n.s.tituent des peuples et.
dés nations », a dit le ministre,.« qu'il
n'est mi possible ni désirable de faire
disparaître. Il s'agit de les mettre en-
semble en vue de la .réalisation d'un
but commun, en vue également d'une
politique cotunuwi'e intéressant la po-
litique étrangère, la défense et l'éduca-
tion ».

A cet exposé déjà maintes fois dé-
veloppé par:le?général de Gaulle, l'ora-
teur, a ajouté cett e définition infinimen t
plus large et qui englobe à la fois
l'Europe des « six » et l'Europe des
« sept » « pour le but ultime de nos
efforts et ta construction d'une grande
confédération ». " , '¦'

Enfin , dans sa conclusion, M. Couve
de Murville â . itappèlé que l'objectif
permanen t , . <Je .'la politique française
était de faire , en sorte que l'Europe,
solidement .associée .. aux Etats-Unis,
puisse partout faire entendre sa voix
dans le monde,

Dieu l'entende.'"
M.-Q. G.

M. Couve de Murville
envisage avec confiance

l'avenir de l'Algérie

WêêêêÈÊÊÊÊÊÊêÊÊÊÊÊ
VALAIS

Après une avalanche

Les quatre ouvriers
n'ont pas été retrouvés
ZERMATT. — Les quatre ouvriers

emportés par une avalanche mercredi
matin au chantier de Roetiboden près
de Randa, n'ont pas pu être sauvés. Les
équipes de secours qui sont toujours
sur place ne peuvent malheureusement
pas s'approcher du lieu de l'accident,
car le mauvais temps persiste. -

Le chantier a été évacué jeudi et
tous-les ouvriers sont actuellement en
sécurité.

FRIBOURG

Tragique accident
en gare de Fribourg

(t)  Hier, aussitôt après le départ dn
train de 5 h. 30 pour Berne, un ouvrier
découvrait, à l'extrémité du deuxième
quai de la gare de Fribourg, un voya-
geur baignant dans son sang. Une
jambe, sectionnée au-dessus de la che-
ville, avait manifestement passé sous
les roues du convoi . L'autre jambe,
également très abîmée , pourra peut-être
être sauvée. Le malheureux a expliqué
que, voulant partir en direction de la
Broyé, à 5 h. 34, il s'était aperçu de
son erreur au moment où le train
s'ébranlait et avait voulu sauter du
train en marche, il fut happé par le
marche-pied et tiré sous les roues,
Son état est jugé satisfaisant.

* FRANCE
La conférence
de Strasbourg

STRASBOURG; (AFP). — La confé-
rence de Strasbourg sur la réalisation
commune diïune. fusée porteuse d'un
satellite lourdv a pris fin hier soir.

Dans, une note qui sera envoyée par
la Grande-Bretagne et la France aux
gouvernements ayant pris part à la
conférence, il est demandé à ces der-
niers de répondre « le pins tôt possible »
s'ils acceptent de coopérer à la création
de l'organisa_ion- chargée de la réali-
sation de la fusée porteuse. Celle-ci
serait constituée .par la fusée britan-
nique « Blue Streak » pour le premier
étage, pa^'uneHÎÏÏ'seè française pour le
second

^ 
étage, et par une fusée « cons-

truite .:en Europe» pour Jê 'tnmsième
étage. „¦ ,?'w "

Si ifes réponses sont- positives, des
négociàtionis devront ; se dérouler sans
déla i pour l'établissement 'd'une con-
vention portant création de l'organi-
sation. j| } '.. ¦

La situation au Congo
(SiyiTE DE LA P R E M I È R E  P A G E )

On croit «avoir que, dans un dernier
effort pour faire cesser les effusions
die sang, le leader bahiba Jason Seil-
dwe serait aussitôt parti pour le nord
du Katanga, sous les ̂ au spices des Na-
tions Unies. On dit que les guerriers
batabas lui auraient . réservé un bon
accueil. .';';'

Par ailleurs, les premières réactions
à , la suggestion de M. Hammairskjoeld
d'une «^neutralisation »,:'. de l'armée con-
golaise en vue de sa ; réorganisation, a
trouvé un écho favorable, mais seule-
ment dans les milieux partàisaus. de
M. Luimuinba. "¦t ' - 1 ,"• >:;'

S _. JE* ~- ,,. ..
Front commun - • '

\entre le Katanga
et le sud Su Kasaï

-U n  front conumun^; .Elisabethvîlle -
B»kwan;g.a a été créé jeudi soir. Des
accords!; établissant une étroite coopé-
ration dans les domaines économique,
financier et militaire entre l'Etat in-
dépendant du Katanga et l'Etat auto-
nome du Sud-Ka.saï ont été signés en
effet pair le président Moïse Tschombé
et le président Albert Kalondji. Le
texte de ces accords n'a pas été rendu.
public. i ¦¦ '¦¦

Le colonel Trinqûier "I
mis àAa retraité

Le colonel Roger Trlnquieir a été mis :
à la retraite, sur ,.sa demand é, à partir
du 24 janvier. ,:  -H -"*" ¦ ¦ 2-J

Le : colonel Trinqûier, parti pour Eli-
sabethvUilç la •sem'aime , dernière en per-
mission régulière, est .«entré hier matin
à Paris. H avait ..été pressenti, -par M,1(
Tschombé pour exercer le conxrniajnde-
rnenit des- forces armées kataraigaifâejs..1' V

La Chine prend diverses
mesures pour se procurer

des denrées alimentaires

Devant la menace de famine

TOKYO (UPI). — L'agence Chine
nouvelle a annoncé la signature $f""M
accord commercial de cinq ans avec
la Birmanie. 

Aux ternies de cet accord , la Bir-
manie fournira à la Chine du riz et
d'autres denrées alimentaires, "du
caoutchouc, de l'étain, du bois de
construction et du coton brut. En
échange, la Chine fournira du thé,
de la soie, des produits phamaceuti-
ques, de la porcelaine et divers objets
artisanaux.

On apprend d'autre part de Sydney
que la Chine, qui avait demandé a
acheter cent mille tonnes de blé aus-
tralien , aurait l'intentipn d'en, acqué- ..
rif un million dé . tonnes. Oh iaj t: que "
la Chine à également demàimé' à*
acheter Mil b}é canadien , en quantité
non précisée.' ' . . , , • , .v„,-r

(Ces -"diverses informations mon-
trent que la Chine fait un gros effort
pour se procurer des denrées .aUmep- ,!
taines, suppléant au manqué dé devi- '"
ses par le procédé des accords de troc,
mais en s efforçant autant que pos-
sible de ne pas compromettre les
importations dé produits nécessaires,
à son industrie.)"^ „ 

^ < .¦. . . . çg,

La « Santa-Maria » à Récif e
( S U IT E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E )

La situation se compliquait du fait
que l'eau commençait à manquer à
bord . Les ' provisions de bouche allaient
elles-mêmes s'épuiser. Il y avait aussi
des malades à bord et.une jeune accou-
chée parmi les passagers. Tout cela ren-
dait impérieux l'accostage. Pourquoi
donc le capitaine Galvao hésitait-il en-
core ? C'est qu'il n'avait pas encore
reçu l'assurance de pouvoir -se ravitail-
ler librement à Recife et (reprendre la
mer après y avoir débarqué les passa-
gers.

Une petite Santa-Maria
est née

sur la « Santa-Maria »
LISBONNE .( UPI).  . — . Un. porte-

parole du gouvernement por tugais a
annoncé hier que le bébé — une
petite fil le — né sur -ia * Santa *
Maria », il y a quelques jours , avait
reçu le prénom de... Santa - Maria.

Les parents du bébé sont des émi-
grants espagnols.

C'est donc entre le capitaine Galvao,
à bord de la « Santa-Maria » et les au-
torités ̂brésîliénBèŝ ài «R«cj?e tetift; Prasj-
lia que se déroulèrent les tractations.
Les ' demandes; de Galvao étaient ,: les
suivantes : La « Santa-Maria » doit res-
ter en sa possession, il doit pouvoir
se ravitailler librement en eau, en vis
vres et en mazout. Les avaries du na-
vire doivent être réparées. Le navire
doit pouvoir reprendre librement la mer
avec tous les membres de l'équipage qui
auraient décidé de rester' aux côtés de
Galvao et de ses ; partisans.

La position brésilienne
Du côté brésilien , la position jusqu'à

mercredi soir était la . suivante : Droit
d'asile reconnu â Galvao et à ses hom-
mes. Pour le reste, on agira au mieux
dans le cadre des lois et des traités
internationaux. Cette posit ion laisse
présager la saisie du navire quand il
aurait accosté et sa restitution ultérieu-
re à ses propriétaires portugais. C'est
d'ailleurs dans oe sens que devait sta-
tuer la dixième Chambre du tribunal
civil de Recife, faisant droit à une re-
quête présentée par la « Compagnie co-
loniale de navigation » à qui appartient
la « Santa-Maria ».

Les autorités brésiliennes ont-elles
par la suite fait des concessions au
poin t de vue du capitaine Galvao ? Le
fa it que le capitaine Galvao ait finale-
ment décidé d'accoster peut signifier
soit qu'il a obtenu les assurances de-
mandées, soit qu'il y . a été obligé.

Les passagers accoudés sur le bas-
tingage paraissaient d'excellente hu-
meur. 'Un des premiers débarqués. : M.
Douglas Patton , un Américain du Ne-
vada, a déclaré qu'il y avait eu quel-
ques légers désordres à bord par suite
du refus du capitaine Galvao de donner
l'ordre d'accoster. Quelques-uns des 350
membres de l'équipage, soupçonnant
qu'on voulait les entraîner malgré eux
dans de nouvelles aventures, insistèrent
pour qu'on les mette, immédiatement
a terre. Un des hommes de Galvao fut
mis à mal - par les mécontents. Mais
tout revint dans l'ordre^ 

quand Galvao
donna l'assurance que le navire accos-
terait.

Que va faire Galvao ?
Le transbordement des passagers de

la « Santa-Maria » à l'ancre à cinq cents
mètres du quai, dans la rade de Recife,
a commencé à 16 h. 10 (GMT), la police
ayant décidé de procéder au contrôle
seulement après hébergement au club
portugais.. g , YJS
-La£'*soïûÛoh q"ui a ij&_^^B^«eè«

celle, quij .ava^t^
été;. proposée par lç vice,-.

gouverneur oe "Recife, ' mais '* 'elle eit
toute provisoire : Galvao débarque ses
passagers, mais ne sera ravitaillé ni en
eau ni en combustible, le sort du ba-
teau lui-même étant toujours sujet à
une décision du gouvernement Quadros.

Les problèmes humanitaire et politi-
que sont ainsi disjoints. Tout porte à
croire que Galvao devra maintenant cé-
der et accepter l'asile politique offert
par les Brésiliens car primo : il ne dis-
pose plus que de quatre jours d'eau
douce et cinq de mazout, secundo, un
mandat de saisie conservatoire a été
lancé par le tribunal de Recife à la
demande de la compagnie propriétaire
de la « Santa-Maria ». Tertio, le croiseur
espagnol « Canarias » et^ la corvette por-
tugaise « Pedro Escobar > attendent le
paquebot dans les eaux territoriales
avec mission de l'arraisonner.

Message Kennedy
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

En ce qui concern e les taux d'intérêt,
le message déclare que le Trésor et le
système de là réserve fédérale ont
d'ores et déjà pris des mesures pour
réduire les taux d'intérêt à long terme
efoai"gmenter le volume de l'argent dis-
ponible, tout en maintenant le niveau
actuel des taux d'intérêt à court terme,
afin de ne pas ..encourager de nouvelles
fuites de capitaux vers l'étranger.

A ce sujet, le message indique que
Ées mesures destinées à attirer aux

tats-Unis les capitaux internationaux
liquides seront évoquées dans le pro-
chain message présidentiel, qui portera
sur la balance des paiement s et qui
sera présenté au Congrès lundi pro-
chain .
"""Dn * sàir"que" ce "Sont des placements
de capitaux liquides en Europe qui ont
provoqué l'aggravation de la crise du
gollar l'année dernière.

||J> ? Augmentation ¦?
dn salaire-horaire minimum
Qua.nt au sala ire-horaire minimum,

"qui est actuellement d'un do lia*, 1* pré-
sident demande au Congrès de le porter

.immédiatement à un dollar quinze et
d'ici à deux ans à un dollar vingt-
'cinq:'L'application du salaire minimum
doit être étendu en même temps à
< plujsieuTs millions » de travailleurs
supplémentaires. -':' ,

Le président a envoyé des télégram-

mes à 97 municipa lités pour les encou-
rager à réexaminer leurs projets d'ur-
banisme. Il se propose également d'ac-
célérer la distribution de subventions
pour la construction ..de collèges.

; Le. président annonce: ,d'autre part
qu'il soumetj fcra ultérieurement une ré-
forme de .l'impôt sur le revenu, dest inée
â encourager les investissements sans
entraîner de baisse des recett es de
l'Etat.

Le président souligne • l'importance
pour le progrès économique des mesu-
res1, qu'il compte prendre- dans le do-

I majn é de l'éducation, de la santé et des
recherches scientifiques,'. e(- pour con-
server "les ressourcés naturelles de la
nation. ' ' ~ ' ~- 'f '  -

Enfin , il annonce la constitution d'un
€ comité consultatif « travail-patronat »

,où seront représentés les syndicats , le
patronat , le gouvernement et le public
et qui s'occupera de ratftomation, de la
productivité, des prix- .et* de.-la paix so-
ciale. . . . , ¦¦ . .. _ rf .. .. . .. . . -.

-Le taux de-'-eroissance ¦• =
Dans son message., le . président ne

précisé pas a quel tank de croissance il
espère voir parvenir 'les' 'Etats-Unis. Ce
taux avait été fixé à 5 % par les démo-
crates pendant la campagne électorale.
Le message se contente de remarquer
que le toux naturel de croissance, comp-
te tenu de la hausse de la population
et des progrès techniques, est actuelle-
ment de 3 y ,  % et que c cela n'est pas
assez ». ¦(¦' - -i -

Le président note aussi que si l'éco-
nomie américa ine opérait à sa. capacité
maximaile, les impôts produiraient 90
milliards de dollars par an au lieu des
82,3 milliards qui sont, prévus en 1961-
1962.

c .Depuis trois ans et." demi, déclare
M. Kennedy, la différence éptre ce que
nous pouvon s produire et ce que nous
produisons- effectivement a menacé de
devenir chronique... La nation ne peut
pas se contenter de la mollesse et du
déclin dans le. domaine • économique et
elle ne s'en contentera pas. Les Etats-
Unis ne peuvent pas se permettre, à
un moment où le monde traverse une
crise, de négliger leurs chances de pro-
grès économiques. ¦— ¦

Publicité d'actualité !
LONDRES (VPI) .  — On pouvait

lire hier matin, dans le « Times »,
cette annonce de la grande maison

. d e  confection londonienne Mobs
Brothers :

¦': « SANTA-MARIA » — SI LONGUE
QUE SOIT VOTRE , C R O I S I È R E ,
VOUS SEREZ TOUJOURS IMPEC-
CABLE AVEC DES VÊTEMENTS

'¦ "" MOOS BROTHERS.¦ 
J

. Mais, l'étot-major de'la marine amé-
iricaine à Norfolk annonce que selon
.les renseignements qu'il a reçus du Bré-
sil, la c Santa-Maria » va regagner les
eaux internationales après le débarque-
ment des passagers à Recife.

L'équipage «.'est révolté
Mercredi soir, voyant que le capitaine

Galvao ne, se décidait pas à accoster,
ùiie partie de l'équipage de la « Santa-

: Maria,» s'est révoltée. Il y eut des ba-
, garrj es à bord , qui . firent, semble-t-il,

pluj îeurs blesses, tant parmi,.les passa-
gers que parmi les hommes de Galvao.

C'est à la suite ' de cette, mutinerie
jjflue ,- le chef des « desperados * ' auœait
^Màle&èiut cédé et débaiqué ses passar
gers.: » -Â '¦.,. • . .' ¦„ '

A .j Delbert Smith, l'un des passager»
àmëricàifts de la « Santa-Mairi.a »'. a ra-vconté, alors qu'il venait de débarquer,
qu'il avait ' ,vu l'un des mutins lancer
Galvao lupfnêhie- contre un hublot
et que le capitaine s'était écrasé au sol,
en.sa..n@lanité, dans' un grand Kruit de
verre brisé.

Une passagère, -, la doctoresse Dorothy
Dunfaid, a raconte qu'elle avait vu un
homme en étouffer un autre c et peut-
êt.re le tn&ev ».';» ,,-.)

Kasavubu s'oppose
Enitn,-on apprend .que . le présldenit

Kasavubu, a opposé une fin-:de non-re-
oevoir à la requêîte qui,lui a, été adres-
sée par ïïe capitaine Galvao demandant
lé droit d'asile politique pour ses hom-
mes' et lui-même ainsi qu'à la « Santa-
Maria ». c Nous avons assez à faire
avec nos propres problèmes .pour pren-
dre encore ceux des autres », aurait dit
Mi Bomboko, président du collège des
hauts commissaires.

Les « marines » brésiliens
à bord

Dans un message daté de Recife, le
vice-amiral Allen Smith signale qu 'une
compagnie de fusllliers-marlns brési-
liens a pris pied à bord de la « Santa-
Maria » à 22 h. 50, et qu '« 11 ne resté
que 24 rebelles sur le navire ».

L'amiral brésilien Dlas Fernandez
compte qu 'Henrique Galvao lui remet-
tra officiellement la « Santa-Maria » ce
matin à 11 heures (16 heures GMT),
ajoute le message du vice-amiral Smith.

Pêle-mêle
UN PKÊTRE FRANÇAIS ÊCROUia
~ -l'abbé Christian. Coree^-V appartenant
à la mission dé France, eF qui faisait
partie du réseau « JeûinèOréïisitancie », a
été éenoué à la prison Sainit-Paùi, à
Lyon. Poursuivi pouf .provocation, de
minutaires à là 'désertion à' l'étiiainger,
:l"aibbé. Corne, qui facilitait -le passage
-eu Suisse des jeunes Français qui ne
voulaient pas accomplir lieu/r . service
militaire en Algérie,- avait- comparu les
7 et 8 juillet derniers devant -le tribunal
des forces armées de Lyon et avait été
ooudamné à un an de prison.
MACMLLAN
IRA A WASHINGTON ,

On annonce officiellement que M.
Macmillan se rendra le 3 ou le 4 avril
à Washington, poijr s'y ; entretenir avee
le président' Kennedy.

VIOLENTES ËCHAUFFOURÉIES
eA.RoME' ,:¦', ' /- r ;, , . ,i ¦ .

De ; violentés 'éonauf iFouriÔesf  '-se- sont
produitias jeudi, au début de l'après-
midi, entre étudiants et forces de po-
Mce, aux environis1 dlui ¦ isâègie. 'de-;,l'aimibaisi-
sade d'Autniche, à Rome. Lès maniif.es-
tomts, du nomibiie d'environ trois mille,
ont tenté de . s'approcher de l'édifice,
mai* îil.s se sont heumtés aux barrages
de police, mis en plaoe depuis quelques
jours, après les attentats à la dyna-
mite perpétrés dams- le Haïut-Adige.

LE GÉNÉRAL NORSTAD
RESTE À LA TÊTE
DES FORCES DE L'OTAN

Le général Norstad , qui a conféré
jeudi avec le président Kennedy, res-
tera à la tête des force* ;de l'OTAN,
a annoncé jeudi le secrétaire de presse
de la Maison-Blanche, M. Sallnger.

Chapelle de la Pochette
Ce soir à 20 heures

RÉUNION PUBLIQUE
avec Fernand LEGRAND

Chœur
Chacun est cordialement invité

CHAPELLE DES TERREAUX
Ce soir à. 20 i 15. réunion avec film,

« LA DERNIÈRE CHANCE »
Invitation cordiale - Mission évangélique

—- ; - ¦- ¦ wmi
. .. — - '̂s^ f̂i, *$ CEYLAN

Ferhat flbbas :
Nous nous préparons
à une guerre longue

COLOMBO (UPIT. — A. là-- fin ,de m "
visite dé quatre jours à Ceylan — et'
avant de prendre un avion jeudi soir
pour gagner le Pakistan t̂vi;M; Ferhat .
Abbas a tenu jeudi à Colombo une con*-¦•>.
férenoe de presse.

Le président du € GJPJI.A. » a no-
tamment . déclaré : « Nous nous prépa-
irons -à une guerre longue, parce que..,
nous ne pouvons faire confiance au' ;
gouvernement français pour nous Sien-.'. '
drê justice.,. Là. France a ' dit i oui » ,a
de Gaulle, et" 'les Algériens' ont, ;dît '
« oui » au gouvernement provisoire dé
la République' algérienne. Nous n'avons
que la perspective d'une longue guerre
devant nous ».

ÉTATS-UNIS
Accident

de chemin de fer :
7 morts, 50 blessés

BALTIMOBE, (Marylaud)..— Un train
express de la ligne Pennsylvauia-Rail-
road a déraillé jeudi près de Balt imore,
dans l'Etat de Maryland. Deux locjb-
motives et quatre - vagons suj dix se
sont renversés. Sept personnes ont été
tuées et cinquante blessées. ¦- J.A .

Première main du grand couturier

FONTENA Y-LE-COMTE (UPI) .  — A
^aint-Laurent .sur Sèvre,, .ea %endée, une
•¦f ^^^^t^é^e^ém^nm.^it d&p alèe. hiet
niatin,' a la chapelle vnës f illes delà
iommuriànté de' -la sagesse. Quarante-
trois nouvelles religieuses y ont pron -
oncé leurs vœux défini t i fs .

Simultanément, seize jeunes - postu-
lantes prenaient le voile et parmi elles
on remarquait Mlle Mgriam Jogeux ,
âg ée de 21 ans, qui, " ad début de là.
semaine, était p r e m i è r e  main chez
Pierre Cardin, le grand couturier du
faubourg Saint-Honoré.

La nouvelle relig ieuse est orig inaire
de Maille (Vendée), où ses. parents
sont cultivateurs. I l g a quelques an-
nées, elle avait quitté sa ferme natale
pour se rendre à Paris. Elle g apprit
le métier de couturière.

Ses grandes qualités et son réel talent
l'avaient f a i t  r é m a r q u er  par Pierre
Cardin. Entrée dans cette maison, elle
ne tardait pas à franchir tous lés
échelons de la hiérarchie, pu isqu'elle
était devenue p remière main qualifiée
tailleur. Ma is la jeune fille désirait
depuis toujours entrer dans lés ordres
et récemment, elle annonçait à Pierre
Cardin et à ses amis son intention de
p̂rendre le voile. C'est maintenant chose
faite , et, depuis hier matin, elle a pris
rang parmi les f i l les  de la commu-
nauté de la sagesse.

M gr Atton, évêque auxiliaire d'Or-
léans, présidait la Cérémonie.

Dans six mois, M grianf ' Jogeux re-
cevra l'habit et, lorsqu'elle aura pro-
noncé ses vœux déf ini t i fs , peut-être
partira-t-elle vers l'une ides missions
lointaines ou exercent lés Sœurs de la
communauté , c'est-à-diré vers l'Afrique
ou Tahiti. C'est là le vcèû lé plus cher
qu'elle a for mulé. ¦¦ ' <¦ • ¦¦' •'

Elle quitte
Cardin,.,

pour entrer
au couvent

ZURICH. — De nombreuses citoyen-
nes zuricoises ont organisé le 1er fé-
vrier un cortège, qui a parcouru les
rues de la capitale des bords de la
Limmat en commémoration de l'intro-
duction partielle, il y a deux ans, en
Suisse, du droit de vote et d'éligibilité
pour les femmes.

On notait en particulier à la tète dn
cortège trois lanternes aux couleurs des
cantons de Vaud, Neuchâtel et Genève.

CONFÉDÉRATION :
¦¦"™ T Pour commémorer .";~~~^
S-l'introduction partielle
du droit de vote féminin

Selon des bruits qui courent ave<
persistance à Praguei.'...et que des voya-
geurs arrivés à VieŒffê; ont confirmés
quelques jeunes gens; fuiraient tenté di
détourner l'avion régulier de la C.S.A.
vendredi 27 janvier, qui - faisait route
de Prague à Pressbourg, et de lc diri-
ger - vers un aérodrome étranger '
l'Ouest. - -:;r.

LES ÉLECTIONS A TÉHÉRAN .
Les élections ont débuté jeudi à Té-

héran. Les 80 locaux , de vote étaient
gardés par environ mille policiers. D'au-
tre part, les voitures de police étaient
réparties dans les différents-, quartiers
de la ville. .'¦' :'

INCIDENT SUR UN AVION
TCHÉCOSLOVAQUE -,

M 'm m  aff Ce soir, 20 h 15
J f j f Ê  * W Salle des conférences

Concert de solistes
Direction : ARMIN JORDAN

Agence H. STRUBIN

Contemporains 1897
Rencontre du premier vendredi

AU CERCLE NATIONAL

HÔTEL DU CHEVAL BLANC, Saint-Biaise
' Ce soir, dès 21 heures

P A I à l'occasion du 3 février»
D_*A I_i jour de la Saint-Biaise

ORCHESTRE « LEANDER'S »

Match au cochon
Vendredi 3 février, à 20 h préclces, an

CAFÉ DE L'INDUSTRIE
M. REBER

¦ -¦ -—¦ -— - ¦ - i m ¦¦->

#

T0URING CLUB SUISSE
lundi 6 février 1961

Portugal-Madère
COMPLET

Seules les personnes munies de cartes
d'entrée pourront assister à cette

conférence.

Samedi 4 février, dès 13 h 30

à l'hôtel City, I er étage

Bourse aux timbres
¦¦¦ i i 1 1 r— » , i, ! ¦¦ ¦ - 

_^

THÉÂTRE DE POCHE NEUCHATELOIS
PESE UX

Les Compagnons du Château jouent

PECROGHOLE
Entrée Pr. 2.50
Etudiants Pr. 2.— Ce soir à 20 h; 18

j \
Hôtel des Deux Colombes

COLOMBIER
Dimanche 5 février, dès 14 h 30

MATCH AU COCHON
Se recommande : la tenancière.

Tél. 6 36 10

* Jeudi a eu lieu à Berne la première
du film « Quand nous étions petits en-
fants » du cinéaste neuchâtelois Henry
Brandt. Les Invités, fort nombreux, n'ont
pas ménagé leurs applaudissements pouf
ce film suisse réalisé avec des moyens
modestes, mais dont la valeur éducative
et /documentaire est Incontestable.
t Le lieutenant-général Habls Al-Maj a-
11s, commandant en chef de l'armée Jor-
danienne, arrivera samedi prochain en
Suisse. Il assistera dimanche aux concours
d'hiver de l'armée suisse à Grindelwald¦pt lundi 11 sera reçu par le chef du dé-
partement militaire fédéral , le chef de
rétat-major général et le chef de l'Ins-
truction.

' i, ,„ ntPUrMERIEl OENTRALB „„ „
:1 et de la t
i FEUILLE D'AVIS DE NEUCIHATBL S.A. :
t 6, rue du Concert - Neuchâtel »
- Directeur : Marc Wolfrath |
| Rédacteur en chef du journal : i

•3 René Bralchet
*tWW*UMW1_MM|,HM,IIHIH ,M.l„,,M IIMM_— *

Pouir "la troisième fois depuis le dé-
but de l'animée, M. Joseph Kasavubu,
chef die l'Etat congolais, a demandé à
M. Dag Hammariskjoeld le rappel de
son représentant' au Congo,. M. Dayal.

L'humeur d'un simple soldat congo-
laiis a empêché mercredï lie déport de
StamLeyviïle de plusieuirs iréfiuigiés qui
s'étaient présentés à l'aérodrome munis
des auitorisaibions mëoessaires.

L'avion devait ramener à LéopoldviLle
urne 'soixantaine de réfugiés lorsque, au
moment de l'embarquiemant, un soldat
congolais s*in<tefposa, mit les passagers
en rang et ..désigna arbitrairement ceux
qui pouvaient partir et ceux qpd dé-
viaient rester.

; M. Kasavubu
.. ne veut décidément p a s

de M. Dayal !
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Aujourd'hui

SOLEIL Lever 07.54
Coucher 17.35

LUNE Lever 20.28
Coucher 00.04

En page 4 : Le carnet du Jour et les
émissions radiophoniques.

Etot civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 26 janvier. Bosset,

Daniel-Olivier, fils d'Armand-Louis, pa-
petier à Neuchâtel, et de Denise-Moni-
que, née Humbert-Droz. 27. Guisan, Jean-
Paul , fils de Jacques-Charles-Edouard,
professeur à Neuchâtel, et d'Irène-Louise
née- Chrlsten ; Joss, Michel-Fidèle, fils de
Werner-Robert, électricien à Neuchâtel,
et, de Sonia-Alfa, née Induni ; Piazza,
Dominique-Antoine, fils de Frédéric-Au-
guste, serrurier à Neuchâtel, et de
Jeanine-Alice, née Dubois. 28. Droz-dit-
Busset , Chantai-Claudine, fille d'Arthur-
Charles, maçon à Peseux, et de Rosa-
Ellsabeth , née Etter. 29. von Wyss, Da-
niel-Walter, fils de Hans-Jôrg, secrétaire
à Neuchâtel, et d'Ursula, née Gunthardt;
Schenk, Jean-Luc, fils de Jean-Pierré,
garde forestier à Neuchâtel, et de Jaque-
line-Alice, née Balmer. 30. Grandjean,
Tvàn-Flrmin, fils de Louis-Alphonse, ou-
vrier sur ébauches à Fontainemelon, et
de Daisy-Ellen, née Guillaume. §1. Gloor ,
Crïstina, fille de Reto, employé de bu-
reau à Corcelles. et de Myrtha-Marla, née
Jâggi ; Wittwer, Manuel-André, fils d'Er-
hard-Erwin, employé de banque à Cor-
mondrèche, et de Claudine- Jacqueline,
née Stôssel ; Leignel, Philippe-Jean, fils
de Jacques-Mary-Jules, technicien archi-
tecte à Neuchâtel , et de Llse-Monlque-
Muriel. née Demièville.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. — 30
janvier. Bobillier , Michel-Jean, chauffeur,
et Hummel, Huguette-Claudine, les deux
à Pomy, précédemment à Neuchâtel. 31.
Corazzin , Elio-Giocondo, ouvrier à Mô-
tiers, et Astori, Yolanda, à Neuch&tel ;
Riedweg, Jacques-Maurice, organisateur
à Lausanne, et Matthey-Doret, Jacqueli-
ne, à Neuchâtel ; Iannetta, Marlno, ma-
çon , et Di Biagglo, Ilda-Giuseppina, les
tieux à Neuchâtel ; Panf iglio, Attilio, me-
nuisier-ébéniste, et Vardanega, Angela-
Emma, les deux à Neuchâtel.

,. MARIAGES. — 28 janvier. Kaspar,
André-Alfred, fleuriste à Saint-Biaise et
Wâckerlin, Margrit , à Neuchâtel ; Seeger,
Jean-Wilfred, officier G. F. à Neuchâtel ,
et Dafflon, Denise-Marie-Jeanne à Bulle.
31. Trivelloni , Gian-Franco-Ernesto, file-
teur, et Rudaz, Fiorina-Elisabeth-Narcisse,
les deux à Neuchâtel. 1er février. Hor-
vath. Ernô, mécanicien, et Guye, Hélène-
îiarguerlte, les deux à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 26 janvier. Landry, Jules-
Arnold, né en 1877, ancien pâtissier à
Feseux, veuf de Cécile-Marianne, née
Dâhler. 28. Bonjour , Emile-Ernest, né
en 1884, agriculteur à Lignières, veuf de
Màthilde-Eva, née Junod. 30. Aeschli-
jnann, Blanche-Julla, née en 1881, ren-
tière à Neuchâtel, célibataire.

Observations météorologiques
;ODservatotre de Neuchâtel. — 2 février,

Température : moyenne: 3,5 : min. :0,9 ;
max.. : 6,2. Baromètre : moyenne : 708,1.
Eau tombée : 12,0. Vent dominant : direc-
tion : S. O. ; force : assez fort à fort
Etat du ciel : couvert, pluie.

Hauteur diu baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac, 1er février a ï a : 4_a._ *
Niveau du lac, 2 février à 7 h ! 429.32

Prévisions du temps. — Valais, nord
des Alpes, nord et cenitre des Grisons :
éclaircies locales, à part cela clel couvert
ou très nuageux. Par moments précipita-
tions. Température en baisse, en plaine
voisine de zéro degré. Au nord des Alpes,
vent modéré à tempétueux du sud-ouest
à ouest.

Sud des Alpes et Engadine : clel tout
d'abord couvert à très nuageux. Par mo-
ments, précipitations , en plaine pluie et

neige. Puis belles éclaircies par vent du
nord. En plaine, température comprise
entre 5 et 10. degrés dans l'après-midi.

Vers la nouvelle école néuchâteloise
Le projet de réforme de l enseignement primaire et secondaire

sera soumis à la f in de ce mois au Grand conseil
On parle depuis longtemps de cette

réforme de l'enseignement devenue
inéluctable dans te canton de Neuchâ-
tel. Le projet est sous lait. Le Grand
conseil l'examinera à la fin de oe mois.
Les changements apportés à la struc-
ture de nos écoles entraîneront des
dépenses nouvelles, de sorte que le
peuple neuchâtelois sera appelé aux
urnes. Il lui appartiendra ainsi de don-
ner son avis sur une réforme qui le
touche de près, puisque l'école est
intimement liée aux destinées du pays.

POURQUOI UNE RÉFORME 1
M n'est pas inutile de rappeler les

raisons de cette réforme. Il y a des
causes générales, qui sont l'adaptation
nécessaire de l'école à l'évolution de
la société (la loi sur l'enseignement
primaire date de 1908 ef celle SUT ('en-
seignement secondaire de. 1919) et les
exigences professionnelles toujours plus
poussées des temps modernes, H y a
aussi des causes particulières à notre
canton. « Tout bouge, de bas en haut »,
disait M. Gaston CloWu, chef du dépar-
tement de l'instruction publique, l'autre
soir, lors d'une séance du parti libéral
de Neuchâtel, et auquel nous devons
nos renseignements.

Tout bouge en effet : de 1950 à 1960
le nombre des enfants âgés de 6 à 15
ans a passe de 12,800 à 17,500 dans
le canton. Cette augmentation numéri-
que a profondément modifié la physio-
nomie de nos écoles, de l'école secon-
daire, en, particulier, En section classique
(ce qu'on appelle le Collège latin à
Neuchâtel), le nombre des élèves a
passé en dix ans de 565 à près de 1200
(les filles sont toujours plus nombreu-
ses dans cette section) ; en section
moderne, l'augmentation est moins for-
te : de 1016 à 1300. En 8me et 9me
années primaires, on a passé de 1017
élèves à environ 1300. Au. Gymnase
cantonal, l'accroissement est considéra-
ble : l'effectif a triplé, passant de 197
élèves en 1950 à 600 élèves en 1960 ;
en 1962, on atteindra 650 à 660 élèves.
Enfin ''Université elle-même, ou haut
de ¦l'échelle, subit la conséquence de
cet accroissement : 354 étudiants en
1950 et environ 500 en 1960. Le phé-
nomène n'est d'ailleurs pas particulier
à notre canton.

Notre école secondaire n est plus
adaptée aux conditions actuelles. Son
programme était conçu jusqu'ici comme
devant préparer l'élève à entrer au
Gymnase, subsidiairement à l'Ecole de
commerce et au Technicum. Or on
constate que 20 % seulement des élèves
passent au Gymnase, ce qui si gnifie
qu'une grande partie des élèves reçoi-
vent un enseignement qui ne corres-
pond pas à leur orientation future.

L'école secondaire doit donc être
modifiée dans sa structure, ce qui a des
répercussions sur l'école primaire, en
particulier sur les dernières années (le
statut de la 9me année est difficile i
maintenir , surtout si les classes ne sont
pas homogènes, ainsi qu'on le voit i
la campagne).

UNE ÉCOLE SECONDAIRE
A TROIS SECTIONS

L'innovation principale du projet de
réforme est l'introduction dans l'école
secondaire d'une section scientifique
entre la section class ique et la section
moderne, et parallèlement la transfor-
mation des trois dernières années de
l'école primaire en classes préprofes-
sionnelles.

La section classique de l'école secon-
daire ouvrira la porte du Gymnase lit-
téraire et de l'Université (lettres, droit,
théologie). La section scientifique pré-
parera à l'Université (sciences, sciences
commerciales el actuarielles), à l'Ecole
polytechnique, à l'Ecole normale (sec-̂
¦Kon pédagogique), au Technicum. Là
section moderne sera ouverte aux- WN
tù'rs apprentis de. commerce, de l'admi-
nistration ou de professions aux exi-
gence. ' assez poussées (artisanat, j.mé-
canique, électricité). ';,

La durée dès études sera de, quatre
ans pour les sections classique ef scien-
tifique ; de trois ans pour la section
moderne et pour l'école préprofession-
nelle (qui remplace les 7me, Sme et
9me primaires). A 11 ans l'entant choi-
sit entre la section li ttéraire et la scien-
tifique de l'école secondaire. A 12 ans,
il entre dans la section moderne ou
à l'école professionnelle. On a objecté
que cette sélection se faisait beaucoup
trop tôt. Les psychologues assurent que:
c'est à 15 ans que l'orientation peut
le mieux s'opérer. Dans la pratique
—: et les nouvelles dispositions légales
restent sur le terrain pratique et non
théorique — 11. est important pour les
directeurs d'école ef les maîtres de
classe de diriger au plus vite l'élève
sur la bonne section. Le correctif con-
s istera dans la possibilité de transférer
par la suite l'élève dans une autre
section. Si - la sélection se faisait à l'âge
de 15 ans, le correctif n'existerait plus.

On jugera de même peu logique, a
première vue, l'existence de cycles
d'études de durée différente, quatre
ans pour les sections littéraire et scien-
tifique, trois ans pour la section mo-
derne ef pour l'école préprofession-
nelle. Les ... experts ont dû obéir aux
contingences. En effet, la réforme tou-
che non seulement l'enseignement dans
les villes, mais aussi dans les campa-
gnes. Il faut par conséquent tenir
compte de conditions variées et du fait
qu'à la campagne il est exclu que les
parents envoient leurs enfants à l'école
secondaire (vu la longueur des dépla-
cements, par exemple) dès l'âge de
11 ains. D'autre part, la formule générale
des trois ans était condamnée, dès le
moment où l'enseignement supérieur
universitaire accroît ses exigences. Ainsi
la formule quatre - quatre - trois - trois
a-t-elle été finalement retenue. C'est
une solution de compromis, mais qui
tient compte des réalités de notre
camion.

Daniel BONHOTE.
(A suivre.)

Problèmes de notre temps

Les mouvements de jeunesse
Ainsi que nous l avons brièvement

annoncé, l'Office social neuchâtelois
a convié les membres de ses services
et le public à entendre deux confé-
rences, mercredi 1er février, toutes
deux consacrées au problème considé-
rable qu'est la vie des jeunes d'au-
jourd'hui. Une nombreuse assistance
vint à ces causeries intéressantes, et,
parmi elle, on comptait des membres
du corps pastoral, du corps ensei-
gnant, des sociologues, des animateurs
de ces mouvements à l'ordre du jour.

Mission civique des mouvements
de jeunesse

Ce vaste sujet fut développé par
M. A. Rotach, président du conseil
de la jeunesse romande.

Le civisme du XXme siècle, dit
l'orateur, s'occupe, certes, de politi-
tique, d'économie, mais également
des questions sociales, de l'avenir de
la nation, de l'épanouissement de
ceux qui la composent, bref , des
jeunes gens en premier lieu. Or, les
mouvements réunissent deTî hommes
très différents, de classes, professions,
confessions, fort diverses. La liste en
est longue ,; .elle pourra s'allonger
encore avec éps adhésions estudianti-
nes et du monde musical. L'on se
rend toujours mieux compte _ — car
tout est mouvement de nos jours —
que l'éducation est chose permanente
et mouvante ; par conséquent, celle
des adultes continue ; l'on en a quel-
ques preuves : l'école des parents,
les cours de perfectionnement nom-
breux organisés pour les moniteurs et
monitrices, travailleurs et travailleu-
ses sociaux, etc. Cette nécessité d'une
chose qui n'a pas de fin prouve
l'augmentation des notions qu'il faut
acquérir dès qu'on œuvre dans l'en-
tourage de la jeunesse et pour son
bien-être matériel, intellectuel et so-
cial.

Un conseil interjeunesse a été créé
à Genève en 1955. La famille et
l'école ne suffisent pas au dévelop-
pement des jeunes ; il faut posséder
un troisième milieu, en somme. Les
méthodes actives, spirituelles et arti-
sanales, répondent aux besoins de sai-
ne activité de la jeunesse. L'autodé-
termination donne aux jeunes le sens
des responsabilités, et, alors qu'ils
ne sont certes pas toujours . d'accord
avec leurs parents, ils acceptent vo-
lontiers les consels et l'appui de ceux
qui les entourent dans leurs associa-
tions.

La formation des cadres a une
grande importance, on s'en doute, le
sens des responsabilités, une connais-
sance poussée des caractères, un
sens aussi de l'universalité, tout cela
s'acquiert au contact des profession-
nels de la psychologie . et des œuvres
sociales. II serait bon que se forme
un centre de jeunesse, des conseils
locaux et cantonaux. L'interpénétra-
tion toutefois est malaisée entre les
Suisses jftl'emands et les Suisses fran-

çais. Comment, alors, demanderons-
nous, aller avec succès vers l'inter-
nationalisation, si, déjà, dans nos
étroites sphères helvétiques, il est dif-
ficile de tenter seulement une bonne
coordination des mouvements ?

Pourtant, dit l'orateur, il faut que
la Suisse se persuade de mieux en
mieux que des contacts étendus sont
indispensables, ce, avec la jeunesse
des pays neufs, en particulier. Un en-
tretien nourri eut lieu après ce bon
exposé, et qui témoigna bien des
aspects très différents, des difficultés
nombreuses, de la diversité extrême
d'un problème comme celui de la jeu-
nesse en mouvement, et des mouve-
ments de jeunesse.

Ajoutons que l'Office social neu-
châtelois préconise la création d'un
conseil interjeunesse cantonal, dans un
proche avenir.

Entre midi et quatorze heures
Il appartenait à M. Fqntannaz, se-

crétaire général des Unions chrétien-
nes vaudoises, de nous présenter les
« clubs de midi », l'expérience pilote
tentée et développée parmi filles .et
garçons laissés à eux-mêmes entre" le
repas , et la rentrée à l'atelier, en "fa-
brique,' aux entrepôts. L'idée et l'ittî-
pulsion sont venues d'éducateurs ' et
spécialistes des œuvres et groupes ju-
véniles, mais le club est l'œuvre des
jeunes. Tout début étant difficile,
le démarrage ne se fit pas sur du
velours.

Les effectifs varient beaucoup,
mais cependant, suivant les «attrac-
tions » en vue, ils peuvent être assez
considérables. Les sujets propres à
captiver la jeunesse sont fort variés,
tour à tour cinéma, discanalyse, la
chanson, le théâtre, retiennent son
attention. Il ne vient pas de confé-
renciers, mais des « hôtes d'honneur »
que l'on prie . de parler de leurs expé-
riences diverses, dans la profession , ou
1 art qu ils exercent. On lit aussi, car
il est notoire que les jeunes lisent
peu ; leur culture n'a pas été très
poussée, on y remédie là. Les jeux
classiques, dirons-nous, n'ont aucun
attrait ; l'on en organise d'autres,
plus actifs, plus animés, plus dans
la note d'aujourd'hui.

Chaque année il faut recommencer,
recevoir une nouvelle cohorte, faire
connaissance avec des caractères dif-
férents. Des stagiaires viennent s'ins-
pirer de la . vie du club, prennent
conscience de la tactique à suivre,
afin, à leur tour, d'animer d'autres
clubs semblables. Il faut admettre
que la seule bonne volonté, que le
paternalisme fade n'ont plus cours
auprès des jeunes ; ainsi les aînés
apprennent-ils au contact des ado-
lescents ce qu'ils n'auraient jamais
acquis ailleurs I

M. de Coulon, président de cette
intéressante assemblée, remercia les
conférenciers et traduisit la gratitude
de leur auditoire. M. J.-C.

Âu tribunal de police
DV COTE DE THÉ/MIS

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence de M.
Emer Bourquln, suppléant extraordi-
naire. M. Marc Monnier fonctionnait
comme greffier.

G. R. et L. K. sont impliqués dans
un accident survenu à l'intersection de
la rue des Valangines et de la rue de
la Côte. L. K. n 'a aucune faute à se
reprocher tandis que R. a commis une
classique violation de la priorité de
droite qui est sanctionnée par 30 fr.
d'amende et 20 fr. de frais.

L'ambulance officielle avait été appe-
lée sur les lieux d'un acciden t ; au
cours du trajet, son conducteur, M. R.,
a omis d'actionner le signal avertis-
seur et a renversé un piéton qui tra-
versait la chaussée sur un passage de
sécurité. L'agent de service est condam-
né à 20 fr. d'amende.

..Ivresse au volant
- Au cours d'un constat demandé à la

suite d'un léger accrochage, là police
a remarqué l'ivresse de M. Georges
Jpye. C'est la troisième fois que le pré-
venu comparaît "pour1-ivresse au volant.
Son ivresse n'est pas contestée et le
tribunal le condamn e pour ivresse au
volant avec récidive à huit jours d'em-
prisonnement, à 20 fr. d'amende et 150
francs de frais.

Divers
G. M. n'a pas pris toutes les mesures

qu'il aurait dû prendre pour accorder
la priorité aux abords d'une croisée de
route. Le tribunal le condamne à 20 fr.
d'amende et 20 fr. de frais .

N. M: a brûlé le stop situé à l'ex-
trémité ouest de la rue des Sablons. Il
explique qu'il était à la recherche d'une
rue et que la visibilité était mauvaise.
Le tribunal, retient en partie son expli-
cation et le condamne à une amende
réduite de 10 fr.

J.-P. R. a dépassé dans une bifurca-
tion, faute qui est sanctionnée par une
amende de 20 fr. et 10 fr. de frais.

H. B. a pairqué son véhicule à la
descente. Les fre ins se sont desserrés
et la voiture a fait quelques dégât s à
une maison voisine! Cela lui coûte 30
francs d'amende et 20 fr. de frais.

LA VIE POLITIQUE

Les candidats libéraux
au Grand conseil

Le parti libéral de Neuchâtel présen-
tera sur la liste du district, pour l'élec-
tion du Grand conseil, les candidats
suivants : MM, Biaise Clerc, Jean Dé-
coppet, Michel de Coulon et Paul-Eddy
Martenet, députés, Jules Biétry, Mau-
rice Jacot-Guillarmod, Mme Biaise Ju-
mier, MM. Jean-Pierre Mauler, Philippe
Mayor et Albert Muller. Le Dr Gilbert
DuPasquier, député, a fait part de sa
décision de ne pas se laisser reporter
en liste.

ACCIDENTS

Auto contre moto
Hier soir, vers 22 h. 30, une collision

s'est produite à la rue Pierre-à-Mazel,
à la hauteur du garage Hirondelle, en-
tre une voiture néuchâteloise et une
moto. Mlle E. K., née en 1944, qui avait
pris place sur la moto, comme passa-
gère, a été transportée à l'hôpital Pour-
talès. Bile souffre de douleurs à la
jambe gauche. Dégâts matériels.

DANS iVOS ÉCOLES
Au camp de ski de la Lenk
Le camp de ski des écoles classiques,

secondaires, supérieures professionnel-
les, se déroule, comme nous l'avons
déjà relaté, cette semaine à la Lenk.
Malgré la pluie des premiers jours et
la neige qui ne cesse de tomber, la bon-
ne humeur règne. Une demi-journée de
repos obligatoire mise à pairt, les élè-
ves ont pu faire du ski tous les jours.
La neige étant un peu lourde, on dé-
plore quelques petits accidents. Le
camp de ski se terminera samedi. Sou-
haitons que le soleil daigne jusque-là
se mont rer.

lyafc&^ft ĝjg 'Bfttyg î
PAYERNE

Evadé et repris
(c) Un jeune homme de Murist, qui
était incarcéré aux prisons de Morat,
avait réussi à s'évader. Mais il fut re-
pris quelques heures plus tard, à Payer-
ne.

COMBREMONT-LE-GRAIVD

Une fracture
(c) La jeune Nicole Perrin, âgée de
douze ans, qui faisait du ski à Sainte-
Croix, s'est fracturé le tibia en plu-
sieurs endroits.

En jouant
(c) Le petit Antoine Rebeaud, âgé dé
huit ans, a été bousculé au cours de la
récréation et s'est cassé un pied en
tomha.nit.

> JJMMCnrjRlALE DE MARCHE
;-*£;* DE- NEUCHATEL'
3 du Jeudi 2 février 1961
Pommes de terre le kilo —.— —.36
Raves ".' . » —.<50 —.60
Choux-raves ...... » —.60 —.80
Eplnards » 1.60 1.90
Céleris » —.— 1.30
Carottes » —.70 —.90
Fenouils » 1.40 1.50
Poireaux blancs . . .  » 1.30 1.40
Poireaux verte . . . .  » 1.— 1.10
Laitues » 1.80 1.90
Choux blancs » —. .70
Choux rouges » —. .80
Choux marcelln . . .  » —. .80
Choux de ' Bruxelles . » 1.50 1.60
Choux-fleurs . . . . .  > 1.40 1.50
Endives » —.— 3.10
Ail 100 gr. -. .40
Tomates le kilo 1.80 2.10
Oignons . . . . . . . .  » —.70 —.80
Doucettes . . .  . . 100 gr. —.70 —.75
Pommes le kilo —.70 1.80
Poires » —J50 —.80
Noix » 2.50 3.20
Marrons » 1.30 3.—
Oranges . » —.90 1.60
Mandarines . . . . .  » 1.70 2.50
Oeufs du pays . . . la douz. —.— 3.40
Beurre, table . . . . .  le kilo —.— 10.67
Beurre de cuisine . . » —.— 7.60
Promage gras . . . . .  » —.— 6.20
Promage demi-gras . . » —.— 4.—
Promage maigre . . .  » —.— 3.—
Miel, pays » —.— 8.50
Viande de bœuf ... » 6.— 8.20
Vache »':'• '•' 5.20 6.80
Veau » 7.50 11.—
Mouton » 5.50 12.—
Cheval > —.— 3.50
Porc » 6.50 9.—
Lard fumé . . . . . . .  » 8.— 9.—
Lard non fumé . . . .  » 7.50 8.—

Les prix de la viande s'entendent pour
des morceaux courants avec la charge

BOUDRY

Au tribunal de police
Dans notre compte rendu de la séance

du tribunal de police de Boudry, qui a
paru Jeudi, la dernière phrase : « le Ju-
gement d'une affaire d'attentat à la pu-
deur des enfants est remis à huitaine »
ne concerne en rien l'affaire qui précède :
une perte de maîtrise d'un véhicule.

LA CHAUX-DE-FONDS

(La route de la Vue-des-AIpes
bloquée

(c) Jeudi, de véritables bourrasques
de neige se sont produites à la Vue-
des-AlpeS. Malgré le chasse-neige qui
passait sans arrêt, la route s'est trou-
vée bloquée, vers 16 heures, à la suite
du vent qui poussait en rafales la
neige sur la chaussée. Il s'est produit
un véritable embouteillage, les véhi-
cules ne pouvant avancer sur la neige
mouillée. Un second ,, embouteillage
s'est produit sur le plateau de Boinod
où une trentaine dé' véhicules ont été
en panne. La police cantonale s'est
rendue sur les lieux pour venir en
aide aux automobilistes. Vers 21 h
la circulation était entièrement ré-
tablie. D'autre part, deux arbres
sont tombés sur la route, l'un vers
Malvilliers, l'autre aux Loges.

Tribunal de police
(c) Au cours de son audience de mer-
credi le tribunal de police a condamné
le nommé S. C. à 10 jours d'arrêts et
au paiement des frais s'élevant à 50 fr.
pour filouterie d'auberge. Le prévenu
avait séjourné dans un hôtel de la place
qu'il avait quitté sans payer sa note.

Inondations
(c) Jeudi des inondations se sont
produites dans le sous-sol de la Mai-
son du peuple. L'immeuble Combe
Grieurin 39 a a subi également des dé-
gâts à la suite d'une conduite qui a
sauté. Les premiers secours et le per-
sonnel des travaux publics, se sont
rendus sur place pour pomper l'eau
qui a occasionné des dégâts.

Une automobile
contre le cbasse-neige

(c) Jeudi, à 8 heures, un automobi-
liste qui descendait la rue de l'Etoile
est entré en collision avec le chasse-
neige du chemin de fer de Saignelé-
gier. L'endroit étant masqué et les
feux n'ayant pas fonctinné, l'automo-
biliste n'a pu éviter la rencontre. Le
véhicule a été déporté sur le côté
sud de la voie. Le chasse-neige et
l'automobile ont subi de gros dégâts.
L'automobiliste est indemne.

YVERDON

Trois quarts d'heure
dans l'obscurité

(c) Jeudi soir, dès 17 h. 50, et pendant
trois quarts d'heure, toute la partie sud-
ouest de la ville a été privée de lu-
mière.

La tempête qui sévissait avait arraché
des branches qui avaient touché une
ligne d'alimentation et provoqué une
panne de courant.

Accrochage - •¦ 
;

(c) Une auto saint-galloise qui circu-
lait à la rue de Neuchâtel, a été en-
dommagée par un camion qui manœu-
vrait pour s'engager dans la ruelle
Vautier.

Au tribunal
(c) Le tribunal a condamné P. G., né
en 1923, manœuvre, Interné volontaire
à la colonie pénitentiaire d'Orbe, à un
mois de prison sans sursis , plus les frais,
pour avoir fracturé un compteur à pré-
paiement dans la nuit du 10 au 11 sep-
tembre 1960, à Valeyres-sur-Montagny.

BIENNE
A la Chambre criminelle

(c) La Chambre criminelle bernoise a
siégé jeudi. Elle avait à s'occuper de
deux affaires amenant au banc des accu-
sés un récidiviste Arthur Wampfler , âgé
de 37 ans, ancien gardien d'un emplace-
ment de camping des bords du lac, père
de trois enfants.

Un « trou » ayant été constaté dans la
caisse du camping dont il était responsa-
ble, le prévenu était accusé d'avoir causé
un abus de confiance die quelques milliers1
de francs. Par manque de preuve W. a
été libéré, sans dédommagement de ce
chef d'accusation. Les frais de Justice
ont cependant été portés à sa charge.

Par contre, père Indigne, le prévenu
s'est rendu coupable d'inceste à réitérées
reprises et au cours de plusieurs années
sur sa propre fillette, âgée, au début, de
10 ans seulement.

La Chambre criminelle l'a condamné
& 5 ans de pénitencier sous déduction
de 199 jours de préventive subie. Il sera
privé de ses droits civiques pendant ce
même laps de temps. Il a été destitué de
sa puissance paternelle. Les frais de pro-
cédure seront assumés par le coupable.
11 paiera aussi une somme ' eh guise de
dédommagement pour tort moral.

Apres le cinéma,
la photo en relief

(c) Après douze années d'études, un
jeun e inventeur belge, domicilié à Bien-
ne, M. Jean Bourguignon, est parvenu
à réaliser le cinéma en relief stéréosco-
pique sans lunettes. Puis il a cherché à
appliquer sa découverte à la photogra-
phie. Utilisant toujours des objectifs
de fortune, il vient de remporter là
aussi un succès complet en produisant
une série de photographies d'urne net-
teté remarquable.

ESTAVAYER

L'enquête sur le cambriolage
(sp) Il n'a toujours pas été possible
de retrouver le coffre-fort enlevé à la
fabrique de cigarettes d'Estavayer, dans
la nuit de lundi à mardi. Il est cepen-
dant plus que probable qu'il a été jeté
dans le lac après avoir été vidé.

Par ailleurs, la police a relevé de
singulières analogies entre les procédés
utilisés à Estavayer et ceux du cam-
briolage de Montagny-sur-Yverdon, il
v a une Quinzaine de j ours.

VALEYRES-SOUS-RANCES

Il tombe d'un poteau
(c) M. Albino Pénlini, 23 ans, qui tra-
vaillait pour le compte d'une entreprise
électrique à Valeyres, est tombé du po-
teau où il travaillait et s'est fracturé
la colonne vertébrale. On l'a transporté
à l'hôpital d'Orne.

POMY-SUR- YVERDON
Accident en forêt

(c) M. John Miév i lle, âgé de 73 ans, qui
étai t en train d'abatlre du bois, a été
atteint  par une grosse branche et a eu
le bras gauche fracturé. On l'a trans-
porté à l 'hôpi ta l  d 'Yverdon.

II a plu de plus belle
(c) Hier, la pluie a recommencé de
plus belle dans lc fonds  de la vallée où
les routes étaient entièrement débarras-
sée du verglas et de la neige. En mon-
tagn e, il a, en revanche, neigé à cer-
tains endroits. Et dans l'après-mid i, il
a recommencé à neiger dans le val. '

FLEUBIER
Enquête peu concluante

(c) Le Conseil communal, pour répon-
dre à une interpellat ion fa i te  au Con-
seil général , avai t  récemment mis à
l'enquête le projet d'ouverture d'une
crèche en priant les mères de familles
intéressées par ce problème et envisa-
geant de placer leurs en fan t s  pendant
qu 'elles sont en fabrique, de s'inscrire
jusqu'au 31 janvier.  Or nous apprenons
que cinq personnes seulement ont ré-
pondu à la demande d'inscription, ca
qui fait que le projet de orèche à Fleu-
rier ne semble pas répondre à un be-
soin immédiat.

Bureau de contrôle
des montres

(c) Le bureau de contrôle de la qualité
des montres s'est ouvert jeudi à Fleu»
rier dans une des salles de la classa
d'horlogerie. M est placé sous la direc-
tion de M . Roger Cousin et de M. Lu»
cien Boéchat pour ce qui concerne le
côté technique des vérifications.

LES VERRIÈRES
Un grand arbre brisé

par l'ouragan
(c) Sous l'effet dévastateur de l'oura-
gan, un des grands et hauts sapins se»
culaires qui ornent le vieux cimetière
autour du temple de Meudon , s'est bris«
net à deux mètres du sol et est tombe
d'un seul coup. Dans sa chute il n'a
heureusement pas touché le temple.
D'autres arbres et arbrisseaux ont été
brisés dans le même lieu par l'ouia*
gan.

COUVET
Conférence Thibon

(sp ) Mercredi soir, un bon auditoire s'est
groupé à la salle grise pour écouter . M
remarquable exposé du penseur-philoso-
phe sur « Les idoles du monde moder»
ne ». Sur le ton de la conversation, dans
une langue accessible à tous, Gustave
Thibon présente les idées qui lui tiennent
à cœur en les illustrant de remarques
amusantes, de mots drôles, de citations
pertinentes, d'exemples suggestifs. Exposé
combien vivant , plaisant, qui conduit &
une réflexion personnelle.

Les idoles spécifiques de notre temps
sont toutes issues de la technique et du
machinisme. En soi, la technique n'est
ni bonne, ni mauvaise. Mais son emprise
sur le monde de l'esprit conduit à de
graves déviations. C'est ainsi que le nom*
bre, la quantité, la vitesse sont devenus
pour nous des critères absolus.

Si le chiffre, incontestable, est très re-
posant pour l'esprit , les vraies réalités
demeurent non mesurables. La quantité,
apanage de la machine, finit par mar-
quer l'homme tout entier , au détriment
de la beauté. La vitesse, fort utile en
tant que moyen, menace nos rythmes
biologiques et spirituels . Un autre culte
moderne : celui de l'inédit ; en réalité,
ce qu'une certaine presse appelle « sensa-
tionnel » se réduit aux domaines, bien)
limités, de l'érotlsme et du crime. L'iné-
dit véritable se situe tout ailleurs, en ce
qui est éternel .

Dans le cadre de ces idees-maitresses,
Thibon touche en passant à quantités
d'autres questions fort actuelles : le sport
qui n'est plus que performance, l'abus
des médicaments, la propagande et la
publicité qui conditionnent nos réflexçs,
la monotonie et l'ennui ( tout cela si
flagrant en Amérique, l'exemple à ne pas
suivre). . .

La machine qui devait nous libères,
nous donner plus de loisirs, nous a
asservis, soumis à son rythme, à ses auto-
matismes. Comment réagir ? « Mieux vaut
creuser que courir », déclare Thibon qui
envisagé le retour à la vie intérieure.
Ce qu'il faut faire, c'est refuser l'agita*
tion, les distractions faciles, réapprendre
à se recueillir. Corrélativement, dans dea
collectivités toujours plus vastes où lef
Individus sont toujours plus isolés, le re-
mède consiste à rechercher le lien social;
le contact d'homme à homme. Si noua
ne voulons pas basculer dans ce qui n'est
que matériel , il importe de sauver la cul-
ture, l'amitié et la foi. En gagnant le
monde, nous risquons, selon l'affirma-
tion de l'Evangile, de perdre notre, âme,
mais le risque suprême est de la perdre
sans s'en apercevoir , sans même en souf-
frir.

Le conférencier qui nous aide à réflé-
chir à ces questions, à re-penser, à réagir,
a été longuement et chaleureusement
applaudi.

COURT
Un ouvrier italien
tué par une pierre ;

(c) Jeudi, vers 14 heures, dans les gor-
ges de Court, entre les deux ponts, où
l'on procède à de grands travaux d'élar-
gissement de la route, deux ouvriers
étaient occupés au déblaiement de
pierres qui devaient être chargées sur
un camion. Tout à coup, un bloc de
rocher d'un mètre cube se détacha de
la montagne, d'une hauteur de soixante
mètres. Dans sa chute, il entraîna d'au-
tres pierres plus petites. L'une de cel-
les-ci atteignit à la tête un des deux
ouvriers et lui fractura le crâne mal-
gré le casque protecteur. Le malheu-
reux décéda pendant son transport à
l'hôpital de Moutier. Il s'agit d'un ou-
vrier de nationalité italienne, né en
1929, marié, domicilié à Tavannot-

Nous avions hier la folie des gran-
des ondes. Le premier émetteur
capté fu t  Europe I. Pourquoi pas '!
J 'y suis, j' y reste ! Malgré l'émission,
destinée aux jeunes. Elle ne semblait
nullement interdite à ceux qui
paient p lace entière dans le tram-
way.

Europe I relatait les aventures de
Zig et Puce et de leur vieux cheval
Marcel . Un changement d'air s'im-
posait. Où est-il meilleur que dans
notre pays ? En personne compéten-
te, l'auteur expédia nos trois héros
à... Auvernier. Quelle satisfaction
pour l'auditeur neuchâtelois ! Il y
•en a vraiment peu comme nous. Le
nom d'Auvernier semé à toutes on-
ides !

Ce p laisir, hélas, ne dura guère.
Un mot le détruisit. Auvernier, pré-
cisa l'auteur, dans le canton de...
Vaud. Adieu , Auvernier Vaud , va-
che, cochon, couvée ! Nous croy ions
pourtant l'ère des annexions révo-
lue...

NEMO.

AU JOUR LE JOUR

Adieu Auvernier !

ÛLa 
G. C. A. P.
garantit l'avenir
de vos enfants

Tél. (038) S 49 92 NeuohâteS
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L'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
se fera  un p laisir de vous soumettre

sa nouvelle collection de
CARTES DE VISITE

La Société d'ap iculture « La Côte
Néuchâteloise » a le pénible devoir de
faire part du décès de

Monsieur Marc JEANDUPEUX
membre du comité et inspecteur des
ruchers depuis de nombreuses années.

Nous garderons de ce membre , dé-
voué un souvenir reconnaissant pour
les services rendus.

GARE DE NEUCHATEL
Superbes fleurs et couronnes

R. Oiirner Tél. 5 90 01
Magasin Maladlère 20 - Tél. 5 32 30

A la Corbeille de Roses
Place Pury - Tél. 5 36 07


